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AVANT-PROPOS 

Implanté en aval du barrage hydro-électrique de Tignet-Tanneron et à environ 9 km de 
l’embouchure, le seuil de l’Ecluse sur la commune de Pégomas: 

- marque l’entrée de la Siagne dans sa plaine aval à compter d’Auribeau, 
- constitue le quatrième ouvrage en travers du lit du fleuve depuis la mer, 
- alimente en dérivation le canal dit du Béal qui arrose la plaine agricole de la basse vallée 

et participe du ressuyage des terres. 

 
Figure 1 : Positionnement du seuil de l’Ecluse sur la vallée 

Source : http://www.geoportail.gouv.fr 

Propriétaire du seuil de l’Ecluse1, le Syndicat Intercommunal de la Siagne et de ses Affluents 
(SISA), doit mettre cet ouvrage en conformité avec les impératifs réglementaires notamment la 
continuité écologique puisque l’obstacle est répertorié à la liste des «ouvrages prioritaires » du 
plan national Anguille pour l’unité de gestion Rhône-Méditerranée. Pour ce faire, le SISA s’est porté 
maître d’ouvrage de la présente étude qui a pour objectif : 

- d’identifier les enjeux liés à l’ouvrage (enjeux écologiques, urbanistiques, patrimoniaux, 
hydrogéologiques, etc.), 

- d’évaluer l’impact de l’ouvrage sur la continuité écologique, 
- proposer des aménagements permettant de compenser les impacts de l’ouvrage et de 

restaurer la franchissabilité des espèces piscicoles tout en assurant la prise en compte des 
enjeux qui lui sont liés.  

                                                 

1 Selon les sources, le seuil de l’Ecluse est aussi dénommé seuil des Moines et/ou barrage des Moines. Pour le présent 

dossier, il a été choisi, de concert avec le comité de pilotage, de retenir la dénomination du ROE. 
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 DONNEES DE CADRAGE I

 Le cours  d ’eau  et  son bass in  I.1

 La Siagne est un fleuve côtier qui traverse les départements des Alpes-Maritimes et du Var et 
matérialise partiellement leur limite interdépartementale. Elle prend sa source sur la commune 
d'Escragnolles à 1435 m d'altitude. Sur son parcours, long d’environ 44,5 km, elle traverse les 
communes de Saint-Vallier-de-thiey, Mons, Saint-Cézaire-sur-Siagne, Callian, Montauroux, Le 
Tignet, Tanneron, Cabris, Pégomas où est implanté le seuil de l’Ecluse, Auribeau-sur-Siagne, La 
Roquette-sur-Siagne, et Mandelieu-la-Napoule avant d’atteindre la Méditerranée. 

Son bassin versant, constitué aux 2/3 par les massifs karstiques, couvre une superficie de l’ordre de 
520 km² ; il est délimité par : 

- le massif du Tanneron au sud, 
- les montagnes de Malay et du Lachens à l’ouest, 
- la montagne de l’Audibergue au nord, 
- les plateaux de Calern et de Caussols à l’est. 

 Proche du type torrent sur le haut bassin (pente moyenne de 3,5%), son cours adopte au sortir des 
gorges un style fluvial dans la plaine alluviale en aval d’Auribeau avec une pente de l’ordre de 0,9%.  

Parmi ses affluents, la Frayère qui reçoit le vallon de Saint-Antoine et la Mourachonne sont à 
relever en sa rive gauche, respectivement en amont et en aval du Seuil de l’Ecluse. 

En basse vallée et au droit du Seuil de l’Ecluse en sa rive gauche, le Canal du Béal intercepte des 
petits vallons tributaires ainsi que le vallon de Gratte - Sac avant de rejoindre la mer. Ce canal, 
propriété du SISA, directement lié au seuil : 

- a un rôle de drainage des eaux de débordement de la Siagne à partir du confluent la Vieille 
Siagne, 

- bénéficie du statut de cours d’eau, au sens police de l’eau, en aval de la confluence de la 
Meayne, 

- sert à l’irrigation des terres agricoles de la basse vallée. 

 Concernant la continuité écologique, les principaux obstacles sur la Siagne sont représentés de 
l’aval vers l’amont par : 

- le barrage anti-sel à Mandelieu,  
- le seuil de la Fènerie,  
- le pont de Pégomas,  
- le seuil de l’Ecluse à Pégomas,  
- le seuil du pont de Tanneron, 
- le barrage de Tignet-Tanneron,  
- les prises d’eau de Montauroux, du canal de la Siagne, et celle EDF à Escragnolles. 
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Figure 2 : Réseau hydrographique du bassin de la Siagne 
Source : Dossier préliminaire du SAGE de la Siagne- SIIVU – Janv. 2011 

 Principa les  s tructures  gest ionnaires  dans  le  domaine  de I.2

l ’Eau  

I.2.1 Le SISA ; propriétaire du seuil objet de l’étude  

 Le Syndicat Intercommunal de la Siagne et de ses Affluents (SISA) qui rassemble l'ensemble des 
communes riveraines du département des Alpes-Maritimes fut constitué en 1997 suites aux grandes 
inondations (crue centennale) de 1994.  

Dans le prolongement des actions du Syndicat Intercommunal de Défense Contre les Inondations de 
la Siagne (SIDCIS), qui avait pour mission la réalisation des travaux nécessaires à la mise en sécurité 
des personnes et des biens, le SISA a pour objectif de «permettre une amélioration progressive des 
conditions de sécurité des personnes et des biens riverains de la Siagne et de ses affluents dans un 
contexte de développement durable ». Dans ce cadre, ses activités et compétences portent sur : 

- les études et travaux contre les inondations pour la Siagne et ses affluents, 
- la gestion du plan d'alerte des crues, 
- l’entretien - restauration des berges du cours d'eau, 
- l’aménagement paysager des berges dans le cadre de la restauration. 

 Il développe notamment : 

- un programme pluriannuel d’entretien de la végétation déclaré d’intérêt général, 
- le plan d’alerte et de secours via notamment un réseau de stations de mesures du SISA,  
- les travaux d’urgences et le Programme d’Actions et de Préventions des Inondations (PAPI). 

Barrage de 
Tignet-Tanneron 

Seuil de l’Ecluse 

Seuil de Mandelieu La 
Napoule 

Seuil de Pégomas 
(radier du pont) 

Seuil de la 
Fenerie 

Canal du Béal 

La Siagne 
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I.2.2 Le SIIVU de la Haute Siagne ; opérateur d’un site Natura 2000 et porteur 
du SAGE de la Siagne 

 Le Syndicat Interdépartemental Intercommunal à Vocation Unique de la Haute Siagne regroupe 8 
communes riveraines de la Siagne : Escragnolles, Saint-Vallier-de-Thiey, Saint-Cézaire-sur-Siagne, 
Montauroux, Callian, Mons, Tanneron et Le Tignet. 

Crée en 1993, il a pour mission de protéger et valoriser les patrimoines naturels et socio-culturels 
du territoire de ses communes membres.  

 En 2000, il fut nommé par l’Etat comme opérateur pour la réalisation des documents d’objectifs 
et d’application du site Natura 2000 « Gorges de Siagne » qui englobe les trois quart de la Siagne et 
ses deux affluents de tête de bassin.  

En amont de Pégomas et du seuil de l’Ecluse, l’enjeu 
majeur du Document d’Objectifs (DOCOB) concerne la 
préservation de l’hydrosystème : les ressources, 
habitats, ripisylves, tuf et travertin, la faune et la 
flore aquatique. Le site compte des espèces 
protégées comme le barbeau méridional, le blageon, 
l’écrevisse à pieds blancs, la tortue cistude d’Europe 
et le cortège des espèces floristiques et faunistiques 
associées. 

 

Figure 3 : Périmètre du Site N2000 
Source : Arrêté du 16 mars 2010 portant désignation du site 

Natura 2000 gorges de la Siagne 

 Faisant suite aux préconisations du SDAGE, le SIIVU s’est par ailleurs vu officiellement confier fin 
mars 2010, la responsabilité du portage de la démarche SAGE Siagne par les sous-préfectures de 
Grasse et de Draguignan. Le lancement officiel du SAGE est intervenu début juillet 2010 alors que 
l’arrêté de périmètre date de Juin 2011.  

Actuellement en phase d'élaboration (juin 2013), le SAGE a donc fait l’objet d’un dossier 
préliminaire en janvier 2011. En préfiguration des principaux enjeux le SAGE, le dossier préliminaire 
identifie les points suivants: 

- Améliorer la qualité de l’eau : 
- améliorer et protéger la qualité des eaux : sources, nappes, cours d’eau. 
- identifier et limiter les pollutions, 
- améliorer le traitement de la pollution, 
- maîtriser et valoriser les boues de stations d’épurations, 
- mieux informer sur la ressource pour tendre vers une meilleure qualité de l’eau et 

des milieux aquatiques. 
- Mieux gérer la ressource en eau : 

- Trouver le juste équilibre entre préservation des milieux aquatiques et satisfaction 
des usages, 

- Mieux répartir l’utilisation de la ressource en eau entre les différents usages, 
- Réaliser un bilan réel des prélèvements sur le bassin versant, 
- Evaluer les besoins en eau, notamment dans les zones pouvant redevenir agricole 

(plaine de la Siagne), 
- Economiser l’eau, rechercher d’autres ressources, 
- Mieux informer sur la ressource pour tendre vers une économie de l’eau, 
- Mettre en place les débits réservés réglementaires. 

- Restaurer la continuité écologique des cours d’eau : 
- Diagnostiquer et définir les actions pour améliorer la continuité biologique, 
- Améliorer le transport solide. 

Concernant la continuité écologique, le dossier préliminaire précise aussi qu’« il 
existe un certain nombre de seuils ou barrages posant problème pour la libre 
circulation des poissons, notamment pour les espèces migratrices. 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

10 

Dossier Grontmij Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

De plus, en particulier sur la Siagne, on observe une l’accumulation de matériaux 
(galets, graviers, sédiments, etc.) en amont des barrages et un manque de ces 
mêmes matériaux en aval. Cela se traduit sur le milieu aquatique par un manque 
d’hétérogénéité du substrat de la rivière avec notamment une diminution du 
nombre de frayères et donc un impact sur la reproduction piscicole. De plus, lors 
des crues, il n’y a plus d’action mécanique de ces matériaux qui permettaient la 
désincrustation des substrats dans le lit du cours d’eau ».  

- Préserver et valoriser le patrimoine naturel : 
- Améliorer la qualité et la richesse des milieux, 
- Limiter la prolifération des espèces envahissantes, 
- Améliorer la gestion piscicole des cours d’eau, 
- Restaurer la continuité piscicole, 
- Réglementer et contrôler la fréquentation des sites, 
- Préserver et valoriser les zones humides. 

- Mieux gérer le risque inondation : 
- Prévention des inondations (poursuivre les actions du SISA, autres actions…) 
- Identifier et contrôler les arrivées d’eaux pluviales, 
- Prendre en compte l’eau dans l’aménagement des territoires, 
- Mieux informer sur le risque inondation et sur l’aménagement du territoire 

I.2.3 Le SICASIL 

 Le SICASIL est un établissement public de coopération intercommunale chargé du service public de 
distribution de l’eau potable constitué de l’approvisionnement, du transport et de la fourniture 
d’eau potable.  

Alors que le SICASIL est propriétaire des installations d'adduction, de traitement et de desserte en 
eau potable il en a délégué la gestion, l’entretien et l’exploitation, à Lyonnaise des Eaux – Suez Les 
ressources en eau sollicitées pour l’approvisionnement en eau sont de trois natures distinctes :  

- les eaux provenant des massifs karstiques alimentant les canaux de la Siagne et du Loup ;  
- la nappe côtière de la Siagne ;  
- le lac de Saint Cassien. 

 Au global, le syndicat exploite huit captages répartis dans les bassins versants de la Siagne et du 
Loup dont 3 champs captant proches du seuil de l’Ecluse en amont de la confluence de la 
Mourachonne. 

I.2.4 L’AAPPMA « Les Pêcheurs de Basse Siagne » 

Sur son cours en seconde catégorie piscicole entre le Pont de Tanneron et le barrage anti-sel de 
Mandelieu, la Siagne est gérée par L’APPMA des Pêcheurs de Basse Siagne ». 

Parmi les postes de pêche, L’Ecluse de Pégomas est ainsi distinguée au site Les Pêcheurs de Basse 
Siagne « Magnifique secteur où l’on peut pratiquer bon nombre de techniques, modernes ou 
classiques, qui vous permettront de passer de bons moments au bord de l’eau. Un petit chemin 
agréable permet de longer sur près d’un kilomètre la Siagne différents faciès. 

Les secteurs profonds sont bordés par des courants rapides où bon nombre d’espèces viennent 
chercher leur pitance journalière. Il n’est donc pas rare de voir de très beaux bancs de gardons 
s’installer sur les tombants de ces postes et pour prendre les proies que le courant leur apporte. 

La présence du brochet est constante. Il est conseillé de le taquiner avec des poissons nageurs peu 
plongeants de 10 cm environ. L’attaque est foudroyante ! Véritable coup de marteau dans la canne, 
affirmant la volonté de ce carnassier pour saisir sa proie. 

Si vous recherchez en priorité les poisons blancs, l’amont immédiat de l’écluse est un secteur 
profond qui permet de pêcher notamment à la grande canne. » 
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 Si tuat ion du seui l  de  l ’Ec luse  en regard  des  c lassements  I.3

et  out i ls  de  p lan i f icat ion re lat i f s  à  la  cont inui té  

écolog ique  

I.3.1 Classement(s) cours d’eau « migrateurs » 

 Avant la réforme des classements de 2006, la Siagne était classée par décret au titre de l’article 
L432-6 du code de l’environnement sur tout son linéaire et ses affluents2 mais sans arrêté 
déterminant la liste des poissons migrateurs. 

 « Dans les cours d'eau ou parties de cours d'eau et canaux dont la liste est fixée par décret, après 
avis des conseils généraux rendus dans un délai de six mois, tout ouvrage doit comporter des 
dispositifs assurant la circulation des poissons migrateurs. L'exploitant de l'ouvrage est tenu 
d'assurer le fonctionnement et l'entretien de ces dispositifs. » 

Les ouvrages existants doivent être mis en conformité, sans indemnité, avec les dispositions du 
présent article dans un délai de cinq ans à compter de la publication d'une liste d'espèces 
migratrices par bassin ou sous-bassin fixée par le ministre chargé de la pêche en eau douce et, le 
cas échéant, par le ministre chargé de la mer ». 

 Introduit par la loi sur l’eau et les milieux aquatiques3 , l’article L214-17 du code de 
l’environnement, réforme les classements antérieurs en les adossant aux objectifs de la DCE4 
déclinés dans les SDAGE. Ainsi les classements en vigueurs (L432-6 et loi de 1919) sont remplacés 
par un nouveau classement établissant 2 listes distinctes arrêtées en 2013 par le Préfet 
coordonnateur du bassin Rhône-Méditerranée.  

Depuis ce nouveau classement, arrêté le 3 juillet 
2013, la Siagne est classée pour son cours allant du 
barrage de Tignet-Tanneron à la mer5  

 en liste 1 « rivières à préserver »qui 
constitue un outil au service du principe de 
non dégradation (orientation fondamentale 2 
du SDAGE) et vise à interdire tout nouvel 
obstacle à la continuité écologique, 

 en liste 2 «rivières à restaurer »  pour les 
cours d’eau ou tronçons de cours d’eau 
nécessitant des actions de restauration de la 
continuité écologique (transport des 
sédiments et circulation des poissons), et où 
tout ouvrage faisant obstacle doit être géré, 
entretenu et équipé selon des règles définies 
par l’autorité administrative, en concertation 
avec le propriétaire ou, à défaut, 
l’exploitant. Ces obligations s’appliquent à 
l’issue d’un délai de cinq ans après 
publication des listes. 

Figure 4 : Proposition de classement liste 2 – Alpes 
Maritimes 
Source : http://www.rhone-mediterranee.eaufrance.fr 

                                                 

2 Décret no 90-260 du 21 mars 1990 - JORF n°71 du 24 mars 1990 page 3591 
3 décembre 2006 
4 Directive cadre sur l’eau  
5 Sous bassin SDAGE LP_15_13, code classement L1_1021 
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La liste détaillée des propositions de classement soumise à la consultation précise que, parmi les 5 
enjeux6 de classement, la Siagne est concernée par la présence d'ouvrages prioritaires grand 
migrateurs amphihalins, le rattachement aux bassins versants prioritaires pour la continuité 
biologique. 

Le projet de liste d’ouvrages à traiter en liste 2 (version d’avril 2013) apporte les précisions 
suivantes notamment en terme d’espèces cibles" : 

Code ROE Nom de l'Ouvrage 
Ouvrage 

prioritaire 
PDM 

Analyse préliminaire du besoin de restauration de la 
continuité écologique à confirmer ou compléter par 

l’analyse locale 

Ouvrage 
concerné 

Enjeu continuité 
Montaison/ 
Dévalaison/ 
Sédiment 

Espèces ciblées 

ROE43171 Barrage Tignet - Tanneron Non 
Non  

A confirmer 
/ / 

ROE43159 Seuil du Pont d’Auribeau Non 
Oui  

à confirmer 
Montaison 

Anguilles et 
cyprinidés d’eau 

vive 

ROE43136 Seuil de L'Ecluse  Oui Oui Montaison 
Anguilles et 

cyprinidés d’eau 
vive 

ROE43118 Seuil de Pégomas Oui Oui Montaison Anguilles 

ROE43114 Seuil de la Fènerie Non 
Non  

A confirmer 
/ / 

ROE43089 Mandelieu-La-Napoule Non 
Oui  

à confirmer 
Montaison Anguilles 

 Le Plan de GEstion des POissons MIgrateurs (PLAGEPOMI 2010-2014) qui s’applique plus 
spécifiquement aux aloses, aux lamproies et aux anguilles pour la reconquête des axes de 
migration, cible la Siagne comme zone d’action prioritaire en faveur de l’anguille.  

Pour cet axe, la liste des ouvrages prioritaires anguilles figurant au plan de gestion national compte 
2 ouvrages dont celui de Pégomas et celui de l’écluse, aussi relayés par le Grenelle de 
l’Environnement et le SDAGE RMC. 

Code ROE Nom de l'Ouvrage Lot 
Masse d'eau 
concernée 

Code sous-
bassin 
SDAGE 

Coordonnée 
X_L93 

Coordonnée 
Y_L93 

Grands 
migrateurs 
concernés 

ROE43118 Seuil de Pégomas 1 

FRDR95a LP_15_13 

1017185.51 6284565.15 Anguille 

ROE43136 Seuil de L'écluse  1 1016290.51 6284964.19 Anguille 

Tableau 1 : liste des ouvrages prioritaires anguilles - PLAGEPOMI 

I.3.2 Le référentiel des obstacles à l’écoulement (version : 4.0) 

Le tableau suivant présente les ouvrages identifiés au référentiel des obstacles à l’écoulement. Pour 
le cours de la Siagne allant du barrage de Tignet-Tanneron à la mer, 5 obstacles sont inventoriés ; le 
seuil de l’Ecluse étant le quatrième obstacle à compter de l’embouchure. 

 

                                                 

6 Présence d'ouvrages prioritaires grand migrateurs amphihalins / liens fonctionnels à restaurer / renforcement de la 
connectivité entre des réservoirs biologiques et des masses d'eau cibles / bassins versants prioritaires pour la continuité 
biologique / bassins versants prioritaires pour le transport sédimentaire. 
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Tableau 2 : Ouvrages du ROE du sous bassin aval de la Siagne  

 

I.3.3 SDAGE ET PDM 

 Pour les eaux superficielles le SDAGE cible 13 masses d’eau sur le bassin Siagne de dont 12 masses 
d’eau naturelles et une MEFM sur le cours aval.  

Pour la masse d’eau intéressant le site du seuil de l’Ecluse (FRDR95a - La Siagne du barrage de 
Tanneron au parc d'activité de la Siagne), l’objectif de bon état écologique est fixé à 2015 sachant 
que son état écologique est réputé moyen pour 2009 alors qu’elle bénéficie d’un bon état 
écologique. 

Cloisonnée par l’aménagement de Tanneron-Tignet en amont, cette masse d’eau naturelle reçoit en 
sa rive gauche deux autres masses d’eau tributaires: 

- le ruisseau du Riou ou Frayère d’Auribeau (aussi dit La Frayère en référence à la carte IGN) 
environ 770 m en amont du site du seuil de l’Ecluse, 

- La Mourachonne à environ 1 kilomètre en aval. 

Alors que la Frayère d’Auribeau présente les mêmes caractéristiques d’états et d’objectif que la 
Siagne, La Mourachonne se démarque avec un état écologique médiocre en 2009 et un mauvaise 
état chimique. De la sorte, l’objectif du bon état y est différé à l’horizon 2027. 

 

 

 

Code ROE Commune XL93 YL93 Alt m Type - Usage (s)
Passe à 

poissons

Ouvrage 

Grenelle

FRDR95b ROE43089 MANDELIEU-LA-NAPOULE 1018641.73 6280168.29 5
Seuil en rivière - AEP + Stabilisation 

du profil , lutte contre l'érosion
N

ROE43114 LA ROQUETTE-SUR-SIAGNE 1017376.57 6283876.134 10
Seuil en rivière - AEP + Stabilisation 

du profil , lutte contre l'érosion
N

ROE43118 PEGOMAS 1017185.8 6284564.662 10
Radier pont - Stabilisation du profil , 

lutte contre l'érosion
N O

ROE43136 PEGOMAS 1016290.79 6284963.712 15
Seuil en rivière- Agriculture 

(irrigation, abreuvage) + AEP
N O

ROE43171 LE TIGNET 1013177.39 6286305.063 28
Barrage poids: Hydro électricité + 

AEP
N

ROE58251 1017281.31 6284823.646 15 Barrage mobile N

ROE58780 1017234.19 6284787.647 15 Radier pont N

ROE58252 1017657.38 6286334.33 32 Barrage-poids des Gorges - Inconnu N

ROE58253 1017830.19 6286634.406 46 Barrage-poids gorges mourachonne N N

ROE58254 1018338.66 6287563.882 60 Barrage-poids - prise canebiers N N

ROE58779 1018874.93 6287742.097 69 Seuil en rivière - Passerelle N

ROE58255 1019130.56 6290760.942 126 Seuil en rivière N

ROE58256 1019156.76 6290936.919 130 Seuil en rivière N

ROE58755 1018935.99 6291484.766 139 Seuil en rivière N

ROE58752 1016033.93 6286403.511 24 Seuil en rivière N

ROE45234 1015789.13 6287509.229 51 Seuil en rivière N N

ROE45235 1015523.15 6288018.28 79 Barrage N

Ruisseau le 

Riou

Masse d'eau

FRDR95a

FRDR11997

FRDR10001

GRASSE

MOUANS-SARTOUX

PEGOMAS

La Siagne

La 

Mourachonne

AURIBEAU-SUR-SIAGNE
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Figure 5 : Masses d’eau de la Siagne en aval du barrage de Tignet-Tanneron 
Source : http://carmen.carmencarto.fr 

 

 

Tableau 3 : Caractéristiques des masses d'eau cours d'eau du sous bassin aval 
Source : http://sierm.eaurmc.fr/geo-sdage/synthese 

En lien avec les mesures visées au Programme de mesure du SDAGE adopté fin 2009 et l’objet du 
présent dossier, viennent notamment pour la ME FRDR95a les mesures 3C11 et 3C12 dont les libellés 
sont donnés en suivant.  

Numéro NOM
ETAT 

2009 

2009 : 

NC

OBJ. 

BE

2009 : 

ETAT

2009 : 

NC

OBJ. 

BE

FRDR95a
La Siagne du barrage de Tanneron 

au parc d'activité de la Siagne
MEN MOY 1 2015 BE 2 2015

FRDR95b
La Siagne du parc d'activité de la 

Siagne à la mer
MEFM MED 3 2015 MAUV 3 2021 FTr

Autres 

polluants

FRDR10001 ruisseau le riou MEN MOY 1 2015 BE 2 2015

FRDR11997 rivière la mourachonne MEN MED 2 2027 FTr
param. génér. 

qual. phys-

chim./flore 

MAUV 3 2021 FTr
Autres 

polluants

Statut Etat écologique Eta chimique Causes du motif du report

MEN Masse d'eau naturelle TBE Très bon état BE Bon état FTr Faisabilité technique

MEFM ME fortement modifiées BE Bon état MAUV Etat mauvais

MOY Etat moyen

1 Faible MED Etat médiocre

2 Moyen MAUV Etat mauvais

3 Fort

Niveau de confiance de l'état évalué

MASSES D'EAU

STATUT

ÉTAT ECOLOGIQUE ÉTAT CHIMIQUE

MOTIFS DU REPORT : 

CAUSES ET PARAMETRES

MOTIFS DU REPORT : 

CAUSES ET PARAMETRES

Caractéristiques  des masses d'eau au droit et au voisinage du seuil des Moines

La Siagne du barrage de 
Tanneron au parc d'activité 

de la Siagne La Siagne du parc d'activité 

de la Siagne à la mer 

Barrage de Tanneron  -

le-Tignet 

Seuil de l’Ecluse ou 

de l’Ecluse 

Ruisseau le Riou 

La Mourachonne 
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Tableau 4 : Mesures de PDM pour la masse d’eau FRDR95a 
Source : http://sierm.eaurmc.fr 

 Pour les eaux souterraines, la masse d’eau «FR_D0_318: Alluvions des fleuves côtiers Giscle et 
Môle, Argens et Siagne » englobe le site (cf. annexe 2). Pour la ME FR_D0_318 C correspondant à la 
Siagne, l’état quantitatif et chimique n’est pas caractérisé mais l’objectif général attribué à 
l’ensemble est le Bon Etat pour 2015. 

 

Tableau 5 : Caractéristiques des masses d'eau eaux souterraines du sous bassin aval 
Source : http://sierm.eaurmc.fr/geo-sdage 

Pour cette ME, les résultats de l'état des eaux souterraines7 sur les sites de surveillance de la masse 
d'eau s’avèrent à hauteur de bon état pour l’ensemble des points de 2008 à 2011 dont celui de 
Pégomas. 

 

Tableau 6 : Etat chimique des masses d'eau eaux souterraines du sous bassin aval 
Source : http://sierm.eaurmc.fr/geo-sdage 

                                                 

7 Nitrates, Pesticides, Métaux, Solvants chlorés 

Cette mesure vise à agir pour ne pas laisser l'espèce invasive s'installer et/ou se développer. 

Elle doit être associée à des actions de prévention :

organisation des usages, lutte contre la pollution, …,

Altération de la continuité 

biologique

Déséquilibre quantitatif 3A10

Définir des objectifs de 

quantité (débits, niveaux 

piézométriques, volumes 

mobilisables)

Cette mesure doit conduire à déterminer des débits seuils (débit d’objectif d’étiage DOE 

et débit crise renforcée DCR) ou des niveaux seuils permettant d’assurer un 

renouvellement des nappes sur un cycle hydrologique (niveau piézométrique d’alerte NPA, 

niveau piézométrique de crise renforcée NPCR). Elle conduit à la réalisation d’études 

d’estimation des volumes prélevables globaux (EVPG) qui permettront d’analyser 

l’adéquation ressource/besoins, les relations nappe/rivière, les phénomènes d'assecs, les 

phénomènes de pénétration du biseau salé dans les terres …

Déséquilibre quantitatif 3A14

Améliorer la gestion des 

ouvrages de mobilisation et 

de transferts existants

Cette mesure peut notamment conduire à développer la gestion pluri-usages des grands 

ouvrages ou à développer le maillage entre réseaux.

3C12

Créer ou aménager un 

dispositif de franchissement 

pour la dévalaison

Une étude de définition et de faisabilité est nécessaire pour définir l'action à mettre en 

œuvre au niveau local.

Menace sur le maintien de la 

biodiversité
6A03

Contrôler le développement 

des espèces invasives et/ou 

les éradiquer

Gestion locale à instaurer ou 

développer
1A10

Mettre en place un dispositif 

de gestion concertée

La mise en place une démarche de gestion concertée sur le périmètre pertinent est ciblée 

sur les secteurs identifiés à enjeux, afin d'améliorer l'organisation des acteurs de l'eau, de 

développer un partenariat local ou supra local voire transfrontalier, de prendre en charge 

certains transferts de gestion (ex. Domaine Public Maritime). L'efficacité de cette mesure 

repose sur la mise en place d'une structure de gestion et d'une équipe d'animation, ou le 

cas échéant, sur des démarches ou structures en place autres que les SAGE et contrats de 

milieu

3C11

Créer ou aménager un 

dispositif de franchissement 

pour la montaison

Une étude de définition et de faisabilité est nécessaire pour définir l'action à mettre en 

œuvre au niveau local.

Problèmes et mesures du Programme De Mesures

Libellé problème
Code 

mesure
Libellé mesure Description mesure
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 Autres  zonages  concernant  le  Seui l  de  l ’Ec luse  et  ses  I.4

abords  

I.4.1 Les Puits de la vallée de la Siagne et périmètres de protection associés 

 D’amont en aval, trois puits à drains rayonnants : PDR2, PDR1 et PDR7 ont été construits dans la 
plaine de la Siagne pour soutenir les canaux du Loup et de la Siagne en été, ou en cas de défaillance 
de l’un d’entre eux.  

En service depuis 1966, ils sont implantés sur deux communes : Auribeau-sur-Siagne (PDR2), 
Pégomas (PDR1 et PDR7), en rive gauche de la Siagne et s’intègrent comme suit dans le réseau de 
production/traitement géré par le SICASIL. L’eau pompée sur le PDR 7 est traitée à l’usine de La 
Roquette-sur Siagne, celle des PDR 1 et 2 à l’usine d’Auribeau mais une partie est déviée vers La 
Roquette sur Siagne. 

 

Figure 6 : Situation des 3 puits à drains rayonnants de la vallée de la Siagne dans le réseau du SICASIL 
Source : SICASIL 

Alors que les prélèvements dans la nappe libre de la Siagne sont peu nombreux à l’échelle de la 
Basse vallée, le plus important site de pompage est situé aux abords de la zone du seuil de l’Ecluse 
au travers de puits à drains rayonnants de très forte capacité.  

En été (juillet août), Ils sont fortement8 sollicités (jusqu’à 500 l/s en continu soit 1 350 000 
m3/mois) mais les débits prélevés sont assez variables (3 à 7 Mm3 soit 100 à 220 l/s) sur l’ensemble 
de l’année. 

                                                 

8 Gestion de la nappe alluviale de la Siagne ; Chantelus Met Desplanques T ; Master 2ème année Gestion de projets 
Hydrotechnologiques & environnementaux 
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Sur la base de données piézométriques des pompages sur 4 années, le document référencé en bas 
de page indique aussi que le volume annuel a atteint 4 258 416 m3 en 2003 (Q moyen 135l/s) débit 
maximum mensuel 600 000 m3 en août 2003, soit 224 l/s sont très importants. 

A partir d’un puits central de 4 m de diamètre, 
qui descend entre 17 et 25 m de profondeur, 
partent radialement des drains horizontaux dans 
plusieurs directions selon différentes longueurs 
et profondeurs. Ils permettent de prélever de 
l’eau dans la nappe alluviale (écoulement 
souterrain de la Siagne qui suit le cours du 
fleuve) via des pompes d’exploitation dont le 
nombre varie de 2 à 3 selon différents niveaux 
de profondeurs. Cette eau est naturellement 
filtrée à travers les alluvions sableuses et ou 
graveleuses du lit. Une synthèse des 
caractéristiques des puits est donnée en suivant 
alors que les fiches sources du SICASIL sont 
portées en annexe 3. 

Figure 7 : Exemple du PDR2 
Source : SICASIL 

 
PDR2 PDR1 PDR7 

Implantation 
Auribeau-sur-Siagne 

Section F - parcelle 257 
Pégomas 

Section B1 - parcelle 147 

Pégomas 
Section B5 - parcelles 843 

et 844 

Profondeur du puits 
depuis le sommet du 

cuvelage 
28.50 m 28.30 m 17.22 m 

Hauteur entre le 
sommet du cuvelage et 

le TN 
2.80 m ? inf à 0.50 m 1.36 m 

Nombre de drains 6 5 6 

Profondeur des drains 
depuis le sommet du 

cuvelage 

Max : 4 drains à 27.20 m 
Min : 2 drains à 20.90 m 

Max : 2 drains à 26.50 m 
Int : 2drains à 22.50 m 
Min : 1 drain à 22.30m 

Max : 4 drains à 16.32 m 
Min : 2 drains à 14.32 m 

Nombre de pompes 
d’exploitation  

3 3 2 

Profondeur des pompes 
depuis le sommet du 

cuvelage 

2 à 21 m, 
1 à 11 m 

2 à 21 m, 
1 à 15 m 

1 à 13 m, 
1 à 12.20 m 

Niveau statique  
depuis le sommet du 

cuvelage 
5.90 m 7.32 m 5.51 m 

Tableau 7 : Caractéristiques principales des puits - Coupes techniques SICASIL 

 

A présent et en cas de besoin, la nappe alluviale de la Siagne peut aussi être réalimentée à partir 
des lâchers d’eau depuis le barrage de Saint Cassien. En effet et suite à l’étiage 2005 qui a 
provoqué un assec du fleuve, des mesures techniques ont été déployées (EDF, Lyonnaise des Eaux 
pour optimiser la gestion de la réserve en eau du barrage de Saint Cassien. Effectués au niveau du 
barrage de Tanneron, les lâchers du soutien d’étiage sont en adéquation avec les besoins réels de 
production des puits à drains rayonnant (PDR) intégrant le respect du débit réservé du cours d’eau 
(500l/s) d’une part et le débit complémentaire nécessaire à l’exploitation des PDR.  
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 Par arrêté préfectoral en date du 14 juin 2006, le syndicat (SICASIL) a obtenu la déclaration 
d’utilité publique (DUP) des périmètres de protection des puits de captage de la nappe alluviale 
de la Siagne.  

 

Figure 8 : Périmètres de protections rapprochées des 3 puits à drains rayonnants 
Source : SICASIL 

En outre, cet arrêté modifie également le prélèvement autorisé, qui s’élevait antérieurement à 
1650 l/s, en le rabaissant à 1250 l/s compte tenu de l’obtention de nouveaux droits d’eau à partir 
du système Saint- Cassien en juillet 2001.  

Vis-à-vis des « conditions générales d’exercice des prélèvements », un débit de 500l/s doit être 
garanti en tous temps dans la Siagne à l’aval des captages et ce afin de pourvoir aux besoins du 
milieu et des usages situés en aval. 

En outre, un périmètre de protection immédiate et un périmètre de protection rapprochée 
(cf.Figure 8 : Périmètres de protections rapprochées des 3 puits à drains rayonnants) propres à 
chacun des trois ouvrages sont établis.  

Pour le PDR1, proche du Seuil de l’Ecluse, le PPI comprend les parcelles 146 à 152, et 153 partie (p) 
de la section B de la commune de Pégomas. Concernant le PPR, les parcelles concernées sur 
Pégomas sont les suivantes : 

– Section D : parcelles 69 à77, 95, 250 partie (P). 
– Section B : 79 à 99, 101 à 105, 108, 109, 113, 122, 123, 124, 126 à 138, 140 à 145, 153 (p), 

154 à 176, 905, 932, 964, 1247, 1248, 1311 à 1315, 1752 à 1755, 1757, 1758, 1940, 1941, 
1977, 1978 et 1979. 

Les prescriptions inhérentes à ces périmètres sont stipulées à l’arrêté préfectoral du 14 juin 2006 
porté en annexe 4.  

Pour les PPI à retenir que « toutes activités, et faits autre que ceux rendus nécessaires par le 
service, l’entretien, la protection et l’amélioration de l’alimentation hydraulique du 
fonctionnement des puits, est interdit… » 

PDR2 

PDR1 

PDR7 
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Pour les PPR, les prescriptions générales applicables mentionnent que « les activités, installations, 
et dépôts susceptibles d’entrainer une pollution de nature à rendre l’eau impropre à la 
consommation humaines sont interdits »  

Un périmètre de protection éloigné, commun aux trois ouvrages est par ailleurs établi. Au plan 
géologique, il recouvre la nappe de la Siagne au-delà de la zone dans laquelle une pollution pourrait 
se propager jusqu’aux captages en un temps inférieur à 10 jours. Dans ce périmètre, seules la 
réglementation générale sera applicable, en particulier les prescriptions du règlement  sanitaire 
départemental et les principes énumérés à l’art L211-1 du code de l’environnement. 

 Les points d’eau aussi répertoriés sur le portail national ades et sur le site Infoterre du brgm sont 
listés en annexe 5. 

I.4.2 Le PPRI de la Basse vallée de la Siagne et les zones inondables 

 Le PPRI approuvé le 20 juillet 2003, concerne les communes de Cannes (ouest), Mandelieu-la–
Napoule, La Roquette-sur-Siagne et Pégomas. 

Pour la Siagne et la Mourachonne, équipée d’une station limnimètrique jaugée, les débits de crue 
d’occurrence décennale et centennale retenus par le PPRi sont les suivants : 

Cours d’eau Surface km2 
Q10 
m3/s  

Q10 
m3/s/km2 

Q100 
m3/s  

Q100 
m3/s/km2 

La Siagne 522 257 0.5 550 1.1 

La Mourachonne 44.7 70 1.6 165 3.7 

Tableau 8 : Estimation des débits de crue de la Siagne et de la Mourachonne – PPRi  

L’extrait du plan de zonage du PPRi (2A), reporté en suivant pour la Siagne dans sa traversée de 
Pégomas jusqu’au pont, indique que : 

– le site du Seuil de l’Ecluse, s’inscrit logiquement en zone Rouge de risque fort, 
– le terrain riverain en rive gauche du lit de la Siagne en amont du seuil est aussi soumis à un 

risque fort, 
– que l’emprise surélevée, rive gauche en aval du seuil où est implantée la station de 

pompage d’Auribeau-sur-Siagne n’est pas soumise à un risque inondation (zone blanche). 

 

Figure 9 : Extrait du PPRi de la commune de Pégomas 
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Source : http://www2.alpes-
maritimes.equipement.gouv.fr/accueil_ext.html?x=06_ENVIRONNEMENT/actualites_du_theme.htm 

 

Concernant la description du phénomène d’inondation pour la crue centennale, le rapport apporte 
aussi les précisions suivantes : 

- Secteur de la retenue de l’Isclon (ou seuil de l’Ecluse car ainsi dénommé au cadastre). 

De l’amont de la retenue jusqu’au vallon de Cabrol, la vallée est encaissée et le champ 
d’inondation peu étendu. En crue les vitesses sont fortes et les hauteurs d’eau importantes. Les 
débordements en rive gauche inondent le sentier du GR21 et le chemin de l’Ecluse. La retenue de 
l’Isclon favorise les atterrissements ce qui provoque une élévation de la cote de fond vers l’amont. 

- Du vallon de Cabrol au Pont de Pégomas. 

Ce secteur marque un élargissement du champ d’expansion de la Siagne, tant en rive droite qu’en 
rive gauche, en raison d’une atténuation de la pente de vallée. 

 Pour la Frayère en amont du site, le PPRI de la commune d’Auribeau approuvé le 4 novembre 
2004, précise qu’elle couvre un bassin versant de 45km2 à sa confluence avec la Siagne drainé 
par les vallons suivants: 

 

Cours d’eau Surface km2 Linéaire km 

Le vallon des Fontaines 13 6 

Le vallon de Ribes 18 11 

Le vallon de Saint Antoine 8.5 6.5 

Le vallon de Juan 0.35 1 

Tableau 9 : Vallon et affluents de la Frayère – PPRi d’Aurbeau sur Siagne 

Les estimations de débits centennaux de référence s’établissent comme suit : 

- La frayère à la confluence de la Siagne : 190 m3/s, 
- Le Saint Antoine à la confluence de la Frayère : 38 m3/s. 
- Pour la Siagne, la reconstitution par extrapolation du débit de la crue centennale au droit 

de la station d’Auribeau le Gabre donne un débit de 440 m3/s en sachant que cette 
estimation intègre l’effet de laminage induit par le barrage de Saint Cassien sans lequel le 
Q100 serait très supérieur à celui calculé. 

Compte tenu de l’acuité des enjeux, la Frayère à fait l’objet d’importants travaux d’aménagements 
visant à limiter le risque.  

 La cartographie des zones inondables par la méthode hydromorphologique a par ailleurs aussi 
donné lieu à deux rapports ; l’un en date de 2005 pour la Siagne, l’autre 2006 pour la Frayère et le 
vallon de Saint Antoine. Les fiches correspondantes sont portées au fichier des annexes (annexe 6); 
En lien avec le site du seuil de l’Ecluse, elles précisent notamment les éléments suivants : 

Pour la Siagne et entre Peymeinade et la mer, deux grands tronçons se distinguent : 

- jusqu’ à Auribeau-Sur-Siagne, la Siagne parcourt des gorges assez étroites, mais dont le fond 
est totalement colmaté par le plancher alluvial où prédomine le lit moyen. Le lit majeur ne 
peut subsister que localement à la faveur des confluences ou de méandres. Ce tronçon 
connait des dynamiques importantes en termes de hauteurs d’eau et de vitesses. 

- A partir de la confluence avec la Mourachonne, la vallée s’ouvre largement, et la plaine 
inondable atteint presque 100 m. Elle est encadrée par des versants rocheux encore abrupts 
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qui forment une transition très nette avec la zone inondable. Quelques axes de crue et un 
ancien lit de la rivière ont pu être repérés dans cette plaine alluviale qui est aujourd’hui 
assez anthropisée : mise en valeur agricole, implantations industrielles et remblais, et 
surtout traversée d’infrastructures en remblai qui constituent des obstacles au libre 
écoulement des eaux. La morphologie en toit de cette vallée limite les possibilités de retour 
au chenal principal des éventuels débordements. Un début d’inondation du lit majeur 
entraine très vite une submersion d’une bonne partie de la plaine. 

Pour les vallons de la Frayère et de Saint-Antoine qui font partie du réseau de tributaires 
secondaires alimentant la Siagne, les cours d’eau qui drainent les reliefs de la Montagne de 
l’Audibergue, correspondent à un faisceau de petits vallons qui trouvent leur origine dans les 
réseaux karstiques du plateau de Caussols, vaste entablement calcaire situé à plus de 1000m 
d’altitude qui domine l’agglomération de Grasse. Issus de ces reliefs, ils s’encaissent ensuite dans 
une unité homogène : le piedmont de l’avant pays Grassois, ensemble qui correspond à une bande 
de terrain Triasique (calcaires dolomitiques, cargneules, marnes) qui assure le lien entre les massifs 
métamorphiques du Tanneron et les formations calcaires de la Provence-orientale. 

Dans ce type de substrat assez hétérogène parcouru, par un réseau de failles méridiennes, les cours 
d’eau sont très encaissés, et en fonction de la lithologie on peut distinguer 4 zones homogènes : 

- Tout à l’amont de leurs bassins versants ils présentent un profil en V incisant les formations 
marneuses du Keuper où les pentes sont fortes et le ruissellement prédomine sur ce substrat 
imperméable. 

- Puis, au contact des faciès dolomitiques fracturés, leur vallée s’élargit et ils prennent 
l’aspect de vallons à fond plat (secteur des Basses Ribes sur la Frayère ; la Tourache sur le 
Saint-Antoine). C’est dans ces secteurs que s’est développé de l’urbanisation en fond de 
vallée (en particulier des activités industrielles sur la Frayère). 

- Le contact avec le socle cristallophyllien se fait au niveau du massif de Peygros contourné 
par la Frayère ; il se traduit par un net resserrement des deux vallées en gorges étroites et 
sinueuses. 

- Enfin, sur la partie basse, les deux vallons confluent dans la dépression d’Auribeau sur 
Siagne qui correspond à un petit bassin d’effondrement colmaté par des dépôts marins 
Pliocènes (sables argileux, graviers et galets), ensemble de formations tendres où les cours 
d’eau ont pu dégager une plaine alluviale conséquente, fermée à l’aval par le verrou 
rocheux d’Auribeau au droit de la confluence avec la Siagne. 

Ces études ne font pas mention d’éléments concernant le seuil en lien avec l’enjeu inondation.  

I.4.3 Le POS 

La commune de Pégomas est dotée d’un POS déjà ancien et approuvé le 19 mai 1988; aussi les 
éléments sont à considérer avec prudence en particulier les servitudes « réseaux et périmètres de 
protection » qui peuvent ne pas être d’actualité. 

 Pour les éléments du zonage, l’extrait suivant indique que le Seuil de l’Ecluse, non matérialisé 
sur le plan, s’inscrit en zone naturelle protégée ND dans un sous-secteur NDa dit «de protection 
totale ». 

En outre les abords de la Siagne, notamment au droit et en aval du seuil, comme le massif qui la 
domine rive droite sont distingués par un espace boisé classé ou à créer. 

 Une révision du POS est en cours. 
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Figure 10 : Extrait du POS aux abords du Seuil de l’Ecluse 
Source : Service urbanisme de la commune de Pégomas 

 

 Vis-à-vis des servitudes d’utilité publique, et outre la zone inondable, le PLU ne relève pas 
d’élément particulier. 
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Figure 11 : Extrait du Plan des servitudes  aux abords du Seuil de l’Ecluse 
Source : Service urbanisme de la commune de Pégomas 

I.4.4 Les Zones naturelles  

 La commune d’implantation du Seuil de l’Ecluse, compte trois Zones Naturelles d’Intérêt 
Ecologique Faunistique et Floristique.  

Type et code Znieff Nom 
Superfici

e (ha) 
Communes 

I 06-100-157 
Charmaies et cours moyen de la 
Siagne 

75,24 
PEGOMAS; PEYMEINADE; LE TIGNET; AURIBEAU-SUR-
SIAGNE  

II 06-102-100 Plaine de la Siagne 74,21 
MANDELIEU-LA-NAPOULE; PEGOMAS; LA ROQUETTE-SUR-
SIAGNE; CANNES  

II 06-105-100 Forêts de Peygros et de Pégomas 692,12 
GRASSE; MOUANS-SARTOUX; PEGOMAS; PEYMEINADE; LA 
ROQUETTE-SUR-SIAGNE; AURIBEAU-SUR-SIAGNE  

Tableau 10 : Liste des ZNIEFF sur la commune de Pégomas 
Source : http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/ 

Deux ZNIEFF sont délimitées sur le cours d’eau dont celle dite « Plaine de la Siagne » qui concerne 
le site du Seuil de l’Ecluse. La carte et la fiche suivante en retrace les spécificités. 

Vis à vis des espèces déterminantes qui sont au nombre de 8 pour cette ZNIEFF, on notera que la 
seule espèce de poissons retenue est 
représentée par l’Alose fallax (Alose feinte) 
avec mention de « reproduction faible ». La 
fiche descriptive portée en annexe 7 est 
suivie en annexe 8 d’une liste d’autres 
sources qui mentionne l’Alose en Siagne. 

Figure 12 : Alose 

Parmi les autres espèces remarquables, au 
nombre de 16, l’inventaire liste pour les 
poissons, le Barbeau méridional et le Blageon avec pour chacun, la mention de « reproducteur ». 

http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06090&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06095&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06140&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06007&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06007&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06079&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06090&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06108&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06108&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06029&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06069&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06084&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06090&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06095&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06108&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06108&source=simple
http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/etat_commune.asp?code=06007&source=simple
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Figure 13 : Barbeau méridional et Blageon 

 

Figure 14 : ZNIEFF Plaine de la Siagne 
Source : http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/ 

 

 Le seuil de l’Ecluse se situe à moins de 1km de la limite aval du périmètre du Site N2000 (gorges 
de la Siagne) évoqué au I.2.2 Le SIIVU de la Haute Siagne ; opérateur d’un site Natura 2000 et 
porteur du SAGE de la Siagne. 

 Plan de gest ion piscicole  et  données  pisc icole s   I.5

 Elaboré par l’AAPPMA des Pêcheurs de Basse Siagne, en conformité avec les orientations 
départementales, le plan de gestion piscicole prévoit les mesures et interventions techniques de 
protection, d’amélioration et d’exploitation équilibrée des ressources piscicoles. 

ZNIEFF N° 06-102-100 

Plaine de la Siagne 

ZNIEFF N° 06-100-157 
Charmaies et cours moyen 

de la Siagne 

http://www.basecommunale.paca.developpement-durable.gouv.fr/
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Correspondant au contexte Y55.15 ID du Plan Départemental pour la Protection du milieu aquatique 
et la gestion des ressources piscicoles des Alpes Maritimes (PDPG) réalisé en 2002 et actualisé en 
2005, la basse Siagne comprend deux secteurs caractérisés comme suit et sachant que le site du 
Seuil de l’Ecluse se situe quasiment à la charnière entre les deux secteurs (2 km m en aval du pont 
de Tanneron).  

Basse Siagne Secteur 1 Secteur 2 

Limite amont / aval Barrage de Tanneron / Pont de Tanneron 
Aval Pont de Tanneron / Limite de salure 

des eaux (pont de A8) 

Catégorie piscicole 1 ère 2 eme 

Domaine piscicole salmonicole cyprinidés 

Espèce repère Truite Fario Brochet (selon le dossier préliminaire du SAGE) 

Longueur 2 km 13 km 

Largeur moy étiage 6 m 12 m 

Affluents 
Quelques vallons (vallon des Monges) à 
sec la plupart du temps 

Mourachonne (6,2 km) 
Frayère (5 km) 

Peuplement 
piscicole  

Blageon, Truite, Vairon, anguille 

 

Anguille, Blageon, Chevesne, truite, 
Barbeau Méridional, Vairon,  Carpe 

commune et miroir, Brochet, perche, 
Brème, Carassin , gardon, rotengle , 

perche soleil , ablette, tanche 
Présence de sandres, black-bass, amour, 

silures signalés 

Ecoulement 
Secteur en débit réservé soumis à des variations de débit dues aux restitutions du lac 

de Saint Cassien au barrage du Tignet-Tanneron 

Observation frayères 
2005 à 2007  

Aucune frayère à truite. Observations des frayères 

Mesures de gestion 

 

Propice à la vie salmonicole 
repeuplé en alevins et  en truitelles fario 

Pas de déversements de salmonidés hors 
mis en truites arc en ciel 

Plan de déversement de poissons typiques 
de 2eme catégorie piscicole  

 Pour les affluents du secteur 2, en seconde catégorie piscicole, auquel se rattache le Seuil de 
l’Ecluse, les éléments suivants sont aussi à considérer :  

 
La Frayère  

(en amont du Seuil de l’Ecluse) 

La Mourachonne  
(en aval du Seuil de l’Ecluse) 

Longueur 5 km 6.2 km 

Peuplement piscicole  

chevesne, barbeau  méridional, gardons, 
rotengle, goujon 

 
Prise de truites fario et truites arc en 

ciel signalées 

chevesne, le barbeau  méridional, les 
gardons et le rotengle  

Mesures de gestion Pas de déversement piscicole 

Tableau 11 : Secteurs du plan de gestion piscicole de la basse Siagne 

Source : http://pecheursursiagneblogfr.unblog.fr/plan-de-gestion-de-la-basse-siagne/. 
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Figure 15 : Les typologies des cours d’eau - Mise en correspondance des zonations écologiques et 
typologiques des cours d’eau 

Source : http://www.onema.fr 

 Sur la période 2002 à 2011, la Siagne a fait l’objet d’inventaires en 7 stations dans le cadre du 
réseau de surveillance (2 stations) ou d’études. 

Nom de la 
commune 

Code 
station 
ONEMA 

Date Nom de la station 
Méthode et mode de 

prospection 
Objectif de la 

pêche 

Mandelieu-La-
Napoule 

06060111 

28/09/2011 

Les Stades 
Stratifiée par 
Points (grand 

milieu) 
En bateau 

Réseau de 
surveillance 

29/09/2009 

13/09/2007 

Pégomas 06060060 19/07/2002 Aval pont Pégomas ambiances A pied Etude 

Auribeau-sur-
Siagne 

06060059 19/07/2002 Gabre complète A pied Etude 

Le Tignet 06060011 05/09/2001 Pont des Veyans complète A pied Etude 

Saint -
Cezaire- sur-

Siagne 

06060045 

17/07/2006 

Rasclaou complète A pied 

Réseau de 
référence 11/07/2005 

18/07/2002 
Etude 

05/09/2001 

06060010 04/09/2001 
Amt conf Siagnole 

de mons 
complète A pied Etude 

06060044 04/09/2001 
Pont suspendu 

(canal Belletrud) 
complète A pied Etude 

Tableau 12 : Opérations de pêche sur la Siagne 
Source : http://www.image.eaufrance.fr 

Pour les stations encadrant le Seuil de l’Ecluse : 

 l’inventaire de Pégomas en 2002 en aval du Pont fournit une indication des espèces 
présentes à plus de 1km en aval du site et du seuil aval proche de Pégomas, 

 la station d’Auribeau-sur–Siagne indique pour la même année que précédemment les 
espèces effectivement présentes en amont du Seuil de l’Ecluse à plus de 2,5 km, 
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 la station de Mandelieu la Napoule prospectée en 2007, 2009 et 2011 en amont du pont de 
la RD6007 permet de caractériser et de cerner le peuplement du cours extrême aval au 
demeurant déjà sous influence du seuil en amont de l’A8. 

Commune 
et code 
station 

Surface 
m² 

Nom usuel de l'espèce 
Code 
espèc

e 
Effectif (ind.) Masse (g) 

Densité en 
nombre 

(ind./100 m²) 

Densité en 
masse (g/100 

m²) 

Auribeau-
sur-Siagne 
06060059 

559.45 

Anguille ANG 229 8030 40.93 1435.34 

Barbeau méridional BAM 6 582 1.07 104.03 

Blageon BLN 8 472 1.43 84.37 

Chevaine CHE 2 810 0.36 144.79 

Goujon GOU 1 42 0.18 7.51 

Ecrevisse américaine OCL 3 18 0.54 3.22 

Perche PER 9 288 1.61 51.48 

Truite de rivière TRF 2 34 0.36 6.08 

Pégomase 
06060060 

348.5 

Anguille ANG 293 12082 84.07 3466.86 

Barbeau méridional BAM 1 14 0.29 4.02 

Chevaine CHE 18 3942 5.16 1131.13 

Gardon GAR 5 88 1.43 25.25 

Goujon GOU 18 180 5.16 51.65 

Ecrevisse américaine OCL 3 28 0.86 8.03 

Perche PER 5 50 1.43 14.35 

Perche soleil PES 3 16 0.86 4.59 

Tableau 13 : Résultats pour les stations d’études prospectées en 2002 en amont et en aval du seuil de l’Ecluse 

Date de pêche Nom usuel de l'espèce 
Code 

espèce 
Effectif (ind.) Masse (g) 

Densité en 
nombre 

ind./100 m²) 

Densité en 
masse 

(g/100 m²) 

2007 
 

Anguille ANG 55 5766 5.87 615.04 

Black bass a grande bouche BBG 1 74 0.11 7.89 

Carassin CAS 11 2452 1.17 261.55 

Carpe commune CCO 1 904 0.11 96.43 

Chevaine CHE 4 1487 0.43 158.61 

Gambusie GAM 2 3 0.21 0.32 

Gardon GAR 52 70 5.55 7.47 

Perche PER 6 376 0.64 40.11 

Perche soleil PES 58 778 6.19 82.99 

Tanche TAN 1 1 0.11 0.11 

2009 
 

Carassin CAS 3 1186 0.32 126.51 

Chevaine CHE 71 48 7.57 5.12 

Gardon GAR 25 354 2.67 37.76 

Goujon GOU 3 4 0.32 0.43 

Perche soleil PES 31 752 3.31 80.21 

Tanche TAN 2 2260 0.21 241.07 

Anguille ANG 21 2236 2.24 238.51 

2011 
 

Anguille ANG 56 7218 5.97 769.92 

Carassin CAS 1 4 0.11 0.43 

Chevaine CHE 28 1354 2.99 144.43 

Goujon GOU 2 2 0.21 0.21 

Ecrevisse américaine OCL 1 4 0.11 0.43 

Perche soleil PES 32 823 3.41 87.79 

Rotengle ROT 1 714 0.11 76.16 

Tanche TAN 7 1226 0.75 130.77 

Vairon VAI 14 8 1.49 0.85  
 Espèce introduites indésirables  

 Espèces protégées et / ou patrimoniales  

Tableau 14 : Résultats pour la Siagne aval à la station de Mandelieu-La-Napoule (code 06060111 – surface 
937.5 m2) 
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Code 
espèce 

Nom de 
l'espèce 

Stations (amont > aval) 

Remarques 
Auribeau Pégomas Mandelieu 

2002 2002 
2007,200
9, 2011 

BLN Blageon O N N 
Exclusivement représenté à Auribeau, cette espèce est caractéristique de cours 

d’eau à eaux fraîches, eaux courantes et à fond de graviers. 

TRF 
Truite de 

rivière 
O N N 

Les quelques truitelles recensées à Auribeau ne se retrouvent plus pour les 

stations aval où la typologie du milieu ne correspond plus à leur exigences 

BAM 
Barbeau 

méridional 
O O N 

Représentatif des rivières bien courantes à fonds de galets graviers le Barbeau, 

surtout inventorié à Auribeau, est très peu représenté à Pégomas. En aval du 

pont, la typologie du cours d’eau n’est en effet plus propice à son 

développement. 

ANG Anguille O O O 
Sa présence à toutes les stations atteste de sa capacité à progresser de l’amont 

vers l’aval en franchissant les obstacles voire en empruntant le Béal 

CHE Chevaine O O O 
Très fréquent en rivière de seconde catégorie, le chevesne est rencontré sur 

l’ensemble des stations y compris la zone inférieure de la Siagne  

GOU Goujon O O O 

Très sensible à la pollution de l'eau, ce petit poisson constitue un bio 

indicateur de la qualité de l'eau dont la présence est surtout « significative » à 

la station de Pégomas 

PER Perche O O O 
Vivant dans les eaux calmes ou ralenties des rivières, la perche est en capacité 

à se développer sur l’ensemble des stations 

GAR Gardon N O O 
Le Gardon qui apparait à la station de Pégomas indique la transition 

typologique des stations avec des eaux plus calmes en aval d’Auribeau 

CCO 
Carpe 

commune 
N N O 

Observée en 2007 à Mandelieu, elle indique le caractère «  type cours d’eau 

de plaine » de la station aval 

TAN Tanche N N O 
Présente dans les eaux calmes aux fonds vaseux et à végétation dense elle 

n’est pas observée à Pégomas mais sur la basse Siagne  

ROT Rotengle N N O 
Proche du Gardon il se trouve dans des eaux calmes et s’avère peu représenté 

sur le cours aval 

VAI Vairon N N O 

Petite espèce potamodrome il migre pour assurer sa reproduction de la « zone 

à barbeaux » vers des eaux à substrat gravillonnaire de première catégorie. En 

2011 il est inventorié à Mandelieu 

OCL 
Ecrevisse 

américaine 
O O O 

introduit en Europe vers 1880, ce crustacé exotique est un indésirable qui est 

relevé à toutes les stations 

PES 
Perche 

soleil 
N O O 

Originaire du nord-est de l'Amérique du Nord elle aurait été introduite en 

1886 comme poisson d'agrément et est classé comme nuisible en France 

BBG Black bass  N N O 
Inventoriée en 2007 sur la station aval, cette espèce introduite n’est ensuite 

plus recensée par la suite 

CAS Carassin N N O 
Dénombrée lors des 3 inventaires cette espèce introduite est implantée sur la 

station aval  

GAM Gambusie N N O 
Réputée pour ses capacités d'adaptation remarquables, la Gambusie, aussi 

considérée comme une espèce nuisible et invasive est remarquée sur l’aval 

 Espèce introduites indésirables  

 

Espèces protégées et / ou 

patrimoniales  

Tableau 15 : Synthèse de la répartition des espèces  

 Concernant l’anguille, le rapport MRM 2010 9 attribue une note de 2/5 à l’ouvrage aussi dit de 
l’écluse (S4 en suivant). Désignant un ouvrage franchissable mais avec risque d’impact, cette note 
est inférieure à la note obtenue avec la grille ONEMA. Compte tenu des nombreuses possibilités qui 
s’offrent aux anguilles pour franchir l’obstacle (grande largeur du seuil), ce dernier ne peut, en 
effet, être considéré comme difficilement franchissable (3/5). La fiche extraite du rapport susvisé 
figure en annexe 9. 

Concernant les autres seuils, les notes octroyées sont relayées à la figure suivante en vis-à-vis de de 
l’impact cumulé des ouvrages tout au long du fleuve. 

                                                 

9 Étude des conditions de migration anadrome de l’Anguille (Anguilla anguilla) sur les fleuves côtiers Méditerranéens 

Campagne d’études 2010 (Siagne, Loup, affluents du fleuve Var et côtiers Corses) Rapport Annexes 
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Figure 16 : Notation des obstacles vis-à-vis de la progression des anguilles 
Source : Rapport MRM 2010 

 

 Ouvrages  hydrau l iques  s tructurants  I.6

I.6.1 Ouvrages à vocation principale de production hydroélectrique 

 L’aménagement du bassin de la Siagne pour la production hydraulique fut réalisé entre 1906 et 
1985 ; il s’organise autour de 3 usines faisant l’objet de 2 concessions accordées à Electricité De 
France avec : 

- l’usine de la Siagne implantée sur la commune de Saint-Cézaire dont l’arrêté d’autorisation 
date de 1886 et le cahier des charges de la concession d’aout 2008, 

2/5 

1/5 

3/5 

2/5 

2/5 

1/5 
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- l’aménagement et l’exploitation des chutes de Saint- Cassien et de Tanneron-le-Tignet, 
déclarés d’utilité publique par un décret en date du 29 septembre 1964. 

 

Figure 17 : Les usines du groupe « Siagne »  
Source : Dossier préliminaire du Sage 

 Mise en service en 1906, rénovée en 1952 puis automatisée en 1972, l’usine de la Siagne dérive 
les eaux de la Siagne à une centaine de mètres en aval des sources, entre les cotes comprises entre 
615,50 m NGF et 241,46 m NGF, soit une chute brute de 374 m en eaux moyennes. Son débit 
maximum dérivé est de 2,5 m3/s pour une puissance maximum brute évaluée à 9170 KW (puissance 
normale disponible de 4640 KW).  

Du fait de l’aménagement de 2 bassins d’accumulation construits à flanc de montagne et alimentés 
par des ouvrages d’amenée puis connectés à des conduites forcées, l’usine fonctionne et au fil de 
l’eau et en éclusées. Une partie des eaux dérivées par le canal à ciel ouvert long de 7.7 km 
alimente aussi le canal de Cannes à raison de 1m3/s.  

Située en rive gauche et en amont des sources et grotte de la Foux, l’usine est équipée pour un 
débit de 3.57 m3/s valorisé par deux groupes Pelton à axe horizontal d’une puissance unitaire de 
4750 KW. 

Sur la Siagne en aval de l’usine, l’ouvrage de prise d’eau est constitué d’un barrage poids déversant 
d’une largeur de 12m pour une hauteur de 1.6m avec une crête arasée à la cote 616,15 m NGF. Le 
débit réservé devant être maintenu en aval immédiat du barrage est de 2.48 m3/s. 

La concession de cette usine de haute chute est effective jusqu’au 31/12/2047. 
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 Le cahier des charges de la concession des chutes de Saint- Cassien et de Tanneron-le-Tignet 
précise dans son article 5 les caractéristiques des prises d’eau :  
 

 

 
La centrale de Saint-Cassien turbine l’eau stockée dans le barrage du même nom et la restitue dans 
la retenue de Tanneron-le-Tignet, située immédiatement à l’aval. 
Elle dispose d’une puissance installée de 20 MW et se distingue par production annuelle 44 Millions 
de kWh. 
Le barrage qui lui est associé se compose d’une digue en alluvion constituée d’un million de m3 de 
matériau. Achevé en 1966, il mesure 210 m de long et 66 m de haut. La retenue stocke 60 millions 
de m3 d’eau pour une superficie de 430 hectares. Elle est alimentée par les eaux du Biançon, 
affluent de la Siagne, et par les eaux de la Siagne. Ces dernières sont captées par la prise d’eau de 
Montauroux, à l’aval de Saint-Cézaire et acheminées par une dérivation constituée d’un canal et 
d’une galerie souterraine de 3 km.  

Outre son rôle important dans la production d’électricité de l’Est de la région PACA, cet 
aménagement permet aussi : 

- l’alimentation en eau de l’Est varois et d’une partie des Alpes-Maritimes. 16,6 millions de 
m3 d’eau sont dédiés à l’alimentation des villes du 06, via les ouvrages du SICASIL (Syndicat 
de l’eau potable du grand bassin cannois). La même quantité d’eau est à la disposition de la 
Société du Canal de Provence (SCP) pour répondre aux besoins en eau potable, industrielle 
et agricole de l’Est varois. Afin de sécuriser l’alimentation en eau du territoire, ces 
partenaires disposent par ailleurs d‘une réserve de 10 millions de m3 accessible en cas de 
sécheresse. 

- de participer à la régulation des crues du Biançon; Il peut stocker 10 millions de m3 
supplémentaire avant surverse, 

- une fréquentation touristique via le lac réputé pour la pratique de l’aviron et la pêche. 

La gestion de la retenue de Saint-Cassien, qui tient compte de la fonction multi-usages de 
l’aménagement s’établie selon le cycle suivant:  

- Durant l’automne et l’hiver : la réserve d’eau est utilisée pour produire de l’énergie et les 
programmes de production permettent de répondre aux besoins d’électricité en période de 
froid, 

- A partir du mois de mars : Remplissage de la retenue pour la saison estivale et 
reconstitution des réserves pour garantir la sécurisation de l’alimentation en eau potable du 
territoire (besoins très importants durant l’été jusqu’à la fin septembre). 

- Avant l’hiver et durant la période de fortes précipitations et de hautes eaux : remplissage 
de la retenue afin qu’elle puisse assurer sa vocation énergétique.  

Un Comité de gestion de Saint-Cassien a été créé, à l’initiative des Préfectures 06 et 83. Il réunit 
chaque année, début mai, EDF, le SICASIL, SCP, les services de l’Etat, les représentants du Conseil 
régional PACA et des conseils généraux du 06 et du 83, pour faire le point sur les ressources en eau 
disponibles et la stratégie de gestion de la retenue. 

Concernant la chute de Tanneron-Le-Tignet en amont du seuil de l’Ecluse, l’article 8 (II) du cahier 
des charges de la concession prévoit que l’aménagement comprend : 

- un barrage usine implanté au PK 14,5 créant un bassin de compensation d’une réserve utile 
de 35.000m3, 

- dans 4 de ses 6 travées le barrage comportera 3 groupes bulbes et un groupe Francis pour 
une puissance installée totale de 1.050 m3/s et un débit utilisé de 24 m3/s, 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

32 

Dossier Grontmij Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

- une restitution directe des eaux en rivière, 
- une évacuation des crues par le toit déversant de l’usine barrage capable d’évacuer 1050 

m3/s sous une charge de 6 mètres correspondant à la cote 43 

 
Pour les obligations relatives à l’écoulement des eaux, l’article 15 stipule que « le concessionnaire 
s’engage à maintenir dans la Siagne, à l’aval du barrage usine de Tanneron – le –Tignet, et dans la 
limite des débits naturels, les débits minima ci-après :* 

- 1 500 l/s du 1er avril au 15 octobre, 
- 1 000l/s du 16 octobre au 31 mars. 

 
Partant du chapitre V : 

- la durée de la concession s’étant jusqu’au 31 /12 / 2041, 
- le renouvellement de la concession devrait intervenir « avant le commencement de la 11 

années précédant la fin de la concession ». 
 
L’usine de basse chute accolée au barrage poids en béton (hauteur de chute de 12m) fonctionne en 
éclusées ; elle a une production annuelle de 9 millions de kwh. La retenue d'une surface de 8.6 ha 
constitue une réserve de 524 000 m3 exploitée par les 2 groupes à turbine "Kaplan caractérisés 
comme suit : 
 

 Groupe principal Groupe de restitution 

Puissance (MW) 2.6 0,16 

Débit (m3/s)  23 1,5 

Remarque 

Débit lié au groupe de Saint-
Cassien 

Fonctionne en permanence pour assurer un 
débit minimum en aval de l’ouvrage et dans la 
limite des débits naturels permettant de 
maintenir les débits à hauteur de: 1000 l/s du 
16 octobre au 31 mars et 1500 l/s du 1er avril 
au 15 octobre 

Tableau 16 : Synthèse des caractéristiques des groupes de l’usine de Tignet Tanneron 

 

 

Figure 18 : Barrage et usine de Tanneron-Le-Tignet  
Source : GEI 
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Nom Type d'ouvrage Cours d'eau 

Mise 
en service 

en 

Caractéristiques 

Puissance 
installée / 

productibilité 

St-Césaire 

centrale 
éclusée journalière  

 la Siagne 
2 bassins de 10 

000 m3 
1906 

rénovée en 1952 
passage de 4 groupes 
à 2 groupes Pelton 

chute: 351m  

9,6 MW 
46 GWh 

St-
Cassien 

 

Barrage réservoir à buts 
multiples 

Biançon + 
prise d'eau 

Siagne  
1966 

Digue (enrochements + 
noyau étanche) 
H: 66m  L: 210m 

60 hm3  

SO 

centrale 
éclusée 

barrage St-
Cassien 

1966 
1 groupe Francis vert. 

chute: 112m 
18,5 MW 
44 GWh 

Tanneron 
- Le 

Tignet 
 

bassin de  
compensation 
de St-Cassien la Siagne 1986 

barrage Poids 
540 000 m3 

SO 

barrage-usine 
centrale fil de l'eau 

2 groupes Kaplan 
chute: 12m  

2,8 MW 
9 GWh 

Tableau 17 : Synthèse des ouvrages hydrauliques structurants 
Source : http://www.hydrelect.info/articles.php?lng=fr&pg=646t 

I.6.2 Autres ouvrages sur le cours de la Siagne et sa plaine  

I.6.2.1 Le seuil de l’Ecluse ou de l’écluse (approche historique) 

 Le cliché ancien ci-contre référencé en date de septembre 1950 permet de localiser le Seuil de 
l’Ecluse tel qu’il était avant sa destruction provoquée par les crues intervenues lors de l’hiver 1959- 
1960. 

Situé au droit même de la prise d’eau du canal, l’extrait suivant indique qu’il s’agissait d’un seuil 
de type V en travers du lit. 

 

Figure 19 : Le seuil de l’Ecluse avant 1959  
Source : http://www.geoportail.gouv.fr/a 

Outre le pont de Pégomas, un autre seuil était aussi présent en aval et en travers du lit de la Siagne 
en sortie du méandre. Il n’est plus décelable à cet endroit sur les clichés récents et semble avoir 
été déplacé / remplacé par celui de la Fènerie sensiblement plus en aval. 

http://www.hydrelect.info/articles.php?lang=fr&pg=653
http://www.hydrelect.info/articles.php?lang=fr&pg=654
http://www.hydrelect.info/articles.php?lang=fr&pg=654
http://www.hydrelect.info/articles.php?lang=fr&pg=655
http://www.hydrelect.info/articles.php?lang=fr&pg=655
http://www.hydrelect.info/articles.php?lang=fr&pg=655
http://www.hydrelect.info/articles.php?lng=fr&pg=646t
http://www.geoportail.gouv.fr/a
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Figure 20 : Localisation du seuil et des autres ouvrages avant 1959 

Source : http://www.geoportail.gouv.fr/a 

La figure suivante établie la comparaison entre l’emplacement du seuil de l’Ecluse avant 1959 et en 
l’état actuel. Elle illustre notamment qu’un décalage de l’ordre de 150 m vers l’aval a présidé à sa 
reconstruction intervenue dans les années 1965.  

 
Figure 21 : Comparaison des clichés de 1950 et 1984  

Source : http://www.geoportail.gouv.fr 

150 m 

Seuil de l’Ecluse 
avant sa 

destruction en  

1959 

Pont de Pégomas  

Seuil  

Conduite AEP non 
utilsée 

Seuil de l’Ecluse 
avant sa 

destruction en  

1959 

Seuil de l’Ecluse 

actuel 
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Le cliché récent indique aussi en aval du seuil de l’Ecluse, un ouvrage en travers du lit détectable 
par le trait blanchâtre dans le cours d’eau. Après enquête il s’avère qu’il s’agit d’une ancienne 
conduite AEP à présent non exploitée (cf. IV.3 Points particuliers aux abords du seuil et de la prise 
d’eau). 

 L’Avant-projet de reconstruction du «barrage de l’Ecluse» établi par les Ponts et Chaussées, 
pour le Syndicat Intercommunal de défense contre les inondations de la Siagne en janvier 1964, 
apporte les précisions suivantes : « De construction très ancienne il servait d’ouvrage de retenue 
pour l’alimentation du canal du Béal, qui irrigue toute la plaine de la Siagne. (…). Fortement 
endommagé … il n’a pu être réparé… et est actuellement complétement en ruine » 

Pour sa reconstruction, plus en aval en raison de « l’importante érosion des rives… rendant difficile 
l’enracinement d’un nouvel ouvrage…un site plus favorable, pas trop éloigné…de la prise du Béal… 
» a été recherché. 

Les caractéristiques du barrage, celles du déversoir et de la digue de retenue qui prolonge 
l’ouvrage, telles qu’elles ont été définies au stade projet sont synthétisées en suivant.
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Figure 22 : Implantation du « Barrage de l’Ecluse » 
Source : AVP Ponts et chaussées des Alpes Maritimes – Janvier 1964 

Caractéristiques du barrage 

 

Cote de la crête 14.60 Pour permettre l’alimentation du canal 

Longueur de la crête 50 m 
Pour limiter les risques d’inondation des terrains riverains amont. 

Le barrage initial avait une longueur de 30m  
Débits (m3/s) 
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1m entre les deux seuils 
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Enrochements organisés 
en 2 lits 

 3 à 8 T sur une épaisseur de 2 m en partie supérieure 

 1 à 30 kg sur une épaisseur de 1 m en base et ancré à l’aval dans une souille 
de 3 m de profondeur 

Pente du coursier 3/1 
Pente forte permettant de réduire la largeur du barrage et sachant 
que pour les forts débits le niveau aval atteint la crête du déversoir 

Pente du talus amont 2/1  

Parafouille aval 9 m Se raccordant au TN 

Cote de la digue 17.80 Correspondant au débit de 500 m3/s 

Enrochements 

de 300 à800kg 

Emplacement de 

l’ancien barrage 

Digue en terre  

Raccordement au TN 

Buse 

Ancienne berge 

2/1 14.60 4/1 11.60 
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Largeur en crête de la digue 5 m 
Digue terre insubmersible avec fruit de 2/1en amont et de 3/1 en 
aval 

Protection de la digue 

En protection de la digue, un épi sera implanté au droit du bajoyer de rive 
gauche. Il sera constitué d’enrochement de 300 à 800 kg et permettra un 
meilleur entonnement des eaux (cf. coupe ci-dessus). 
En rive droite, une plate-forme à la cote de 18.10m assurera la transition 
jusqu’au TN. 

Continuité du canal Par le biais de 1.50m de diamètre. 

 Le descriptif du seuil établis sur la base des constats 2013 est donné au IV.2 : Caractéristiques du 
seuil et de la prise d’eau.  

I.6.2.2 Le canal du Béal 

 Les actes notariés anciens et les documents de l’Abbaye de Lérins, retracent que d’énormes 
travaux de drainage ont été entrepris au XIII° siècle par les Moines de Lérins dans la plaine de la 
Siagne.  

Après la grande peste noire de 1348 et la 
guerre en Provence10, les Seigneurs 
établissent au XV° siècle des chartes en vue 
d’installer des colonies de repeuplement des 
villages. Venus essentiellement de Ligurie, 
les immigrés apportent avec eux la culture 
du riz ; ils transforment alors la plaine 
marécageuse en la « quadrillant » de canaux 

d’irrigation pour faciliter la mise en eau 

des rizières.  
Figure 23 : Carte de la Siagne  

(Rapport Bosc - 1845) 
Source : http://commons.wikimedia.org 

À la fin du XV° siècle, l’Abbaye construit le 
canal du Béal qui part de l’amont de 
Pégomas pour irriguer pour partie les 
communes de Pégomas, la Roquette sur 
Siagne, Cannes et Mandelieu la Napoule mais 
aussi alimenter les Moulins de l’Abadie à 
Cannes avant de rejoindre l’embouchure de la Siagne. 
Suite à l’échec de la culture du riz11 l’assainissement de la vallée fut propice à la culture du blé et 
de produits maraîchers qui furent ensuite pleinement valorisés vers le début du XIXe siècle. 
 
 L’alimentation du Canal du Béal s’effectue à partir de la prise d’eau en rive gauche de la Siagne 
en amont du seuil de l’Écluse. Il s’agit d’une prise d’eau gravitaire liée au du plan d’eau formé par 

                                                 

10 Compagnies de Raymond de Turenne 

11 Interdiction au 18ème par le service sanitaire du royaume interdit de la riziculture dont les zones humides furent source 
d’épidémies mortelles 
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le seuil, dont le prélèvement s’effectue par un canal en terre sans ouvrage de régulation en tête. Le 
débit entrant dans le canal dépend exclusivement du niveau du plan d’eau lui-même fonction du 
débit du cours d’eau. 

 Partant de l’étude des prélèvements agricoles sur le Béal de la Siagne12, le canal du Béal alimente 
la majorité des exploitations agricoles situées en rive gauche de la Siagne (12 exploitations), il 
constitue l’unique source d’approvisionnement en eau pour 80 % des exploitations et dessert une 
surface irriguée de 66 ha.  

Très diversifiées (maraîchages, plantes à parfums aromatiques et 
médicinales, arboriculture, pépinières, prairies, cultures florales), 
les cultures induisent aussi des pratiques d’irrigation très variées 
allant de l’arrosage au goutte à goutte (cultures maraîchères de 
printemps et plantes à parfums) à l’aspersion (cultures 
maraîchères de plein champ) mais aussi l’arrosage à la raie 
(pépinière et arboriculture) et « l’inondation des terrains » pour  
des prairies.   

Les éléments d’analyse repris de l’étude soulignent notamment : 

- que la gestion de la ressource pour une utilisation agricole 
est anarchique => absence de « tours d’eau » et de 
compteurs. 

- que la capacité technique de prélèvements pour 66 ha 
irrigués est d’environ 8.000 m3/jour, les prélèvements de 
2.600 m3. La demande étant ciblée sur des jours précis « 
fort rayonnement lumineux avec vent de mi-juin à mi-
septembre », cette valeur varie de 2 à 5 000 m3/jour. Dans 
la pratique, c’est le niveau d’eau dans le Béal qui régule 
les prélèvements, ce qui ne constitue pas un modèle de 
gestion de la ressource. 

- que la ressource apparaît comme un droit de la part des 
exploitants agricoles, abondante, ne nécessitant pas de 
restriction. 
 
 
 
 
 

 

Récapitulatif des prélèvements 
Sur la base d’une irrigation de 6 heures qui correspond à une moyenne pour les cultures maraîchères 

Surfaces irriguées 66 ha 65  

Capacité technique de prélèvements 7956 m3/j 368 l/s 

Moyenne des prélèvements de mai à septembre 2580 m3/j 119 l/s 

Moyenne annuelle des prélèvements 405 m3/j  

Volumes prélevés/an 128 160 m3  

Tableau 18 : Récapitulatif des prélèvements agricoles depuis le Béal 
Source : Etude Chambre d’agriculture – Mai 2011 

 

                                                 

12 Chambre d’agriculture 06 – Mai 2011 

http://www.hydrelect.info/articles.php?lng=fr&pg=646t
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Le volume réellement prélevé se situe entre la capacité technique de prélèvement et la moyenne 
des prélèvements de Mai à Septembre, soit 4/à 5.000 m3 jours, dont 20 % sont utilisés de nuit. Les 
3.600 m3 restant sont prélevés en trois ou quatre heures ce qui donnerait 300 à 350 litres/seconde 
de fin juin à début août. 

Par ailleurs cette étude : 

- rapporte que « l’usage du Béal comme canal d’approvisionnement en eau est incompatible 
avec un usage de réceptacle du pluvial. Tous les exploitants signalent la présence 
épisodique de polluants de type hydrocarbure, absolument incompatibles avec la démarche 
des agriculteurs de la zone de s’inscrire dans une certification de type Agriculture 
Biologique ». 

- mentionne que les pratiques d’irrigations actuelles ne sont « absolument pas compatibles 
avec le classement en cours d’eau du Béal». 
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 HYDROLOGIE II

 

 A la station de Pégomas, le module de la Siagne s’établit à 9 m3/s pour les 47 années de mesures 
qui englobent le régime avant mise en place de toutes les installations hydro-électriques de la 
chaine Siagne. 
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 Sous influence de la production hydroélectrique, le régime de la Siagne 
est fortement influencé, le fleuve est donc soumis à un régime 
d’éclusées qui sont de natures à faire varier le débit dans une 
fourchette de 1, 1.5 à 24 m 3/s sur un laps de temps très courts.  

 

Figure 24 : Panneau de sensibilisation sur les 
risques liés aux éclusées sur la Siagne 

Source : GEI 

 

 

 

 

 Les débits journaliers et mensuels, extrait de la banque hydro, de 2010 à début juin 2013, 
attestent de cette variabilité quasi –journalière des écoulements  

 

 

 

Pour un scénario de création d’un dispositif de montaison, une analyse plus poussée sera menée en 
AVP pour cerner le fonctionnement de la Siagne sous influence des éclusées et plus précisément 
pour les périodes de migration des espèces cibles. 
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 VERS UN CHOIX DES ESPECES CIBLES ET IMPLICATIONS POUR LA III
CONCEPTION D’UN DISPOSITIF DE FRANCHISSEMENT PISCICOLE 

 Eléments  or ientant  le  choix  des  espèces  c ib les   III.1

 Compte tenu de la proposition de classement en liste 2 «rivières à restaurer »  pour le cours de 
la Siagne du barrage de Tignet-Tanneron à la mer et du statut du seuil de l’Ecluse au titre des 
« ouvrages prioritaires anguilles » du plan de gestion national, la réflexion sur le devenir ou 
l’équipement de l’obstacle doit prendre en compte : 

- A minima et impérativement la continuité écologique pour la migration des Anguilles, 
- Le cas échéant, la migration d’autres espèces susceptibles d’être impactées par l’ouvrage, 

en particuliers les cyprinidés d’eau vive. 

 Vis-à-vis du choix du, ou des espèces cibles, qui conditionnera aussi le type d’intervention à 
privilégier sur l’ouvrage (effacement, équipement, rivière de contournement, etc.), les éléments à 
considérer comptent les points suivants : 

- L’obstacle à l’aval proche du seuil de l’Ecluse au droit du Pont de Pégomas, sera équipé 
pour le franchissement des Anguilles. A cet effet, et compte tenu de la variabilité des 
débits sous régime d’éclusées, deux passes types brosses devraient permettre la montaison 
des anguilles pour les différentes conditions d’écoulement. Pour les autres espèces, il n’est 
pas prévu d’ouvrage de franchissement facilitant leur montaison. A court et moyen terme, 
le seuil béton du Pont de Pégomas restera donc une discontinuité à la montaison de la 
plupart des espèces exception faite de l’Anguille.  
 

- D’un point de vue typologique, le site du Seuil de l’Ecluse incluant le cours de la Siagne en 
aval jusqu’au Pont de Pégomas est potentiellement favorable à la présence du Barbeau 
méridional13 notamment pour les faciès lotiques avec bancs de graviers nécessaires à sa 
ponte. S’agissant d’une espèce de poissons les plus menacés et dont l’aire de répartition se 
cantonne au pourtour méditerranéen, le décloisonnement entre le Pont de Pégomas et 
l’amont lui serait propice sachant toutefois qu’il est aussi déjà bien implanté en haute 
Siagne.  
 

- Pour les autres espèces présentes, et dans l’hypothèse où l’aménagement d’un dispositif 
de franchissement piscicole serait privilégié, il est à noter que ce dernier, serait en outre 
de nature à admettre le franchissement des espèces autochtones déjà présentes sur la 
Siagne dont le Blageon.  
 

- En prévoyant par ailleurs une rugosité de fond adaptée, tout un panel de cyprinidés pourrait 
progresser dans une passe à poissons. 
 

- Vis-à-vis de l’Alose, les inventaires et données piscicoles consultés ne font pas état de la 
présence de bancs d’Aloses remontant le cours aval de la Siagne depuis la mer pour leur 
reproduction. Pour ce grand migrateur amphihalin, qui se reproduit en eau douce sur la 
partie moyenne des axes fluviaux, et bien que certains documents le cite comme étant 
ayant été présent ou potentiellement présent (cf. annexe 8), il ne semble pas opportun de 
le retenir. Outre l’absence d’élément tangible quant à sa présence actuelle en basse 
Siagne, les obstacles aval non équipés seraient autant d’entraves à sa progression si 
l’espèce venait à reconquérir (ou conquérir) cet axe. 
 

                                                 

13
Ce taxon est protégé ou soumis à réglementation au travers de directives communautaire (Directive 92/43/CEE (Directive 

européenne dite Directive Habitats-Faune-Flore) : Annexe V  Directive 92/43/CEE (Directive européenne dite Directive 
Habitats-Faune-Flore) : Annexe II), de la réglementation internationale (Convention relative à la conservation de la vie 
sauvage et du milieu naturel de l'Europe - Convention de Berne Annexe III) et nationale (liste des espèces de poissons 
protégées sur l'ensemble du territoire français national : Article 1 ) 
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 Spéci f ic i tés  des  espèces  c ibles  potent ie l les  III.2

Dans l’hypothèse où l’effacement du Seuil de l’Ecluse serait écarté, le choix des espèces dites 
« cibles » sera déterminant par la suite à double titre : 

- vis-à-vis de la période durant laquelle l’ouvrage de montaison à mettre en place devra 
être opérationnel, 

- vis-à-vis du type même d’ouvrage à réaliser. 

En effet, les capacités de nage contrastées des espèces, croisées à leurs exigences biologiques 
spécifiques, détermineront fortement, avec les contraintes du site et celles de fonctionnement 
hydrologique, l’ouvrage le mieux à même de répondre à l’objectif du maître d’ouvrage. 

Les paragraphes suivants rappellent les particularités des espèces à enjeux sur la Siagne en lien 
avec la situation du seuil de l’Ecluse. 

 Anguille (Anguilla anguilla) : 

Il s’agit d’un poisson serpentiforme au corps cylindrique dans sa partie antérieure et aplati 
latéralement dans la région caudale.    

Ce grand migrateur vit alternativement en eau douce et en eau de mer (amphihalin), il doit 
traverser l’océan Atlantique pour se reproduire en mer (poisson thalassotoque) des Sargasses (à 
environ 6000 km de nos côtes). Les larves prennent ensuite le chemin inverse, migrant passivement 
portées par le Gulf stream, pour atteindre les côtes européennes, depuis le Portugal jusqu’en 
Scandinavie, en passant par le pourtour 
méditerranéen. A l’approche des côtes, elles se 
métamorphosent en civelles, petites anguilles 
transparentes, qui pénètrent dans les estuaires pour 
coloniser les eaux continentales où elles se 
transforment progressivement pour devenir des 
anguilles jaunes : elles vont vivre et croître pendant 
une dizaine d’années dans nos rivières.  

Figure 25 : Civelles 
Source : sitewebseille.free.fr 

Au terme de leur vie en eau douce, les anguilles 
entament une migration vers l’aval des bassins versants et se transforment en anguilles argentées 
pour rejoindre les eaux marines et la zone de reproduction en mer des Sargasses (poisson 
catadrome). 

Les stades continentaux de l’anguille occupent tous les milieux aquatiques qui leur sont accessibles, 
depuis les estuaires jusqu’à l’amont des bassins versants, pour y effectuer leur croissance. L’espèce 
étant lucifuge, on la retrouve à l’amont de zones couvertes ou busées de plusieurs centaines de 
mètres.  

L’Anguille est capable de se déplacer en dehors de 
l’eau par reptation et peut coloniser ainsi des annexes 
hydrauliques ou franchir des seuils et barrages le long 
des cours d’eau. 

Figure 26 : Anguille 
Source : plongee-passion.ch 

 

En dehors des déplacements migratoires, l’anguille affectionne les zones calmes des cours d’eau, la 
proximité de sous berges et de caches. L’anguille est capable de s’enfouir dans le substrat fin et 
peut de ce fait, résister aux ruptures d’écoulement et assecs temporaires. 

L’Anguille n’a pas de grandes capacité de nage, surtout lorsqu’elle est de petite taille : des chutes 
d’eau verticales de quelques centimètres peuvent la bloquer. Par contre, elle a des capacités de 
reptation tant dans l’eau qu’hors de l’eau (tant que sa peau reste humide pour permettre sa 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Migration_des_poissons
http://fr.wikipedia.org/wiki/Migration_des_poissons
http://sitewebseille.free.fr/photos/poissons/civelles.jpg
http://sitewebseille.free.fr/photos/poissons/anguille_tete.jpg
http://fr.wikipedia.org/wiki/Catadrome
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respiration) : elle va pouvoir franchir des dénivelés importants sur des substrats rugueux : dalles 
rocheuses, blocs, cailloux, mousses, … 

Les civelles et anguillettes, de faible poids, peuvent littéralement coller à une paroi humide et 
franchir ainsi des dénivelés bien plus abrupts que ne pourrons le faire des anguilles jaunes. 

Compte tenu de la proximité de la mer, le Seuil de l’Ecluse, devra privilégier la montaison des 
civelles si l’effacement n’était pas retenu. 

 Barbeau méridional (Barbus meridionalis)  

Pous son habitat, Le barbeau méridional préfère des eaux fraîches et bien oxygénées mais supporte 
bien une eau réchauffée et une baisse d’oxygène. 
Vivant en bancs au fond de l'eau, sur des substrats fermes, il est particulièrement résistant aux 
assecs partiels des rivières méditerranéennes. 
 
Il se reproduit sur des bancs de graviers, entre mai et juillet.  
Sa ponte qui peut se dérouler en pleine eau peut 
également être fractionnée et avoir lieu au printemps en 
été ou en automne. La température de l’eau doit être 
comprise entre 14 et 19°C et de courtes migrations 
peuvent avoir lieu afin de rejoindre les zones de fraie. 
L’espèce semble moins exigeante que les salmonidés ou 
même le Barbeau fluviatile en terme de vitesse de 
courant et de granulométrie des zones de fraie.  

Figure 27 : Barbeau méridional 
Source : © Philippe Baffiecevennes-parcnational.fr 

 

 
S’agissant d’un poisson d’eau vive, il va pouvoir remonter des chutes et des zones de courant 
relativement importantes : jusqu’à des vitesses d’environ 1 m/s et des chutes d’une quinzaine de 
cm au maximum. 

Sur la Siagne, le barbeau méridional est présent sur la quasi-totalité du site N2000, sauf en amont 
de la confluence de la Siagnole d’Escragnolles. 

 

 Blageon (Leuciscus soufia) 

Le biotope du Blageon est constitué par des eaux claires, et courantes, avec substrat pierreux ou 
graveleux, et correspond à la zone à ombre. Il est considéré comme espèce d’accompagnement de 
la truite fario et surtout du chevaine. Il fréquente plus rarement les lacs. 

Surtout grégaire, il chasse parfois en formant des bancs.  

La saison de ponte se déroule de fin mars à début mai en fonction de la température, dans une eau 
dépassant 12 °C le plus souvent. Le substrat de ponte est un fond de gravier avec de bonnes 
conditions de percolation d’eau sous graviers. 

 

 En regard du synoptique suivant, qui retrace les exigences des principales espèces en terme de 
migration, la libre continuité couvre quasiment toute l’année avec des besoins spécifiques : 

- anguilles (civelles), 
- barbeau méridional de mars à mai, 
- autres espèces présentes dans la cours de la Siagne de mars à juin. 
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Espèces 
Espèce 

Potentielle-
ment cible 

J F M A M J J A S O N D 

Anguille (civelle – anguillette) Oui Montaison active       

Anguille jaune Oui 
   M     C  

D      Dévalaison 

Barbeau méridional Oui ?   M        

Blageon Non ?   M        

Chevaine Non ?    M       

Vairon Non ?   M         

Goujon Non ?     M       

Tableau 19 : Synthèse de périodes de migration des principales espèces piscicoles 
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 SINGULARITES DU SITE DU SEUIL DE L’ECLUSE IV

 Reconnaissances  de terrain  IV.1

 Les reconnaissances du site et de sa zone d’influence, sont intervenues à plusieurs reprises pour : 

– visualiser le seuil et ses abords et procéder aux premiers repérages et diagnostics visuels (14 
février et 16 avril 2013), 

– réaliser un levé topographique du seuil ainsi qu’à un relevé topo bathymétrique du lit en 
amont et en aval du seuil (3 au 5 juin 2013). 

Le linéaire investigué comprend : 

– le Seuil de l’Ecluse et sa zone d’influence immédiate étendue en amont du fait de la prise 
d’eau du Béal, 

– le Bief amont, depuis l’aval du pont d’Auribeau (chemin de Tanneron) jusqu’au seuil, 
– le bief de l’aval, du Seuil de l’Ecluse jusqu’au Pont de Pégomas (route de la Fènerie D109). 

 

 

Figure 28 : Linéaires prospectés en juin 2013 
Source : http://Google maps 

 

 Le relevé topographique est composé : 

– d’un profil en long du fond et de la ligne d’eau sur l’ensemble du linéaire, 
– de 22 profils en travers du lit pour le bief en amont du seuil, 
– de 15 profils en travers du lit pour le bief en aval du seuil. 

 

Seuil de l’Ecluse  

Pont d’Auribeau  

Pont de Pégomas  

Bief amont env. 2 km  

Bief aval env. 1 km  
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Pour la réalisation de cette campagne début juin dans le lit et au droit du seuil, les éclusées ont été 
interrompues dans le cadre d’une convention prise avec EDF. 

Par ailleurs et compte tenu de la fréquentation possible au droit de l’aire de détente en amont du 
seuil, la station a pu être implantée dans l’enceinte de la station de pompage d’Auribeau où le 
risque de déplacement, chute, etc., était mieux « contrôlé » 

 

 

Figure 29 : Implantation de la station GPS fixe  
Source : GEI 

Pour le matériel utilisé, l’équipe, représentée par deux personne a eu recours à : 

- la station GPS fixe positionnée dans la parcelle clôturée de la station de pompage, 
- Une station totale, 
- Un profileur ADC  

 

Figure 30 : Station totale (tachéomètre) profileur ADCP  
Source : GEI 

Les conditions météorologiques n’ont pas permis de se rattacher à une borne IGN de référence.  

Les mesures ont donc été prises en relatif sur site avant post- traitement. La correction des points 
relevés en relatifs a été réalisée à partir de la procédure RGP (IGN) pour 3 bornes encadrant le site 
des levés. 
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 Caractéri s t iques  du seui l  et  de la  pr i se  d ’eau  IV.2

 Le seuil de l’Ecluse s’approche des caractéristiques de l’avant-projet de 1964 (cf. I.6.2.1 Le seuil 
de l’Ecluse ou de l’écluse (approche historique) à quelques différences prés notamment la longueur 
et la largeur de crête. 

L’ouvrage en enrochements est constitué d’une crête de largeur variable pour une longueur de 70 
mètres perpendiculairement à l’axe des écoulements. La longueur totale de la crête approche 74 
mètres (contre 50 à l’AVP) pour une cote moyenne déversante à 14.65m. 

Il présente deux segments principaux avec un déversoir principal de 58 mètres environ à compter de 
la rive gauche, suivi d’un second segment, en ligne très légèrement brisée jusqu’à atteindre la rive 
droite du cours d’eau. 

Le segment principal présente une crête dont la largeur évolue entre 1 à plus de 5 mètres (contre 4 
mètres réguliers à l’AVP) ; alors qu’elle est inférieure au mètre pour le second segment. D’abord 
constituée d’un élément bétonné, la crête sur prolonge par un replat en enrochements. 

 

Figure 31 : Vue du seuil depuis l’aval et plan masse de son implantation 
Source : GEI 
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Figure 32 : Elévation du seuil de l’Ecluse depuis l’aval 

Source : GEI 

La hauteur de l’ouvrage approche 4.20 mètres entre le point le plus haut en crête (4.72m) et le 
point le plus bas du seuil. 

Son coursier, constitué d’enrochements, présente un profil où 3 plans de déclivité se distinguent au-
delà de la crête (contre 2 à l’AVP) : 

– un premier plan à pente marquée de 31.9%, 
– un second plan à pente plus 25 % 
– un plan terminal en base de l’ouvrage à 9% et au-delà duquel des blocs épars peuvent 

être remarqués. 
 

Le schéma suivant retrace ces constats et apporte une comparaison synoptique avec les 
préconisations de l’AVP de 1964 en mauve. 

 

 

 
Figure 33 : Profil en travers schématique du seuil état actuel et AVP 1964 

Source : GEI 

Les différences les plus notables entre l’AVP et l’état actuel, notamment de la pente générale du 
parement et la largeur crête, sont surtout observées en rive droite à hauteur du second segment qui 
établit aussi la jonction avec la berge et en rive opposée. A ce niveau l’affaissement des 
enrochements supérieurs est relevé. Cette évolution de l’altimétrie et de la géométrie de la crête 
s’accompagne logiquement d’écoulements préférentiels aux extrémités du seuil pour des conditions 
d’écoulements non soumises à éclusées. 

a a’ 
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Figure 34 : Vues des profils du seuil depuis la rive droite puis la rive gauche 
Source : GEI 

En régime d’éclusées, l’intégralité du seuil est, par contre, sollicitée par un écoulement 
relativement turbulent. 

 

Figure 35 : Déversement sur le seuil en février 2013 
Source : GEI 

En aval du seuil, le lit « sur-élargi » compte quelques ilots sableux en particulier dans la section 
centrale en pieds du seuil. Quelques saules arbustifs s’y développent de façon éparse et sans 
dommage particulier aussi du fait d’un entretien régulier par le SISA. Dès que la section 
d’écoulement recouvre un profil en travers plus en équilibre avec le régime des écoulements 
structurants, ces dépôts disparaissent de la section du lit. 

Segment 1 

Segment 2 

Segment 2 

Segment 1 
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Figure 36 : Vues en aval immédiat du seuil puis plus éloignée où le lit ne compte plus de dépôts sableux 
Source : GEI 

De part et d’autre du seuil, les rives sont enrochées (blocs libres) notamment en aval avec présence 
d’arbres et d’arbustes sur les déclivités du talus. 

 

Figure 37 : Berge de rive gauche protégée par des enrochements dont le réglage a évolué au fil du temps 
Source : GEI 
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 Comme indiqué au I.6.2.1 « Le seuil de l’Ecluse ou de l’écluse (approche historique) » et au  
I.6.2.2 « Le canal du Béal », la prise d’eau n’a pas évolué dans son implantation suite à la 
destruction du seuil lors des crues de 1959. Le seuil a été reconstruit à plus de 100 m en aval pour 
permettre l’alimentation en eau du Béal mais sans modification identifiée de la prise d’eau. 

Quatre profils en travers ont été réalisés en juin sur le Béal (cf. annexe 10) ; leur implantation est 
donnée à la planche ci-avant. 

Alimenté gravitairement par le plan d’eau du seuil, le Béal correspond à un petit canal creusé dans 
le terrain en place. 

A ce titre et exception faite des organes de régulation hydraulique 
(situés au-delà de la prise d’eau,) d’une passerelle piétonne et d’un 
franchissement carrossable, les berges du canal sont naturelles et 
dépourvues de protection en dur.  

 

 

Figure 38 : Vues du plan d’eau et de la prise d’eau du Béal 
Source : GEI 

  

Figure 39 : Vues du Béal vers l’amont (passerelle) puis vers l’aval (depuis l’accès carrossable) 
Source : GEI 

 

 

 

Prise d’eau 

du Béal 

Franchissement 
piéton vers l’aire 

de détente 
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Figure 40 : Vues du Béal depuis l’accès carrossable vers l’aval puis vers l’amont (en arrière-plan l’usine AEP) 

Source : GEI 

Au-delà du franchissement permettant l’accès à l’usine AEP, le canal du Béal poursuit son tracé en 
direction du SE le long du chemin de l’Ecluse ; il admet, le long de la parcelle de l’usine AEP, un 
« bras de décharge » vers la Siagne en sa rive droite. A profil naturel, ce vallon, nommé » Le Friou » 
sur certains documents, est potentiellement emprunté par les anguilles.  

 

 

Figure 41 : Vues depuis le Béal vers le vallon du Friou (jouxtant l’usine AEP) et de sa confluence avec la 
Siagne à la « faveur » d’une chute partiellement franchissable 

Source : GEI 

 Points  part i cu l iers  aux abords  du seui l  et  de la  pr i se IV.3

d’eau  

 La morphologie du plan d’eau en amont immédiat du seuil, traduit toujours en rive droite, les 
ajustements morphologiques du lit consécutifs à la crue de 1959 et à la ruine du seuil initial. En 
effet, l’ilot végétalisé en amont du seuil actuel, vers son ancrage de rive droite, correspond à 
l’ancienne berge en arrière de laquelle la Siagne avait ouvert un passage lors des crues. Avec 
l’édification du seuil actuel, ce chenal élargi admet une évolution par atterrissement progressif et 
apparition d’une zone humide de type roselière. Toujours alimentée et vecteur d’écoulements, 

Franchissement 

carrossable 
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cette annexe qui a certainement un rôle écologique significatif (faune piscicole et avifaune), 
occupe donc l’espace que la Siagne avait bouleversé en crue.  

 

Figure 42 : Zone humide en rive droite en amont du seuil de l’Ecluse 

Source : Google Earth 

Vis-à-vis de l’équipement éventuel du Seuil de l’Ecluse en faveur de la continuité piscicole, cette 
singularité amène deux remarques : 

- Pour le débouché d’un ouvrage de montaison exclusivement dédié aux anguilles, la sortie 
dans une zone de ce type n’est pas rédhibitoire pour les civelles et jeunes anguilles. Les 
principales contraintes concernant alors la facilité d’accès pour l’entretien et le suivi du 
dispositif ainsi que le calage d’une échancrure garantissant la pérennité d’un écoulement en 
régime de basses eaux. 

- Pour un ouvrage ciblant le Barbeau méridional (et les autres espèces autochtones), le 
débouché dans la zone humide est par contre à proscrire compte tenu notamment des 
exigences de l’espèce et des impératifs d’alimentation hydraulique d’une passe à poisson 
(échancrure dans la crête du barrage) avec un éventuel débit d’attrait.  

 Toujours en lien avec la continuité 
piscicole, les reconnaissances ont 
permis d’identifier, en aval du Seuil 
de l’Ecluse cette fois, une singularité 
en travers du lit de la Siagne. A 
moins de 150 mètres du seuil, le lit 
est traversé par une ancienne 

conduite AEP (200 acier) 
surmontée d’une protection béton.  

Alors qu’elle aurait dû être déposée 
dans le cadre des travaux de 
modernisation du réseau AEP en 2005 
(réalisation de la conduite de 
Tanneron – source Lyonnaise des 
eaux) cette conduite bétonnée 
demeure en place.  

Figure 43 : Implantation de l’ancienne 
conduite AEP 

Source : Fond Lyonnaise des eaux 

 

Ancienne 
conduite acier 

AEP 

Conduite AEP PE de 
2005 
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Partiellement dénoyée en basse eaux, elle est certainement difficilement franchissable pour 
certaines espèces piscicoles. 

  

Figure 44 : Vues de l’ancienne conduite vers la rive droite puis vers la rive gauche 

Source : GEI 

 

Figure 45 : Vue de l’ancienne conduite depuis l’aval 
Source : GEI 

Aussi entrevue en conditions d’écoulements soumises à éclusées, la conduite semble générer un 
ressaut hydraulique, perceptible sur l’illustration suivante par le trait blanchâtre, qui peut aussi 
être sélectif pour la progression des espèces. 

 

Figure 46 : Vue de l’ancienne conduite AEP 

Source : Google 1984  
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 La rive gauche du plan d’eau est aménagée en aire de détente. Cet espace récréatif public qui 
englobe la prise d’eau du canal du Béal est directement lié à la présence du seuil de l’Ecluse. En 
support à sa fréquentation, l’aire est équipée par du mobilier « léger » comme l’illustre le cliché 
suivant. En direction du restaurant de l’Ecluse et jusqu’à la confluence du ruisseau de la frayère, 
elle est prolongée par un sentier piétonnier qui longe la rive de la Siagne. 

 

Figure 47 : Vue de l’espace récréatif (en arrière-plan l’usine AEP) 
Source : GEI 

Plus en amont, le Restaurant de l’écluse est aussi à mentionner. Il bénéficie notamment d’une 
terrasse « ouverte » sur le plan d’eau du seuil. 

 

Figure 48 : Restaurant de l’Ecluse en rive gauche du plan d’eau du seuil de l’Ecluse 

Source : Google Earth 

 

Figure 49 : Vue de la terrasse du restaurant de l’Ecluse, ouverte sur le plan d’eau du Seuil de l’Ecluse 

Source : Google Earth 
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 Caractéri s t iques  du  l i t  est  des  berges  en amont  et  en IV.4

aval  du Seui l  de  l ’Ec luse  

Les profils en long et en travers sont consignés au fichier des annexes (annexe 10).  

Les principaux constats sont les suivants. 

 En amont du seuil de l’Ecluse : 

- Le tracé de la Siagne est d’abord directement dicté par les massifs rocheux adjacents ; au-
delà de la frayère il dispose d’un champ moyen mais se trouve alors sous influence du seuil.  

- L’influence de seuil se reporte quasiment jusqu’au pont amont d’Auribeau où le profil en 
long est alors sous contrôle du point dur rocheux « trahissant » la proximité des gorges de la 
Siagne. 

- Sur ce linéaire qui avoisine 1.8 km, la pente du lit, très faible s’établit à 0.4‰. 
- Sauf singularités locales, le lit et les berges sont naturellement stables et sauf exception14 

dépourvus de protection en dur. 
- Les singularités qui induisent aussi des variations dans les faciès d’écoulements dominants 

(plats lents /mouilles dans les concavités de méandres) et la structuration des habitats sont 
liées : 

- A l’ancien ouvrage en ruine amont (passerelle) en aval duquel s’opère une sur-
largeur conséquente du lit qui se démarque également par la présence d’un ilot 
central composé d’alluvions graveleuses de part et d’autre duquel s’organisent 
des écoulements sur radiers. 

- A la confluence de la Frayère en rive gauche qui se signale aussi par une langue 
d’alluvions de graviers progressant vers l’aval. 

- Au seuil de l’Ecluse qui participe de la présence d’une petite zone humide de 
type phragmitaie en rive droite qui se développe à la faveur d’une ancienne 
érosion en contournement du seuil initial alors plus en amont. 

- Sur la première moitié du parcours, la végétation ripicole arborescente se développe en 
association avec les boisements qui s’établissent sur les pentes des versants dominants la 
Siagne. En aval de la Frayère, la plaine alluviale, bien qu’encore relativement étroite voit 
l’affirmation de pratiques agricoles qui restreignent la ripisylve à un simple liseré d’arbres 
épars en rives. 

 En aval du seuil de l’Ecluse : 

- A l’amorce de la plaine, le tracé se déploie selon un enchainement d’amples méandres de 
faibles amplitudes. 

- La pente de 1.8 ‰ est ici maintenue par le seuil du pont de Pégomas. 
- Compte tenu des habitations qui se développent de part et d’autre du lit, les berges sont à 

présent soumises à des protections éparses (enrochements, murs, etc.) en alternance avec 
des portions plus naturelles. Localement, des blocs semblent aussi agencés en tapis en 
traversée du lit (à hauteur du lotissement du chemin sous-béal. 

- Le lit reste souligné par un étroit cordon d’arbres qui peut s’interrompre en plusieurs 
endroits. 

- Plus diversifiés qu’en amont, les écoulements évoluent entre des faciès de type plats 
courants, radiers, et lentiques. 

- Pour les singularités de ce tronçon, à signaler aussi d’amont en aval aussi : 
- L’ancienne conduite AEP évoquée au IV.3  
- La restitution du trop-plein du canal du Béal via le vallon jouxtant la station AEP 

dont la chute qui pourrait traduire un ancien enfoncement du lit, constitue aussi 
une discontinuité pour la montaison de certaines espèces de poissons. 

- Les enrochements et autres vestiges d’ouvrages dans le lit aux abords du 
lotissement du chemin sous-béal. 

- La présence d’ilots (en rive et dans le lit) à l’approche du seuil du pont de 
Pégomas en amont et en aval du débouché de la Mourachonne.  

                                                 

14 Terrasse de l’Ecluse 
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 SYNTHESE DES IMPACTS DU SEUIL SUR LE COURS D’EAU EN BASE DES V
SCENARIO CONCERNANT LE DEVENIR DU SEUIL 

Le seuil de l’Ecluse, à la faveur duquel s’expriment différents usages, dont certains d’intérêt 
collectif (AEP notamment), induit une discontinuité écologique qui s’exprime : 

- sur les espèces piscicoles dont la migration est compromise notamment à la montaison, 
- potentiellement sur les flux solides qui participent de l’équilibre morphologique naturel 

d’un cours d’eau. 

Alors que le rétablissement de ces fonctionnalités serait pleinement obtenu en lien avec un 
effacement total de l’obstacle, la compensation de ses impacts nécessiterait par contre des 
dispositifs spécifiques et différents pour prendre en compte : 

- les besoins piscicoles amont aval d’une part, 
- les besoins du cours d’eau vis-à-vis du transit solide amont aval, qui participe de la 

structuration des habitats, d’autre part. 

Le tableau de la page suivante retrace la synthèse des impacts du seuil en état actuel sur le 
fonctionnement du milieu d’une part et sur l’exercice des usages qu’il favorise d’autre part.  
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ETAT ACTUEL 

IMPACTS DE L'OUVRAGE SUR LE FONCTIONNEMENT DU COURS D'EAU 

Perspective 
d’atténuation 
de l’impact 

E
F
F
E
T
S
 S

U
R
 L

A
 C

O
N

T
IN

U
IT

E
 

Flux liquides  
(crues, temps de transfert) 

3 

Le régime hydrologique est influencé depuis l’amont par les grands barrages qui agissent sur les crues (écrêtement) mais aussi sur les écoulements fréquents de la Siagne 
(éclusées, débits réservés). 
En hautes eaux, le seuil participe d'une rehausse de la lame d'eau vers l'amont mais la vallée comporte peu d'enjeux prononcés en terme d’habitats. La digue en protection 
d’un contournement du seuil rive gauche participe d’une mise hors d’eau de certaines emprises en rive gauche (station AEP)  
Pour les autres conditions d'écoulements, l'influence du seuil s'exprime principalement sur les faciès d’écoulements.  

L’impact du seuil semble par contre secondaire sur les temps de transfert compte tenu de la variabilité très rapide des débits transitant dans le cours d’eau du fait des 
éclusées. 

RAS à l’échelle du 
seuil 

Flux solides  
(piégeage des sédiments grossiers, 

accumulation de fines) 
3 

Le lit en amont est influencé par le seuil de l’Ecluse depuis les années 1965 et bien auparavant par celui qui fut détruit par la crue de 1959. A l’échelle du bassin, le transit 
sédimentaire est bloqué par les barrages hydro-électriques amont. 

Quasiment atterrie le seuil ne provoque plus de discontinuité sur la charge alluviale grossière de fond.  

Vis-à-vis de l’aval, aucun symptôme de déficit (incision, déstabilisation de berge, etc.) n’est répertorié. 

Les accumulations de sédiments fins restent paradoxalement relativement localisées ; aux abords même du seuil où en certains faciès d’écoulements lentiques, convexités 
de méandres, mais sans colmatage significatif du lit en amont de l’ouvrage. La zone humide en amont rive droite participe aussi de l’accumulation des fines. Cet impact 
relativement modeste du seuil vis-à-vis du colmatage du substrat est probablement lié à la variabilité des débits qui mobilisent lors des éclusées les matériaux les plus fins 
vers l’aval. 

RAS à l’échelle du 
seuil 

Continuité biologique 1 2 
Totalement infranchissable pour les cyprinidés d’eau vives et autres poissons nageant, le seuil de l’Ecluse est partiellement franchissable par les anguilles qui ont aussi la 
capacité à se déplacer par reptation. 

Dérasement / 
équipement 

E
F
F
E
T
S
 D

E
 R

E
T
E
N

U
E
 E

T
 D

E
 P

O
IN

T
 D

U
R
 

Stabilisation / maintien du profil 
en long 

1 
Le rôle du seuil est significatif sur le profil en long ; il contrôle en effet le lit quasiment jusqu’au Pont d’Auribeau selon une pente d’équilibre très faible de à0.4‰. 

Ras pour l’aval où le lit est cette fois maintenu par le seuil du Pont de Pégomas avec une pente générale d’équilibre de l’ordre de 1.8‰. 
Dérasement 

Modification des faciès naturels 1 

La présence de la retenue modifie drastiquement la physionomie des faciès qui seraient présents en l’absence du seuil.  

Elle induit un faciès lentique voir un plat lent particulièrement prononcé en basses eaux (conditions de débits réservés) en lieu et place d’écoulement où alterneraient des 
radiers et des plats courants. Cette transformation des faciès, et par conséquent des habitats aquatiques, est perceptible dès l’aval de l’ilot central proche du profil 4 
distant d’environ 1.6km en amont du seuil. 

Le seuil s’accompagne aussi localement d’une sur-largeur du lit qu’il tente de compenser par les dépôts sableux qui s’organisent un petit ilot en pieds de l’ouvrage. 

Pour l’aval, pas de désordre lié au seuil. 

Dérasement / 
arasement 

Blocage de l'érosion -mobilité 
latérale 

2 1 

Localement l’ouvrage et surtout l’endiguement qui l’accompagne rive gauche contrarient toute dynamique latérale du lit alors que celle-ci s’exercerait surtout en rive 
gauche si le seuil n’avait pas était aménagé. En effet et compte tenu des versants en rive opposée, la marge de divagation préférentielle s’étendrait principalement en 
rive gauche à compter de la Frayère et localement en rive droite en amont même du Seuil. 

Pour l’amont son influence, au travers de la stabilisation du profil en long, s’exprime de la même façon soit en rive droite où les terres alluviales seraient naturellement 
plus érodables.  

Dérasement 

Echange nappe / rivière 1 2 

La variabilité initiale de la nappe alluviale se voit réduite. Elle est aussi globalement rehaussée en raison du soutien constant des niveaux piézométriques en amont de la 
retenue. 

Pour l’aval et au-delà de la zone de transition qui doit s’opérer aux abords du seuil, les échanges ne sont pas impactés. 

Dérasement / 
arasement 

Réchauffement de l'eau 3 2 

La retenue induit vraisemblablement un réchauffement dans le plan d’eau amont pour les écoulements de basses eaux ou de débits réservés.  

Sans conséquence pour l’aval, l’augmentation de la température, associée à la réduction des vitesses, participe aussi du développement d’espèces végétales aquatiques 
dont la Jussie aussi présente en d’autres secteurs du fleuve. 

Dérasement / 
arasement 

 

ACUITE DE L’IMPACT  
1 Fort 

2 Moyen 

3 Faible 

Tableau 20 : Impacts du seuil sur le cours d’eau 
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IMPACTS DE L'OUVRAGE EN SUPPORT DES PRINCIPAUX USAGES  
Niveau 
d’enjeu 
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Eau potable 

(exploitation et production) 

D 

PDR2  

A environ 460 m en amont du seuil, le puits à drains rayonnant est implanté à moins de 30 mètres en rive gauche du plan d'eau où il sollicite la nappe alluviale à une profondeur 
variant de 11 à 21 m selon les pompes. 

Les profils en travers 15 et 16 donnent les caractéristiques du lit aux abords de ce captage avec des cotes en fond de lit aux alentours de la cote 13.50 pour le P15 en amont du 
captage puis variant de 11.80 à 13 m pour le P 16 en aval.  

Le plan d'eau de la retenue maintien la ligne d’eau et participe très certainement d'un soutien des niveaux piézométriques. 

+++ 

D 

PDR1 

A une centaine de mètres en aval du seuil, ce captage est aménagé en rive gauche à moins de 30 mètres du lit de la Siagne. La profondeur de pompes s'établit entre 15 et 21 m.  

Le profil en travers 25 montre un lit dont le fond évolue autour de la cote de 10 m.  

Ici la ligne d’eau n’est plus soutenue par la retenue du seuil. 

Compte tenu de la configuration de la plaine alluviale exclusivement présente en rive gauche, le seuil bien qu'en amont à vraisemblablement une influence sur les écoulements 
sous-jacents en rive gauche. Son impact sur les niveaux piézométriques dans cette zone de transition mériterait d’être mieux cerné. 

+++ 

0 

PDR7 

A environ 150m en aval du seuil, le PDR 7 se situe en rive gauche à une cinquantaine de mètres de la berge. Les pompes qui sollicitent la nappe alluviale s'établissent entre 12 et 
13 mètres.  

Les profils P 35 et 36 indiquent un fond de lit variant autour de la cote 10 m au droit d'un radier  puis un lit évoluant autour de 7 à 9 mètres en sortie de méandre.  

Compte tenu de la distance, le seuil n'a plus d'impact sur les niveaux piézométriques. 

/ 

I 

Station AEP d’Auribeau-sur-Siagne 

La station AEP d'Auribeau (relevage et chloration) est épargnée des débordements en crue de la Siagne.  

En zone blanche du PPRI, elle bénéficie certainement de l’influence de la digue et du remodelage du terrain opéré lors de l’aménagement du seuil dans la plaine en sa rive 
gauche. 

+ 

Irrigation D 

Le canal du Béal dessert gravitairement 66 hectares de terres agricoles en aval de Pégomas.  

L'exploitation de la ressource ne fait pas l'objet d'autorisation administrative.  

Les prélèvements qui interviennent entre mai et septembre seraient de l'ordre de 4 à 5 000 m3/j pour desservir, sans gestion optimisée, 12 exploitations agricoles.  

La chambre d'agriculture indique un prélèvement de l’ordre de 370 l/s 

+++ 
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Aire de détente D 

En amont de la zone urbaine et facile d’accès, le seuil et sa retenue sont le support d’un usage récréatif qui s’exprime par l’aménagement d’une aire de détente fréquentée par 
un public varié dont des pécheurs. 

La rive gauche ainsi aménagée et entretenue par la commune a donc une vocation toute particulière. 
+ 

Cheminement I 
Depuis les abords su seuil jusqu’à la Frayère, la rive gauche est accessible pour la promenade. 

Le cheminement longe en effet le cours de la Siagne sur environ 800 m durant lesquels la proximité de la retenue est omniprésente. / 

Autre D Le restaurant de l’Ecluse bénéficie du cadre de la vallée et notamment de la présence du plan d’eau à la faveur duquel une terrasse a été aménagée pour l’accueil des usagers. + 
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Végétation ripicole / zone 
humide 

D 
Le seuil stabilise le lit et estompe les variations de la ligne d’eau. La ripisylve et la zone humide établies en amont sont en équilibre avec cette artificialisation du système et 
incluses dans la ZNIEFF. + 

Autre I  Bien en aval du site, le canal du Béal intercepte le cours de la Meayne et adopte en aval un statut de cours d'eau au titre de la police de l'eau / 

 

LIEN AVEC LA PRESENCE DU SEUIL ET SA RETENUE NIVEAU D’ENJEU 

D Direct +++ Fort 

I Indirect + Modéré 

0 Pas de lien / Pas d’enjeu ou enjeu mineur 

Tableau 21 : Impacts du seuil sur les usages 
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 Un impérat i f  :  la  res taurat ion de la  cont inui té  pisci co le  V.1

Pour mémoire (cf. : I.3.1 Classement(s) cours d’eau 
« migrateurs »), les espèces visées par les classements en 
cours sont : 

- l’anguille : le seuil de l’Ecluse est l’un des ouvrages 
prioritaires anguilles; relayé par le Grenelle de 
l’environnement et le Sdage, 

- les cyprinidés d’eau vive au titre de la proposition 
en liste 2 du L214-17. 

Dans le respect de ces préconisations, la restauration de la 
continuité écologique en basse vallée de la Siagne devrait 
permettre de décloisonner l’axe: 

- pour les anguilles de l’embouchure jusqu’au seuil de 
Pégomas inclus, 

- pour les anguilles et les cyprinidés d’eau vive du 
seuil de l’Ecluse à l’infranchissable amont (barrage 
Tignet – Tanneron). 
 

Alors que ces espèces ont des capacités de nage et des 
exigences en termes de déplacement très contrastées, il 
n’est pas à exclure de devoir recourir, dans un scénario 
d’équipement, à la mise en œuvre de dispositifs de 
montaison distincts adaptés aux anguilles et aux autres 
poissons. 

Figure 50 : Linéaire à décloisonner et espèces ciblées en basse vallée 

 La restaurat ion  de la  cont inui té  du  transport  so l ide  :  une V.2

opt ion non priv i lég iée  

La continuité des flux solides est l’une des deux composantes de la continuité écologique.  

 D’un point de vue réglementaire, le projet d’ouvrage en liste 2 au titre du L214-17 ne met pas en 
évidence en analyse préliminaire un « enjeu sédiment » pour la basse vallée de la Siagne. 

 Par ailleurs, et en retour des investigations de terrain et du diagnostic, cette position est 
confortée par les éléments suivants : 

- A l’échelle du bassin versant, la discontinuité du transport solide n’est pas « attribuable » 
au seuil de l’Ecluse. En effet, les grands ouvrages de la zone amont de production en 
alluvions sont les principaux obstacles au transit solide. 

- A l’échelle du seuil : 

- La retenue du seuil de l’Ecluse est quasi-atterrie, son impact en terme de rétention 
est donc tout à fait secondaire en l’état. 

- Comme indiqué précédemment, le lit est les berges attestent d’une stabilité 
dominante. Sous contrôle des 2 seuils, le déficit en alluvions depuis l’amont ne se 
répercute pas sur la morphologie du lit et des berges ni en amont ni en aval de 
l’obstacle. 

- Le linéaire en amont du seuil de l’Ecluse, est relativement contraint par les massifs 
rocheux et végétalisés au sein desquels s’inscrit la vallée. Ce contexte impose une 
certaine stabilité au fonctionnement du cours d’eau qui ne dispose quasiment pas 

Anguilles 

Anguilles  + 

Cyprinidés d’eau vive 
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de marge de divagation latérale (recharge négligeable) et ne bénéficie pas d’apport 
conséquent direct depuis les versants. Ce bief ne constitue pas une zone de 
production significative mais une zone de transport (y compris la frayère), 
dépendante des apports amont. 

- En aval du seuil, le potentiel en termes de mobilité latérale serait plus significatif 
mais est, par contre, totalement annihilé par les enjeux riverains et le seuil aval 
(habitats, infrastructures linéaires). 

En l’état, le fonctionnement sédimentaire (et morphologique) est relativement passif en raison : 

- d’apports amont influencés par les grands barrages, 

- des 2 seuils qui soutiennent le profil en long. 

- des quelques ouvrages en protections latérales. 

 A l’échelle du seuil, le rétablissement de la continuité du transport solide n’apparait donc pas 
comme un levier satisfaisant et suffisant en faveur d’une amélioration du fonctionnement du cours 
d’eau. 

En outre, et si le seuil devait être effacé, la sollicitation latérale des berges n’induirait des gains, 
en termes d’apport en matériaux pour l’aval, que tout à fait négligeables pour dynamiser 
durablement le transit solide compte tenu de l’étroitesse de l’enveloppe potentiellement 
mobilisable. Indépendamment des préjudices probables sur des enjeux locaux (captage AEP, 
restaurant de la terrasse, etc.), la suppression du seuil n’est pas une piste avérée. 

En première analyse, l’équipement du seuil de façon à ce qu’il soit transparent vis-à-vis des flux 
solides n’est pas privilégié. Techniquement réalisable (implantation d’une vanne de vidange) cette 
option est donc délaissée car : 

- non justifiée vis-à-vis des gains pour le fonctionnement écologique du système, 
- complexe et couteuse à mettre en œuvre compte tenu de l’état du seuil et du génie civil à 

déployer. 
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 DECLINAISON DES SCENARIO D’AMENAGEMENT VI

 Deux scénarios ont été distingués : 

- scénario dit A : déclinant l’arasement partiel ou total du seuil de l’Ecluse (dérasement), 

- scénario dit B : équipement de l’obstacle en faveur de la continuité écologique du seuil 
maintenu en place.  

 Scénario  A  :  Arasement  part ie l  ou total  du seui l  de VI.1

l ’Ec luse   

VI.1.1 Contours du scénario 

 L’arasement partiel consistant en un abaissement de la crête du seuil n’apparait pas réaliste en 
en regard de la conception même de l’ouvrage (ouvrage massif type poids) et de son état. 

Outre les impacts qu’elle pourrait occasionner sur les usages (notamment en amont), cette option 
serait en outre peu efficiente sur le fonctionnement du milieu et supposerait, quoi qu’il en soit, 
d’aménager un dispositif pour les espèces piscicoles. 

 L’arasement total du seuil (dérasement) est donc l’alternative qui mérite d’être étayée à ce stade 
en ce sens où elle est la plus efficace pour rétablir la continuité des flux et celle des espèces qui 
sont inféodées au milieu. 

VI.1.2 Déclinaison de sa mise en œuvre  

 D’un point de vue technique, un dérasement n’est à priori pas particulièrement compliqué sous 
réserve de mettre un œuvre un mode opératoire d’interventions, de préférence hors d’eau, pour ne 
pas impacter le milieu notamment aval. En l’espèce, la variabilité des niveaux d’eau serait aussi à 
prendre en compte pour calibrer l’intervention et les mesures d’accompagnements en phase 
travaux. 

 D’un point de vue de l’acceptabilité sociale, le dérasement justifierait une importante phase de 
communication, concertation voire négociation auprès d’un vaste panel d’acteurs. Outre l’ancrage 
historique dans la vallée, le caractère patrimonial du seuil a ici une résonnance, non pas en terme 
d’élément architectural mais, en termes d’usages réputés d’intérêts collectifs pour certains. Au-
delà de la nécessité d’informer les riverains et les usagers du site sur les objectifs de l’opération, 
sur les transformations et ajustements physiques du milieu qu’ils constateraient au fil du temps au 
grès du régime des crues morphogènes, le dérasement pourrait susciter la recherche de 
compensations à des pratiques socio-économiques mises en péril ou restreintes par la suppression du 
seuil. 

 D’un point de vue réglementaire, il conviendrait certainement de prévoir une enquête publique 
compte tenu : 

- des enjeux qui se cristallisent autour du seuil (AEP, irrigation, milieu, etc.), 
- du besoin de statuer sur les termes d’éventuelles mesures compensatoires avec les 

structures gestionnaires et autres usagers, notamment ceux qui sollicitent la ressource de la 
Siagne pour l’AEP à partir de la nappe alluviale et pour l’irrigation à partir de la ressource 
superficielle via le canal de Béal, 

- de la nécessité de s’accorder avec les services sur les dispositions d’accompagnent en phase 
travaux (ex création d’un lit, prise en compte de la Jussie) et pour le suivi ultérieur. 
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VI.1.3 Evaluation de ses impacts 

 L’évaluation des impacts de ce premier scénario de dérasement est retranscrite au tableau de 
page suivante. 

 La figure ci-dessous expose l’état actuel du profil en long et de la ligne d’eau avec simultanément 
les ajustements potentiel du profil en long en cas de dérasement.  

Deux configurations sont représentées ; pour la première (trait orange ci-dessous), la pente se 
rééquilibrerait sur celle d’équilibre du lit en aval jusqu’au seuil du Pont de Pégomas en impactant 
le profil sur quelques 1.250km en amont où s’opérerait un abaissement du lit. Pour la seconde plus 
pessimiste (trait rouge ci-dessous), la pente d’équilibre à compter de l’arase du seuil et de la crête 
de celui du Pont de Pégomas, se répercuterait quasiment sur tous le segment jusqu’au Pont 
d’Auribeau et impacterait aussi le profil aval où un engraissement s’opérerait. 

 

Figure 51 : Evolution du profil en long consécutif a un dérasement du seuil 
 

Consécutivement un ensemble d’ajustements des caractéristiques géométriques du lit ne manquera 
pas de s’exercer notamment, en amont du remous solide du seuil tel que schématisé en suivant.  

 Ces ajustements, classiquement régis par les petites crues morphogènes, seront aussi dans le cas 
de la Siagne soutenus par les variations de débits des éclusées.  

Associé à l’ajustement du profil en long, la ligne d’eau subira enfin un abaissement simultané en 
amont qui se répercutera à son tour sur les niveaux piézométriques globalement stabilisés du fait du 
seuil mais aussi sur les équilibres écologiques mis en place en amont depuis l’installation du seuil. 

 

 

Seuil de l’Ecluse 
MOOINE 

Seuil du Pont de 
Pégomas 

Aval Pont d’Auribeau 
MOOINE 
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Figure 52 : Schémas des ajustements dans le remous d’un seuil après dérasement (Doyle 2003) 
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 En termes d’enjeu, les puits du SICASIL qui sollicitent la nappe alluviale sont essentiels en lien 
avec l’analyse du dérasement ; ils posent notamment la question du fonctionnement 
hydrogéologique et des interactions entre la Siagne et sa nappe. 

Partant du rapport hydrogéologique établis en 2008 par bergasud pour le compte du Sicasil, les 
éléments à retenir sont les suivants : 

- Une recharge artificielle est effectuée à partir des lâchers du Barrage de Saint-Cassien par 
l’intermédiaire du Tanneron (depuis l’étiage très sévère de 2005) et soutient le débit de la 
Siagne et ainsi le niveau et la productivité de la nappe d’accompagnement. 

- La Siagne draine l’aquifère mais, lors des pompages, le phénomène s’inverse et c’est alors 
la Siagne qui alimente la nappe.  

- En aval de la retenue du Tanneron, l’évolution de la ligne d’eau suite à un lâcher peut être 
significative (ordre de 40 à 60 cm environ) ; l’impact sur la nappe est rapide et non atténué 
au droit du PDR 1, moindre au PDR 7. 

- Durant l’étiage très sévère de 2005, il fut constaté que le niveau d’eau dans les puits était 
plus bas, alors que le débit pompé (700 m3/h) était plus faible que pour les étés suivants. 
Le PDR 1 semble le plus affecté. En effet, le PDR 2 est situé plus en amont que le PDR 1 et 
le débit pompé sur le PDR 1 est en moyenne supérieur à celui pompé sur le PDR 2 (116 m3/h 
contre 65 m3/h).  

- En étés 2006 (conditions d’étiage sévère), et alors que le soutien d’étiage est optimisé par 
des lâchers effectués au niveau du Barrage du Tanneron, le débit pompé est beaucoup plus 
important pour des rabattements plus faibles qu’en 2005. 

Il en ressort que le débit pouvant être pompé au niveau des puits à drains rayonnant est en 
relation directe avec le niveau d’eau dans la Siagne et donc dépend directement de son débit et 
du soutien d’étiage. Ainsi, la Siagne constitue l’essentiel de l’alimentation du réservoir alluvial, par 
infiltration directe ou par réalimentation induite au droit des zones de captage lors des pompages. 
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SCENARIO 1 DERASEMENT 

IMPACTS DU DERASEMENT SUR LE FONCTIONNEMENT DU COURS D'EAU IMPACTS DU DERASEMENT SUR LES USAGES  
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 Flux liquides  M 

L’effacement du seuil permet de recouvrir l’ensemble des processus de la continuité écologique. 

En termes de gains et compte tenu de la typologie du milieu ainsi que des pressions en provenance 
du bassin amont (barrages hydro-électrique), ce scénario serait plus efficient pour la continuité 
biologique et les écoulements. 

 

En effet, pour les flux solides (et indépendamment de l’ajustement du profil en long, ainsi que du 
transit amont à considérer comme interrompu en aval de Tignet –Tanneron), les principaux apports 
incombent à la Frayère dont la contribution naturellement modeste est certainement affaiblie suite 
au recalibrage opéré pour la protection contre les crues. De ce fait, et au-delà de la remobilisation 
du remous solide et de sa migration progressive vers l’aval, il est aussi possible, qu’à défaut 
d’apports suffisants, le lit évolue vers un pavage correspondant à un état de fixation partielle où 
seuls les éléments les plus grossiers constitueraient le substrat. 

Vis-à-vis des crues débordantes et compte tenu de l’occupation des sols, 
l’abaissement de la ligne d’eau en amont n’apporterait pas de gain 
substantiel en lien avec la protection des personnes et des biens. 

Pour l’aval le rôle d’écrêtement étant supprimé, les conditions 
d’écoulements (hauteurs vitesses) seraient certainement amplifiées et les 
débordements probablement augmentés en lien avec l’exhaussement 
temporaire du profil en long. Ce point serait à étudier pour la suite. 

N 

amont 

M 

aval 

Flux solides  F 

Vis-à-vis des flux solides, un rééquilibrage du profil en long s’opérera ; les 
répercussions en termes d’usage se feront principalement ressentir sur 
l’aval du fait de la progression de la nappe de matériaux en capacité à 
transiter. Cette perspective mériterait d’être affinée en phase suivante si le 
scénario était retenu. 

SO M 

Continuité biologique F 

Le gain, difficile à estimer, serait en lien avec l’image perçue  par les 
populations en lien avec l’affirmation d’un cours d’eau plus « naturel ».  

Dans le même temps, la perte du plan d’eau et des pratiques de pêche 
associées pourrait aussi être mal perçue par d’autres usagers. 
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Rééquilibrage du profil en long F 

L’ajustement du profil touchera quasiment tout le linéaire à compter du l’aval du Pont 
d’Auribeau. 

Il sera d’abord plus prononcé et marqué aux abords du seuil où se formera un chenal préférentiel 
d’écoulement qui devrait se propager assez rapidement vers l’amont. En effet, les débits d’éclusées 
auront certainement un impact sur la mobilisation de la charge solide et la réponse du milieu au 
dérasement du seuil se trouvera probablement accélérée par rapport à un régime naturel des 
écoulements. 

Il s’en suivra aussi un rééquilibrage du profil des berges dès lors qu’elles seront érodables puis 
l’affirmation d’habitats plus en adéquation avec la typologie du fleuve. 

Après la phase d’ajustement et de rééquilibrage, le segment atteindra un nouvel équilibre qui 
s’apparentera à celui qui se développe entre le seuil et le pont de Pégomas. Toutefois et compte 
tenu du cloisonnement des flux solides depuis l’amont, il est à craindre qu’au-delà de l’ajustement 
de la nouvel pente d’équilibre, ne s’affirme aussi un pavage du lit. 

Pour l’aval, la phase transitoire de rééquilibrage verra la progression des matériaux vidangés depuis 
l’amont sans pour autant connaitre un exhaussement durable.  

Les impacts sur les usages seront ressentis en phase de transition de 
l’ajustement morphologique du segment ; ils seront plus sensibles sur la 
zone en amont du seuil avec l’abaissement du lit et l’érosion des berges 
consécutives à l’ajustement du profil en long et le rabattement de la nappe 
alluviale aussi liée à l’abaissement de la ligne d’eau (cf. en suivant). 

La prise d’eau du canal gravitaire du Béal serait compromise. Des 
dispositions compensatoires seraient certainement à rechercher vis à vis des 
irrigants. 

Pour l’aval, un exhaussement temporaire du profil en long sera constaté 
risquant de se répercuter sur la perception du fleuve par les riverains et 
acteurs locaux notamment s’il se répercute aussi sur les niveaux en crue. 

Ces risques supposeraient d’être étudiés finement si le scénario 
d’arasement devait être privilégié. 

 F 

Erosion et mobilité latérale M 

En aval de la Frayère le lit est sensiblement moins contraint par les versants principalement en rive 
droite ou les matériaux sont plus érodables. 

Dans l’hypothèse où le lit s’ajusterait sur la pente moyenne aval de 1.8‰, l’érodabilité latérale 
s’étendrait potentiellement un linéaire de 1.25 km en amont du seuil en lien avec l’ajustement du 
profil en long.  

Probablement peu marquée sur les 500 premiers mètres en aval du Pont d’Auribeau, l’érosion serait 
certainement active en amont et en aval de la Frayère surtout en rive gauche puis de part et d’autre 
du lit sur les 500 mètres en amont du seuil. 

Pour les 500 premiers m en amont du seuil, l’abaissement moyen oscillerait de 3.25 m à 1.25 m.  

Au droit de la terrasse de l’Ecluse, l’abaissement serait supérieur à 2 m. Compte tenu de la 
configuration du lit en concavité, la terrasse sera menacée. 

Au voisinage du captage, l’ajustement moyen du profil en long porterait ainsi le lit à environ 11.6m 
alors qu’il se situe à environ 12.90 en se répercutant latéralement sur une bande d’environ 2.5 à 5 m 
pour que les berges s’ajustent à nouveaux sur une pente voisine de 3/2. 

Pour la mobilité latérale, l’approche diachronique ne montre pas de divagation conséquente du lit en 
amont du Pont de Pégomas (carte état-major 1820-1866 et de Cassini XVII e s).  

Le lit peut toutefois connaitre une certaine dynamique notamment à hauteur du seuil comme il l’a 
démontré en 1959.  

 

Les enjeux méritant d’être prise en compte concernent : 

- La terrasse du restaurant de l’Ecluse directement en berge, 
- Le captage AEP PDR 2 dont les drains seront menacés, 
- Le cheminement en berge qui est pour l’essentiel implanté dans la 

bande d’érodabilité des 5 m à compter de la rive ainsi que le 
dévoiement des réseaux sous-jacent (réseau SIAUBC 
d’assainissement), 

- La berge au droit de la station AEP en aval en cas de légère 
migration du tracé. 

 
Supposant des dispositions spécifiques en phase travaux et, le cas échéant 
en compensation des impacts du projet, ces enjeux devront t d’être précisés 
si le scénario d’arasement été retenu. 

 F 
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Bien qu’estompée par l’effet d’écrêtement des grands barrages, les crues auraient potentiellement 
la capacité à faire évoluer légèrement le tracé du lit en amplifiant ses courbes entre le restaurant de 
l’Ecluse et la station AEP. 

Faciès / habitats F 

Le milieu, une fois les ajustements de rééquilibrage morphologiques opérés présenterait des faciès et 
des habitats plus compatibles avec la typologie naturelle. 

Aux faciès lentiques prédominant en amont, se substitueraient des faciès plus dynamiques avec des 
alternances de radiers et de plats courants.  

Comme pour la continuité biologique, le gain serait en termes d’image d’un 
cours d’eau plus vif et courant qu’en état actuel qui ne serait pas forcément 
partagé par tous 

M M 

Echange nappe / rivière M 
L’abaissement du profil en long et par conséquent celui de la ligne d’eau provoquera un rabattement 
conséquent à très conséquent de la nappe alluviale et de son niveau statique en amont du seuil. 

Vis-à-vis des captages AEP, l’ampleur de ce rabattement devra être 
qualifiée par une étude hydrogéologique spécifique pour les PDR2 et PR1 ; A 
ce stade, l’impact est qualifié de fort pour la production AEP 

 F 

A
u

tr
e

s 

Les évolutions inhérentes au dérasement se reporteront aussi sur les cortèges de végétation associés au milieu.  

La végétation ripicole ainsi que la zone humide de la rive droite dans le plan d’eau (en ZNIZFF) seront temporairement concernées par 
l’abaissement du lit et de la ligne d’eau. 

La zone humide développée au droit du plan d’eau correspond à un faciès 
artificiellement soutenue par la présence du seuil mais relevé à l’inventaire 
ZNIEFF au même titre que le ripisylve. Toutes deux subiront, en phase 
d’ajustement de la morphologie du lit une dégradation. Seule la ripisylve 
retrouvera ensuite des conditions lui permettant de se réimplanter 
(spontanément ou par replantation) 

M M 

Le canal du Béal qui intercepte le cours de la Meayne dispose en aval d’un statut de cours d’eau au sens police de l’eau. 

A moins d’une compensation, son alimentation gravitaire serait mise en cause. Les implications sur le statut de cours d’eau restent incertaines. 

Les implications sur ce statut administratif atypique seraient à préciser de 
concert avec les services. 

? ? 

 

Tableau 22 : Impacts du scénario A 
 

ACUITE DU GAIN POUR LE FONCTIONNEMENT DU 

FLEUVE 
REPERCUSSION SUR LES USAGES 

+++ Fort F Forte 

+ Moyen M Modérée 

/ Faible à nul N Faible à nulle 

 

A ce stade esquisse, ce scénario s’avère impactant pour l’essentiel des usages qui s’articulent autour du seuil de l’Ecluse et notamment l’AEP qui constitue ici l’enjeu majeur. 

Pour un stade AVP, il requerrait des investigations complémentaires et études spécifiques pour en affiner les incidences et amorcer la réflexion sur d’éventuelles mesures compensatoires vis-à-vis de tout ou partie des usages qu’il 
implique. 
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 Scénario  B :  Restaurat ion  de la  cont inui té  éco log ique VI.2

pour la  montaison des  espèces  

VI.2.1 Contours du scénario  

 La restauration de la continuité du transport solide n’est pas retenue suite au diagnostic exposé 
au V.2 (La restauration de la continuité du transport solide : une option non privilégiée).  

Elle est par contre avérée pour l’anguille et les cyprinidés d’eau vive induisant un choix des espèces 
dites « cibles » pour orienter le type d’aménagement à privilégier. 

VI.2.2 Contraintes présidant à sa mise en œuvre  

 Concernant le choix des espèces, le tableau suivant retrace les éléments qui participent de 
l’analyse.  

Espèces Rappel des aptitudes et spécificités des espèces 
Enje

u 
local 

Espèce cible 
en lien avec le 

projet ? 

Anguille 

Poisson serpentiforme et grand migrateur amphihalin ne disposant 
pas de grandes capacités de nage notamment pour les juvéniles et 
sujets de petites tailles (civelles). Des chutes d’eau de quelques 
centimètres peuvent bloquer leu progression. 

L’anguille a par contre des capacités de reptation, tant dans l’eau 
qu’hors d’eau, lui permettant de franchir des dénivelés importants 
dès lors que les substrats sont rugueux. De la sorte, le coursier en 
enrochements du seuil de l’Ecluse n’est pas un infranchissable 
strict. 

Très 
fort 

Oui 

Alose 

Pour ce grand migrateur amphihalin qui se reproduit en eau douce, 
il n’y a plus de signe, ni témoignage de présence de bancs d’Aloses 
en basse vallée de la Siagne. 

Le potentiel de colonisation (ou de recolonisation) pour cette 
espèce est en outre entravé par les obstacles aval non équipés 
pour la montaison et non ciblés comme devant l’être à court et 
moyen terme.  

Faible
/ nul 

Non 

Barbeau 
méridional 

Pour cette espèce patrimoniale déjà présente y compris en haute 
Siagne et objet de dispositions particulières (N 2000), le site du 
seuil de l’Ecluse et le cours de la Siagne jusqu’au pont de Pégomas 
sont d’un point de vue typologique, propices à son 
développement. 

Très 
fort 

Oui 

Blageon 
Cette autre espèce patrimoniale déjà implantée notamment en 
haute Siagne trouve certainement la limite aval de son biotope 
dans le secteur du seuil de l’Ecluse mais peut potentiellement le 
fréquenter.  

P
o
te

n
ti

e
l 
fo

rt
 

Non  

 

Tableau 23 : Espèces cibles 
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VI.2.3 Evaluation de ses impacts 

Le scénario d’équipement d’un dispositif de montaison, s’accompagne d’une « stabilisation » des 
conditions actuelles de fonctionnement morpho-écologique du milieu et des usages mais, permet de 
satisfaire à l’exigence réglementaire de restauration la continuité écologique. 

 

SCENARIO  2 EQUIPEMENT EN FAVEUR DE LA CONTINUITE PISCICOLE 

IMPACTS DE L’EQUIPEMENT PAR AMENAGEMENT D’UNE PASSE A POISSONS IMPACTS SUR LES USAGES  

P
o

si
ti

f 

n
ég

at
if

 

EF
FE

TS
 S

U
R

 L
A

 C
O

N
TI

N
U

IT
E 

Flux liquides  
(crues, temps de 

transfert) 

N Idem état actuel Idem état actuel  

N N 

Flux solides  
(piégeage des 

sédiments 
grossiers, 

accumulation de 
fines) 

N N 

Continuité 
biologique 

F 

L’équipement réduira partiellement 
l’infranchissabilité de l’obstacle à la 
montaison pour les espèces cibles et 

l’essentiel des espèces présentes 
dans le cours d’eau. 

Le décloisonnement permettra de 
ré-ouvrir l’axe fluviale entre 

l’infranchissable de Pégomas et le 
cours amont. De la sorte, la Frayère  

sera aussi concernée. 

Ce scénario permet la 
régularisation 

administrative de 
l’ouvrage. 

Le site d’implantation, 
par ailleurs, destiné à 

une fréquentation 
publique pourrait 

faciliter l’information 
des usagers sur la 

finalité de l’opération, 
le fonctionnement du 
dispositif, les espèces 

en Siagne. 

F N 

EF
FE

TS
 D

E 
R

ET
EN

U
E 

ET
 D

E 

P
O

IN
T 

D
U

R
 

Profil en long N Idem état actuel Idem état actuel N N F 

Erosion et 
mobilité latérale 

N Idem état actuel Idem état actuel N N 

Faciès / habitats N Idem état actuel Idem état actuel N N 

Echange nappe / 
rivière 

N Idem état actuel Idem état actuel N N 

Tableau 24 : Impacts du scénario B 
 

ACUITE DU GAIN POUR LE 

FONCTIONNEMENT DU FLEUVE 
REPERCUSSION SUR LES USAGES 

+++ Fort F Forte 

+ Moyen M Modérée 

/ Faible à nul N Faible à nulle 
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VI.2.4 Type d’ouvrage et principes 

 Avec ce scénario, il s’agit d’équiper l’obstacle en un point donné en considérant que le 
peuplement piscicole de la Siagne oriente le choix en faveur de dispositifs de montaison peu 
sélectifs. Pour satisfaire ce besoin, le type de passe retenu pour le seuil de l’Ecluse est celui de 
bassins successifs à fentes verticales latérales profondes dont le principe est de diviser le 
dénivelé total de la chute du barrage en une série de chutes, compatibles avec la capacité de nage 
des poissons, au moyen d’une succession de bassins. 

 

 

Figure 53 : Passe à fentes verticales latérales profondes sur la cours aval de l’Hérault en travaux et en eau 

 

Le passage de l’eau d’un bassin à un autre (chute) se fait au moyen d’une ou deux fentes verticales 
fortement noyées positionnées latéralement et portant sur toute la hauteur de la cloison. La 
disposition des fentes, dirigées en opposition vers le centre du bassin aval, a pour objet d’orienter 
les jets en diagonale vers l’intérieur des bassins. 

Les passes à fentes verticales sont considérées comme des ouvrages toutes espèces. Le poisson 
peut, en effet franchir la passe en nageant à la profondeur choisie, permettant ainsi le passage 
aussi bien d’espèces pélagiques (pleines eaux) comme le Barbeau méridionale que d’espèces 
benthiques. 

Le nombre de bassins est fonction du dénivelé total du barrage et de la chute entre bassin retenue. 
La dimension des bassins est estimée afin d’éviter une turbulence trop forte au sein même du 
bassin. L’indicateur utilisé pour mesurer cette turbulence est la puissance dissipée (due à la chute) 
par unité de volume du bassin. 

Ce type de passes à fentes verticales supporte des variations importantes du niveau amont. Les 
conditions de vitesse et de turbulence restent très stables quels que soient les niveaux d’eau dans 
la passe. Elle est très peu sélective et le poisson peut franchir la passe en nageant à la profondeur 
choisie, elle est donc adaptée aussi bien à l’espèce repère qu’aux autres espèces autochtones 
(cyprinidés…). 

 Vis-à-vis des éléments motivants le choix d’un ouvrage type passe à bassins, vient aussi, et outre 
la hauteur de chute, la variabilité des niveaux d’eau qui peut être quasi–journalière en aval du 
barrage de Tignet-Tanneron. Cette variabilité, qui se répercute à hauteur du seuil par une évolution 
de plus ou moins 35 cm environ de la ligne d’eau pour des débits de 1 à 24 m3/s , impose de recourir 
à un ouvrage où la maîtrise des débits entrant dans la passe sera le plus faisable au risque que le 
fonctionnement hydraulique dans l’ouvrage soit totalement perturbé donc rédhibitoire pour la 
montaison. De la sorte, les ouvrages dits rustiques, type rampe à macro-rugosité ou rivière de 
contournement, qui n’acceptent que de faibles variations amont sont exclues du champ des 
possibles. 
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 Niveaux d’eau et  p lage temporel le  de fonct ionnement  VI.3

 Concernant la plage de fonctionnement, et comme identifiée au III (Vers un choix des espèces 
cibles et implications pour la conception d’un dispositif de franchissement piscicole), la plage de 
fonctionnement de la passe à poissons devra couvrir l’essentiel du temps de l’année. En effet, sur 
un côtier comme la Siagne, le chevauchement des périodes de migrations des espèces présentes  
nécessite d’assurer le passage du poisson « quasiment » tout au long de l’année.  

A cette notion de continuité de fonctionnement du dispositif, il est nécessaire de tenir compte de la 
variabilité hydrologique, facteur conditionnant la migration du poisson mais aussi les possibilités de 
fonctionnement des ouvrages de franchissement piscicole. 

Si l’on peut considérer que le poisson est susceptible de se déplacer en période d’étiage, 
déplacements restant cependant limités, il ne serait pas raisonnable de vouloir assurer le 
fonctionnement de l’ouvrage de franchissement pour les crues. En effet lorsque le cours d’eau est 
en crue, le poisson a tendance à stabuler dans des zones de repli à l’abri des courants importants.  

Ainsi et en première approche, la plage de fonctionnement devrait être comprise dans une 
fourchette allant de 1m3/s pour les basses eaux à 18 m3/s correspondant à un écoulement de l’ordre 
de deux fois le module interannuel tel qu’indiqué par les mesures relevés à la station de Pégomas 
avant (1967 à 2013) et depuis la mise en service des ouvrages hydro-électriques (1987 à 1963, 
courbe). Cette fourchette étant ramenée de 1m3/s pour les basses eaux à 15 m3/s pour les débits au 
droit du seuil. 

 

 Compte tenu de la gestion en éclusée des ouvrages de production hydro-électriques, cette 
fourchette n’est toutefois pas optimum ; elle doit être reconsidérée dans une gamme allant de 
1m3/s à 1.5 m3/s pour les niveaux bas en régime de débit réservé à 24 m3/s correspondant au débit 
dérivé maximal de l’installation.  

Les particularités du régime hydrologique influencé par les éclusées amènent à retenir une gamme 
de débit de fonctionnement pour la passe à poissons se calant sur les termes du règlement d’eau en 
vigueur et comprise entre 1m3/s et 24 m3/s. Alors que le régime réservé est à 1.5 m3/s d’avril à mi-
octobre en aval du barrage, la valeur planchée de 1m3/s au droit du seuil tient compte d’une 
dérivation de 0.5 m3/s à hauteur du Béal pour les besoins agricole de mai à septembre. 

En termes de niveau d’eau au droit du seuil, cette fourchette qui peut se présenter sur un pas de 
temps journalier se traduit par des cotes variant de 14.685 m à 15.00 m soit un delta de l’ordre 
de 0.315 m. 

Jan. Fév. Mars Avr. Mai Juin Juil. Août Sept. Oct. Nov. Déc. Année

14.00 12.10 11.90 10.60 10.40 5.57 2.16 1.83 3.41 8.98 14.40 13.30 9.020

14.06 10.23 9.21 9.51 9.74 4.92 1.84 1.57 3.23 9.69 17.75 15.13 8.58

12.15 8.84 7.96 8.21 8.42 4.25 1.59 1.36 2.79 8.37 15.34 13.07 7.41

Débit de 1987 à 

2013

Débits caractéristiques de La SIAGNE à PEGOMAS et au droit du seuil de l'Ecluse

Débits moyens mensuels (en m
3
/s)

( Station codifiée Y5534030   - Bassin versant de 515 km2 

Débit (1987 à 

2013) estimé au 

droit du seuil
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 Pour le niveau d’eau aval, la valeur à ce stade retenue s’établie à 11.36 m en retour des levés 
de terrain de juin 2103 sous conditions de régime réservé à 1.5 m3/s en aval du barrage de Tignet 
Tanneron et de faciès stabilisé du niveau d’eau en aval du seuil. Alors que le niveau en pieds même 
de seuil est voisin de 11.57m mais que des écoulements s’opèrent du fait de la sur-largeur du lit, 
une marge de 0.20cm est prise en compte permet en sécurité vis-à-vis d’un éventuel ajustement du 
lit en aval du seuil consécutif au mouvement éventuel de l’ilot d’une part, à l’implantation de la 
passe et /ou à la suppression de la conduite aval. 

 Pour 1 m3/s, la chute avoisine donc une hauteur de 3.325 m correspondant à un plan d’eau 
amont à la cote de 14.685 m en amont et 11.36 en aval.  

Pour le calage plus aboutis, la caractérisation de la variation de cette chute en lien avec 
l’augmentation des niveaux d’eau sera entreprise.  

VI.3.1 Implantation du dispositif 

 L’implantation des passes à poissons se détermine en regard de différents paramètres et critères 
dont notamment : 

- l’attractivité de la passe, 

- son entretien, 

- les emprises disponibles… . 

Le premier critère, le plus important, conduit à positionner préférentiellement les passes à poissons 
à proximité des barrages ou tout du moins dans le bras en aval de ceux-ci car les poissons y sont 
attirés par les courants « attractifs » de surverse. Dans le cas de d’ouvrage  biais, l’implantation 
sera le plus en amont possible car cette zone correspond aussi au point de plus haute remontée. 
Vis-à-vis de la progression des espèces mais aussi pour les commodités d’entretien, les passes sont 
aussi à favoriser à proximité des rives. 

 Compte tenu de la de la configuration générale du site, de la maîtrise foncière d’une part et du 
fonctionnement des milieux (présence de la zone humide en amont du seuil rive droite, accessibilité 
compliquée et terrain privé sur cette même rive), l’aménagement trouverait une implantation en 
rive gauche où il se déploierait de l’amont du seuil (prise d’eau et débouché piscicole) à l’aval 
(entrée piscicole et débouché hydraulique). 

 

 En lien avec cette implantation en rive gauche, les avantages et éléments contextuels 
« contraignants » à prendre en compte pour la conception sont les suivants : 

- Facilité d’accès pour l’entretien et le contrôle régulier de l’état de l’ouvrage. 
- Fréquentation publique des abords de l’ouvrage pouvant servir à une valorisation 

« pédagogique » du projet, mais, justifiant des aménagements connexes vis-à-vis de la 
sécurité des usagers. 

- Ouvrage en berge en protection contre les inondations et le contournement de type digue 
dans le prolongement de l’axe du seuil. 

- Proximité de la station AEP d’Auribeau-sur-Siagne de relevage et chloration des eaux. 
- Proximité du puits SICASIL PDR1 qui bénéficie de périmètre de protection. 

Concernant d’éventuels autres réseaux enterrés, les enquêtes ne conduisent pas à identifier à ce 
stade d’éléments vulnérables dans l’emprise de la passe à poissons.  

Ce point sera vérifié en phase AVP dans l’hypothèse où ce scénario serait retenu. 
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Figure 54 : Vue depuis le seuil vers la zone d’implantation potentielle de la passe à poissons 
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VI.3.2 Caractéristiques géométriques sommaires et fonctionnement hydraulique 

VI.3.2.1 Débit de la passe et de son attrait 

 Pour permettre le bon fonctionnement de la passe à poissons et incluant le débit dit d’attrait, le 
débit de dimensionnement et de calage choisi est de 1 m3/s dont : 

- 0.6 m3/s pour la passe à poissons, 
- 0.4 m3/s pour le débit d’attrait.  

En effet, vu les dimensions de l’ouvrage, les singularités hydrologiques mais aussi la variabilité des 
écoulements en surverse au droit du seuil, un débit d’attrait, pris à hauteur de l’entrée hydraulique 
de l’ouvrage, viendra compléter celui transitant par la passe à poissons de façon à augmenter ainsi 
le débit global en sortie hydraulique du dispositif et ainsi signaler au mieux l’entrée piscicole aux 
poissons cherchant à progresser vers l’amont.  

 A ce stade, le débit d’attrait, pris au droit même de l’entrée hydraulique, s’effectuerait par le 
biais d’une échancrure aménagée dans la longrine du seuil. Une rampe bétonnée l’acheminera 
ensuite aux abords de l’entrée piscicole en veillant à ne pas provoquer un court-circuit des 
écoulements. 

L’implantation de la prise du débit d’attrait permet par ailleurs : 

- d’évacuer vers l’aval d’éventuels flottants et d’auto entretenir le défeuillage aux abords 
de l’entrés piscicole de la passe à poissons, 

- d’implanter sur la rampe de guidage une macro-rugosité propice à la progression des 
civelles. 

VI.3.2.2 Caractéristiques générale et dimensions de l’ouvrage 

 Au stade esquisse, l’ouvrage est dimensionné comme schématisé à la figure et décrit au tableau 
suivant. 
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Figure 55 : Passe à fentes verticales envisagées pour le seuil de l’Ecluse 

 

Longueur totale de l’ouvrage 68 m environ 

Chute en basses eaux 3.325 m 

Nombre de volées 

2 volées : 
V1 = prise d’eau/sortie piscicole et bassins de  B0 à B10 

V2 = bassins de B10 à B15 débouché hydraulique/entrée piscicole 

Longueur des volées V1 = 44 m / V2 = 24 m 

Débit à l’étiage 0.6 m3/s  

Nombre de bassins 
15 bassins dont 1 de dissipation (B0), 1 de retournement et B10 de sortie 
hydraulique (B15) 

Nbre de chutes et hauteur 16 chutes de 0.20 m '(soit une chute résiduelle de 0.125m)  

Longueur et largeur intérieure 
des bassins 

3.50 m et 2.40 m pour les bassins courants 

Dimension des fentes  Fente latérale profonde de 0.35 m d’ouverture 

Profondeur moyenne pour le 1 m 
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débit d’étiage 

Puissance volumique dissipée 
pour le débit d’étiage 

115 à 140 watts/m3 en BE 

Nature du fond Rugosités de fond (pierres de 10 à 20 cm) 

Débit d’attrait 0.4 m3/s  

La rampe de guidage des écoulements vers l’aval sera aussi dotée d’une 
macro-rugosité adaptée à la progression des civelles. 

Autres ouvrages et 
aménagements 
complémentaires 

Echancrure dans le seuil et rampe béton sur sa déclivité pour acheminement 
du débit d’attrait. 

Mise en œuvre d’un petit chenal de guidage au droit de l’entrée piscicole. 

En sus de la grille de protection à la prise d’eau de la passe, une drome 
flottante sera implantée pour éviter l’embâclement et le colmatage de 
l’entrée hydraulique. 

Rainures de batardage au droit de la prise d’eau amont et de l’entrée de la 
passe à poissons pour mise hors d’eau (entretien, régulation de la chute 
aval). 

Rainure de batardage pour piégeage éventuel au droit de la première série 
de fentes. 

Couverture intégrale par caillebotis vis-à-vis de la fréquentation des abords 
(contrainte de sécurité). 

Potence amovible pour manutention de la grille et des batardeaux. 

Deux échelles limnimètriques ; l’une en contrôle du plan d’eau amont, 
l’autre dans le bassin de la prise d’eau de la passe à poissons (B0) en 
contrôle des niveaux d’eau en entrée de l’ouvrage. 

Tableau 25 : Caractéristiques générales de la passe à poissons stade esquisse  

 La forme des bassins est liée au mode de communication entre les bassins et au tracé général de 
l’ouvrage en évitant : 

- le passage direct d’un bassin à l’autre sans dissipation suffisante d’énergie, 

- un jet heurtant trop violemment les parois pouvant alors perturber le comportement du 
poisson.  

Le passage du poisson entre les différents bassins est assuré au moyen d’une fente verticale de 
largeur constante à 0.35 m. 

 Pour faciliter le passage des espèces benthiques, et d’une façon plus générale le repérage du 
poisson dans les bassins, le fond est recouvert de pierres de diamètre compris entre 0.1 et 0.2 m 
noyées à mi-hauteur dans le radier de la passe à poissons. Ce tapis de pierres concerne l’ensemble 
du dispositif. 

 Les modélisations de stade AVP, conduiront à prévoir, autant que de besoin, une régulation amont 
pour que les variations de niveaux d’eau n’induisent pas de dégradations trop conséquentes des 
valeurs seuils visées (hauteur de chute et puissance dissipée notamment). 

 Couts  des  scénarios  VI.4

 Les enjeux socio-économiques, les objectifs environnementaux et la faisabilité technique de 
l’opération conduisent à privilégier un maintien du seuil de l’Ecluse avec équipement d’un dispositif 
de montaison adapté aux cyprinidés d’eau vive et aux anguilles. 

 

 L’estimatif sommaire suivant de phase esquisse conforte également cette perspective. 
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Couts estimatifs sommaires 
Scénario A dérasement du seuil de l'Ecluse 

Postes Montants HT 

Installation et retrait de chantier 131 500.00 € 
 

Terrassements 450 000.00 € 
 

Aménagement et réaménagement des abords* 165 000.00 € 
 

Suivi  20 000.00 € 
 

Sous total HT 766 500.00 € 
 

Total HT dont divers et imprévus 20%  (arrondi à) 
920  000.00 € 

* Hors mesures compensatoires 

Tableau 26 : Couts estimatifs sommaires du scénario A 

 

Couts estimatifs sommaires  

Scénario B équipement du seuil de l'Ecluse 

Postes  Montant HT 

Installation et retrait de chantier 84 000.00 € 
  

Terrassements 71 000.00 € 
  

Assise de l'ouvrage 155 500.00 € 
  

Génie civil de la passe à poissons 208 000.00 € 
  

Equipement spécifique au débit d'attrait et la montaison des anguilles 9 000.00 € 
  

Equipement de protection et de sécurité 34 500.00 € 
  

Aménagement et réaménagement des abords 6 500.00 € 
  

Gestion - entretien -suivi de l'ouvrage 14 000.00 € 
  

Sous total HT 576 000.00 € 

  
Total HT dont divers et imprévus 20% (arrondi à) 700 000.00 € 

* Hors réaménagement de la protection au-delà des palplanches 

 

 

Tableau 27 : Couts estimatifs sommaires du scénario B 
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 PHASE AVP DU SCENARIO RETENU VII

 

 Suite au Comité de pilotage du 27 septembre 2013 et après validation par le Comité Syndical du 
SISA, le scénario retenu en phase 3 porte sur l’aménagement d’un ouvrage de montaison permettant 
de compenser l’impact du seuil sur la continuité piscicole pour les Anguilles, le BAM et les 
cyprinidés d’eau vive. 

 Choix  du type  de dispos i t i f  VII.1

 Les éléments motivants pour mémoire le choix d’un ouvrage type passe à bassins sont les 
suivants : 

- Importante variabilité des niveaux d’eau pouvant-être quasi–journalière en aval du barrage 
de Tignet-Tanneron, 

- Importance de la hauteur de chute en niveau de régime réservé, 
- Peuplement piscicole allant dans le sens d’un ouvrage peu sélectif. 

La variabilité des hauteurs d’eau sur le seuil (plus ou moins 32 cm environ pour des débits de 1 à 24 
m3/s), implique de privilégier un ouvrage permettant de gérer au mieux les débits entrant dans la 
passe au risque que le fonctionnement hydraulique dans l’ouvrage soit perturbé donc rédhibitoire 
pour la montaison. De la sorte, les ouvrages dits rustiques, type rampe à macro-rugosité ou rivière 
de contournement, qui n’acceptent que de faibles variations amont sont exclus du champ des 
possibles. 

 Pour une passe à bassins successifs, la hauteur des chutes au droit des cloisons de chaque bassin  
conditionne directement le nombre de bassins à aménager. 

En phase « esquisse » des chutes de 0.20 m ont été préconisées. Cette hauteur maintenue en AVP 
porte à 17 le nombre de chute pour rattraper la dénivelée du seuil soit 16 bassins  

 

 Fonct ionnement hydrau l ique et  n iveaux d’eau au droi t  du  VII.2

seui l  

 Partant du levé topographique et des observations réalisées début juin 2013, les caractéristiques 
des différents segments homogènes du barrage ont été établies et sont récapitulées en suivant. 

 Segment rive gauche Segment médian Segment rive droite 

Longueur déversante 22.88 23.48 27.78 

Cote moyenne de 
déversement 

14.62 14.71 14.64 

Tableau 28 : Caractéristiques des segments homogènes du seuil 
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Figure 56 : Segments à fonctionnement hydraulique homogènes  

Avec la plus basse cote de déversement moyen, le segment de rive gauche privilégie les 
écoulements sur la rive d’implantation de l’ouvrage de montaison. 

 Les estimations de niveaux du plan d’eau amont calculées avec la loi du déversoir de Bazin 
(coefficient de 0.36) conduisent aux valeurs suivantes pour un débit de la Siagne de 1m3/s et 24 
m3/s tel que spécifié au chapitre VI.3 Niveaux d’eau et plage temporelle de fonctionnement.  

 

 Débit au 
droit du seuil 

(m3/s) 

Niveau 
amont  

(m NGF) 

Débit du 
segment rive 

gauche 

Débit du 
segment 
médian 

Débit du 
segment rive 

droite 

Basses eaux  

ou régime de débit réservé de 
1.5 m3/s en aval du barrage 
amont 

1 14.685 0.60 0 0.40 

Régime d’éclusées  

ou débit dérivé maximal de 
l’installation amont  

24 15.00 8.55 5.85 9.57 

Tableau 29 : Niveaux du plan d’eau amont pour les débits caractéristiques et débits par segments 
homogènes sur le seuil 

 Pour le niveau d’eau aval en condition de débit réservé, la valeur de calage s’établit à 11.36 m 
tel qu’indiqué au chapitre VI.3.  

Bien que le niveau relevé en pieds même de seuil en juin 2013 soit de 11.57m, le niveau de faciès 
stabilisé observé sensiblement plus en aval est privilégié. De la sorte, il permet aussi de prendre en 
compte une marge de sécurité de l’ordre d’une vingtaine de centimètres vis-à-vis d’un éventuel 
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ajustement du lit sur-élargit au droit du seuil (modification de l’ilot en lien avec l’implantation de 
la passe, la suppression de la conduite aval et /ou sous l’effet d’une crue). 

En régime d’éclusées le niveau aval évalué par une modélisation HEC s’établit à 12.43m puis à 
12.35 m au droit de l’ancienne conduite en travers du lit.  

 La synthèse des valeurs caractéristiques du calage au stade AVP est donnée au tableau suivant. 

Pour 1 m3/s, la chute avoisine donc une hauteur de 3.325 m correspondant à un plan d’eau amont 
à la cote de 14.685 m en amont et 11.36 en aval.  

 Pour 24m m3/s, la dénivelée du seuil, logiquement inférieur, atteint 2.57m. 

 

 Débit au droit du 
seuil 

(m3/s) 

Niveau amont Niveau aval 
Dénivelée du 

seuil 

Basses eaux  

ou régime de débit réservé de 
1.5 m3/s en aval du barrage 
amont 

1 14.685 11.36 3.325 

Autres 5 14.775 12.35 2.425 

Régime d’éclusées  

ou débit dérivé maximal de 
l’installation amont  

24 15.00 12.43 2.57 

Tableau 30 : Niveaux d’eau amont – aval et dénivelée du seuil 

 Pour la phase projet des mesures de débits et niveaux d’eau amont aval correspondant aux 
valeurs caractéristiques dans la plage de fonctionnement de la passe à poissons seront à 
entreprendre pour affiner les estimations AVP. Elles supposeront certainement une organisation 
concertée avec EDF. 

 

 Implantat ion du dispos i t i f  VII.3

 L’implantation des passes à poissons a été privilégiée en rive gauche qui constitue l’endroit le plus 
propice compte tenu de la de la configuration générale du site, du fonctionnement hydraulique du 
seuil et du cours d’eau (présence de la zone humide en amont du seuil rive droite où la sur 
sédimentation non propice à l’implantation d’un dispositif, accessibilité compliquée, déversement 
principal en basse eaux en rive gauche) et de la maîtrise foncière. 

Le principe de cette implantation présenté au COPIL et a été accepté par les acteurs.  

Positionnée dans le talus en enrochements pour minimiser l’empiètement dans le lit vif et les 
interactions nappe rivière, la passe à poissons se déploie de l’amont du seuil (prise d’eau et 
débouché piscicole) à l’aval (entrée piscicole et débouché hydraulique). 
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Figure 57 : Vue depuis le seuil vers la zone d’implantation potentielle de la passe à poisson 

 

 En lien avec cette implantation, les avantages et éléments contextuels « contraignants » à 
prendre en compte sont les suivants : 

- Facilité d’accès pour la réalisation mais aussi l’entretien et le contrôle régulier de l’état de 
l’ouvrage. 

- Contrainte foncière moindre, 
- Ouvrage hydrauliquement et visuellement mieux intégrés, 
- Proximité de la station AEP d’Auribeau-sur-Siagne ainsi que du puits PDR1 qui bénéficie de 

périmètres de protection, 
- Fréquentation publique des abords de l’ouvrage pouvant servir à une valorisation 

« pédagogique » mais justifiant des aménagements connexes vis-à-vis de la sécurité des 
usagers. 

 Concernant d’éventuels autres réseaux enterrés, le SICASIL mentionne l’existence de 2 
canalisations de vidange des puits à drains débouchant perpendiculairement dans le talus enroché 
de l’usine. Leur localisation sera à préciser en phase PRO avec au besoin un ajustement du 
chiffrage. 
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PLAN A1 IMPLANTATION PAP 
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 Débit s  de la  passe  à  poissons  et  d ’att ra i t  VII.4

 Pour les conditions de débits allant du régime réservé (1m3/s en surverse) à 24 m3/s : 

- le débit de la passe à poissons évoluera entre 0.6m3/s et 0.73 m3/s, 
- le débit complémentaire, qui se déversera au droit de l’entrée piscicole en pied du seuil, 

sera de 0.4 en basses eaux pour atteindre 1.4 m3/s à 24 m3/s  en Siagne. 

 Débit au 
droit du seuil 

(m3/s) 

Niveau 
amont  

(m NGF) 

Niveau aval 

(m NGF) 

Débit de la 
passe à 
poissons 

Débit 
d’attrait 

(m3/s) 

Basses eaux  

ou régime de débit réservé de 
1.5 m3/s en aval du barrage 
amont 

1 14.685 11.36 0,6 0.40 

Autre 5 14.775 12.35 0.621 0.652 

Régime d’éclusées  

ou débit dérivé maximal de 
l’installation amont  

24 15.00 12.43 0.73 1.44 

Tableau 31 : Débits des ouvrages 

 Dimensionnement de l ’ouvrage  VII.5

Les différentes côtes indiquées sur les plans ont été calculées à partir des niveaux d’eau observés et 
estimés par modélisation. Le calage du radier et des débouchés de l’ouvrage sont fonction des 
conditions à 1m3/s tandis que les éléments en élévation (cloisons, bajoyer, etc) tiennent comptent 
des niveaux d’eau en régime de turbinage. 

Rappels Passe à Anguille, BAM et autres cyprinidés d’eau vive présents  en Siagne  

Longueur  72 m environ de trajet déplié 

Nombre et 
longueur de 
volées 

Deux volées :  
V1 = 45 m, prise d’eau/sortie piscicole et bassins de  B0 à B10, 
V2 = 26.5 m, bassins de B10 à B16 débouché hydraulique/entrée 
piscicole 

 

Nombre de 
bassins 

16 bassins dont : 

  - 13 bassins courants, 
  - 1 de dissipation (B0), 
  - 1 de retournement(B10), 
  - 1 (B10) de sortie hydraulique (B16). 

Nbre de chutes 
et hauteur 

17 chutes de 0.20 m. 

Longueur et 
largeur 
intérieure des 
bassins 

Pour les bassins courants : 

- 3.50 m de long, 
- 2.40 m de large. 

Dimension des 
cloisons 

Cloisons de1.53 de hauteur. 

Fente latérale profonde de 0.35 m d’ouverture 

Profondeur 
moyenne 

Charge de 1.33 m en condition de calage 

Puissance 
dissipée  

100 à 113 watts/m3 en régime réservé de 1.5m3/s. 
Inf à 105 watts/m3 en régime d’éclusées à 24 m3/. 

Nature du fond 
Rugosités de fond (pierres de 10 à 20 cm) en base du radier pour 
tous les bassins 
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Prise d’eau Ouverture de 2m (vitesse de 0.225 m/s en basses eaux (0.221m/s à 24 m3/s en Siagne) 

Cote du radier : 13.354 m 

Prise d’eau dotée : 

- d’une grille de protection (barreaux de 0.020m de  espacés de 0.30m), 
- d’une réservation pour batardeau amovible de fermeture de l’ouvrage en cas de 

besoin (entretien), 
- d’une embase sur la bajoyer pour implantation de la potence amovible. 

Débouché 
hydraulique 

Entrée piscicole 

Ouverture de 0.60 m.  

Angle de 36° par rapport à l’axe général des écoulements. 

Petit chenal de guidage par reprofilage localisé du lit 

Rainures latérales pour batardeau (fermeture ou réglage hydraulique) et embase pour 
implantation de la potence amovible. 

Débit d’attrait 

et  

rampe 
« anguilles » 

Déversoir de 2 m d’ouverture au droit de la prise 
d’eau de la passe à poissons (= auto nettoyage de la 
grille amont) 

Cote : 14.451 m 

Rampe  en béton fibré suivant ensuite la déclivité du 
seuil pour guider les écoulements vers l’aval. 

Rampe dotée d’une macro-rugosité pour la 
progression des anguilles. 

Dans le prolongement immédiat du débit d’attrait, un 
pan incliné à 35° (62%) en béton fibré supporte par 
collage des 2 rangées de dalles Evergreen (0.5*0.5 m) 
spécifiquement destinées à la montaison des anguilles 
et couvrant la gamme de variation des niveaux d’eau 
de calage. 

Pour le débouché amont, le pan incliné se prolonge 
de 1 m au-delà du déversoir du débit d’attrait ce qui 
impose aussi un décalage de même dimension pour 
l’entrée hydraulique de la passe à poissons. 

 

 

Autres ouvrages 
connexes 

3 jeux de rainures de batardage : 

- au droit de la prise d’eau amont pour mise hors d’eau (entretien par mise hors 
d’eau). 

- au droit de l’entrée de la passe à poissons (entretien, régulation de la chute aval), 
- au droit de la première cloison pour piégeage éventuel. 

Couverture intégrale par caillebotis vis-à-vis de la fréquentation des abords (contrainte de 
sécurité). 

Potence amovible pour manutention de la grille amont et des batardeaux avec embases en 
3 points sur le bajoyer. 

Escalier d’accès vers la passe à poissons en deux points et échelons dans l’ouvrage. 

Deux échelles limnimètriques. 

Aménagement – 
réaménagement 
des abords 

L’emprise travaux impose le démantèlement de la protection en enrochements de la rive 
gauche. 

Le talus sera repris en enrochements (réutilisation des matériaux provenant du chantier) 
selon une pente de 3(H)/2 (V). 

Un replat de 0.50 m sera ménagé dans la continuité de bajoyer de la passe à poissons. 

En contre haut du talus, une piste d’accès est préconisée (3m de large) pour faciliter un 
accès mécanisé à la passe. 

Divers  

pris en compte 
au chiffrage 

Reprofilage localisé du Canal du Béal au droit de la passerelle piéton. 

Ancienne conduite AEP en travers du lit à démanteler partiellement (échancrure de 0.5m 
environ) 

Divers  

Non pris  au 
chiffrage 

Dévoiement de réseau(x) ? 

Tableau 32 : Caractéristiques générales de la passe à poissons 
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VII.5.1 Forme et dimension des bassins successifs 

La forme des bassins est liée au mode de communication entre les bassins et 
au tracé général de l’ouvrage en évitant : 

- le passage direct d’un bassin à l’autre sans dissipation suffisante 
d’énergie, 

- un jet heurtant trop violemment les parois pouvant alors perturber le 
comportement du poisson.  

Le passage du poisson entre les différents bassins est assuré au moyen d’une 
fente verticale profonde le long d’une ou des parois. Ces fentes seront de 
largeur constante 0.35 m. 

Figure 58 : Fente latérale profonde hors d’eau et en eau 

 

Alors que les 13 bassins courants ont des formes strictement 
similaires, les bassins B0, B10 et B16 ont par contre des formes et dimensions variables permettant 
de s’adapter au tracé de l’ouvrage tout en répondant aux contraintes de dissipation d’énergie et de 
circulation des écoulements 

VII.5.2 Caractéristiques des cloisons, voiles et bajoyers 

Les chutes sont donc générées par des cloisons présentant toutes une élévation de 1.53 m au-dessus 
du radier pour une largeur de fente de 0. 35 m et une charge amont de 1.33 m. 

Pour obtenir un ouvrage compact, la revanche de bajoyer amont et de 0.15m rapport au niveau 
d’eau atteint à 24m3/s en amont du seuil. En aval du seuil et pour la volée 2, cette revanche prise 
au débouché hydraulique et étendue vers le bassin de retournement B10, est de 0.20 m. 

Le profil de la passe impose de prévoir une rehausse de bajoyer rive gauche de la volée 1 de 1m au 
maximum pour un raccordement cohérent avec la talus qui sera à réaménager en berge. 

VII.5.3 Entrée hydraulique de la passe – ouvrage amont 

 La prise d’eau de l’ouvrage doit pourvoir à trois fonctions essentielles: 

- assurer l’alimentation de l’ouvrage, 
- stabiliser l’alimentation de l’ouvrage en tranquillisant le niveau d’eau pour limiter le 

phénomène de « pompage » dans les bassins, 
- assurer la protection de l’ouvrage contre les corps flottants et autres embâcles par la mise 

en place d’une grille de protection. 

Au besoin, elle doit aussi pouvoir permettre le suivi piscicole de l’ouvrage par piégeage. 

 Pour mémoire la prise d’eau implantée sur le segment à déversement le plus bas du seuil se 
trouve aussi dans une zone relativement protégée des écoulements les plus vifs en régime plus 
soutenu. Aussi, elle n’est pas positionnée dans l’axe de transit des embâcles et gros flottants qui 
progressent préférentiellement à hauteur de la zone centrale du seuil. Vis-à-vis de l’esquisse, la 
drome flottante n’est finalement pas maintenue en AVP. 

Le raccordement amont de l’ouvrage est réalisé au moyen d’une prise d’eau d’une ouverture de 2 m 
s’établissant perpendiculairement à l’axe des écoulements et se prolongeant vers le plan d’eau pour 
ménager le raccordement avec les dalles Evergreen. Le radier présente ici un profil en long plan 
calé à la cote 13.354m NGF.  

Pour la protéger des flottants, la prise d’eau est positionnée : 

- perpendiculairement à l’axe du seuil et bénéficie d’un retour du bajoyer externe vers la 
crête, 

- au droit même de l’échancrure du débit d’attrait qui favorisera un « auto-curage » de 
l’entrée hydraulique du dispositif. 
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Elle est dimensionnée pour obtenir des vitesses d’écoulement voisines de 0.22 m/s dans la gamme 
de fonctionnement du dispositif.  

La prise d’eau est protégée sur toute sa largeur et hauteur contre les corps flottants par une grille 
dont les barreaux (Ø 3 cm) sont espacés de 0.30 m. Elle s’inscrit dans une réservation scellées 
latéralement (double U métallique) permettant aussi en aval immédiat la mise en place de 
batardeaux pour mise hors d’eau de l’ouvrage en cas de travaux ou d’intervention pour entretien. 

VII.5.4 Entrée piscicole de la passe – ouvrage aval 

L’entrée piscicole, large de 0.60 m adoptera au radier une cote de 10.645m NGF.  

Elle présentera une courbe marquée pour orienter la chute dans l’axe des écoulements en pied du 
seuil. Par rapport à l’axe général des écoulements, l’ouverture présente un angle de 32° dans le 
prolongement duquel un chenal de guidage sera à façonner dans le lit. 

L’entrée piscicole sera équipée d’un jeu de rainures de batardage (0.10m/0.10m) permettant au 
besoin de mettre hors d’eau le dispositif et si besoin de procéder au réglage de la chute (cale). 

Tout comme l’entrée piscicole, une embase sera fixée en contre haut sur le bajoyer pour 
installation de la potence amovible de manutention du batardeau. 
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PLAN A0 CARACTERISTIQUES GEOMETRIQUES PAP 
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 Aménagements  pour l ’angui l le  VII.6

VII.6.1 Principe de l’aménagement retenu 

Le type d’aménagement retenu pour compenser l’impact du seuil sur le 
retard à la migration des anguilles, est un principe spécifique à 
l’anguille. 

Il s’agit d’un support rugueux positionné sur le parement du seuil, à 
l’interface entre la rampe de débit d’attrait de la passe à poissons et 
le bajoyer rive droite de la volée 1, permettant le franchissement des 
anguilles par reptation dans la gamme des débits de fonctionnement. 

Figure 59 : Exemple d’une anguille progressant entre les plots d’une dalle 
Evergreen 

Le support proposé est de type dalle béton Evergreen qui présente un 
meilleur compromis (efficacité/mise en place/longévité) que le support de type brosse artificielle 
plus fragile et devant être protégé par une structure. 

Le principe est de réaliser, dans le prolongement de la rampe du débit d’attrait, un pan incliné 
rugueux continue prenant appui sur le bajoyer de la rive droite de la passe à poissons. 

VII.6.2 Implantation 

Ce support rugueux se présente en dalles de 0.5 *0.5m qui seront positionnées en pan incliné (en 2 
rangées) du bajoyer de la passe à poissons à la rampe du débit d’attrait.  

Dans le prolongement du débit d’attrait, qui sera doté de rugosité (pierres et galets) et suivra la 
déclivité du seuil, cette position permet d’adopter un profil en dévers qui couvre la variation des 
niveaux de la Siagne. 

VII.6.3 Dimensionnement  

Les dalles seront collées sur un support béton fibreux suivant une pente maximale de 1/1 (de 
l’ordre de 32°).  

La rampe sera prolongée de un mètre en amont du déversoir du débit d’attrait pour la partie en 
devers sur le bajoyer tandis que la partie dans l’échancrure d’alimentation s’arrêtera au niveau de 
l’arrête amont du seuil. La partie aval se prolongera autant que de possible de 0.1 m en dessous du 
niveau d’eau d’étiage.  

 

 Fonct ionnement hydrau l ique de la  passe  à  poissons  VII.7

 Le tableau suivant présente le fonctionnement hydraulique (cote d’eau, chute, puissance 
dissipée,…) de la passe à poissons.  

Les caractéristiques de l’ouvrage sont calculées à partir des conditions de régime réservé pour 
lesquelles les côtes amont et aval sont respectivement de m 14.685 NGF et de 11.36m NGF, 
intégrant pour l’aval une revanche de l’ordre de 0.20m permettant de fiabiliser le fonctionnement 
de l’entrée piscicole à moyen terme. 

Pour ces conditions, le débit de la passe à poissons de 0.6 m3/s à la prise d’eau.  
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 FONCTIONNEMENT HYDRAULIQUE DE LA PASSE A BASSINS - CONDITION DE REGIME RESERVE – 

NIVEAU AMONT 14.685 – NIVEAU AVAL 11.36 

DEBIT 6 m3/s 

Plan d’eau / bassin 
Niveau d'eau m 

NGF 
P dissipée 
(W/m3) 

Profondeur 
moyenne (m) 

Nº 
cloison 

Chute (m) 

Plan d’eau amont 14.685     

    1 0.20 

Bassin 1 14.485 113 1.231   

    2 0.199 

Bassin 2 14.286 113 1.232   

    3 0.199 

Bassin 3 14.086 113 1.232   

    4 0.199 

Bassin 4 13.887 113 1.233   

    5 0.199 

Bassin 5 13.688 112 1.234   

    6 0.199 

Bassin 6 13.49 112 1.236   

    7 0.198 

Bassin 7 13.292 112 1.238   

    8 0.198 

Bassin 8 13.094 111 1.24   

    9 0.197 

Bassin 9 12.897 110 1.243   

    10 0.196 

Bassin 10 12.701 110 1.247   

    11 0.195 

Bassin 11 12.506 108 1.252   

    12 0.193 

Bassin 12 12.313 107 1.259   

    13 0.191 

Bassin 13 12.121 105 1.267   

    14 0.189 

Bassin 14 11.932 103 1.278   

    15 0.186 

Bassin 15 11.746 100 1.292   

    16 0.182 

Bassin 16 11.564 97 1.31   

    17 0.204 

Niveau aval 11.36     

 
Tableau 33 : fonctionnement hydraulique de la passe pour Q=1m3/s 

 
 En régime de turbinage maximal, la passe connait un ennoiement des bassins aval qui se traduit 
par une diminution des indicateurs de fonctionnement hydraulique dont, la chute au débouché de 
l’ouvrage.  

Alors que l’alternative d’une vanne levante à la sortie hydraulique pour maintenir cette chute aval 
n’est pas retenue (maintenance complexe car supposant une surveillance très régulière), il sera 
nécessaire à la mise en eau de procéder à une série de tests pour réguler au besoin la chute (cale 
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bois dans les rainures de batardage). Ces essais seront à conduire en lien avec EDF pour corréler du 
mieux possible l’intensité des éclusées et les conséquences sur le fonctionnement hydraulique de la 
passe à poissons. Un protocole sera  

 

FONCTIONNEMENT HYDRAULIQUE DE LA PASSE A BASSINS - CONDITION DE REGIME RESERVE – 

NIVEAU AMONT 15 – NIVEAU AVAL 12.43 

DEBIT 0.726 m3/s 

Plan d’eau / bassin 
Niveau d'eau m 

NGF 
P dissipée 
(W/m3) 

Profondeur 
moyenne (m) 

Nº 
cloison 

Chute (m) 

Plan d’eau amont 15     

    1 0.192 

Bassin 1 14.808 104 1.554   

    2 0.19 

Bassin 2 14.619 102 1.565   

    3 0.187 

Bassin 3 14.431 100 1.577   

    4 0.185 

Bassin 4 14.247 98 1.593   

    5 0.181 

Bassin 5 14.065 95 1.611   

    6 0.177 

Bassin 6 13.888 92 1.634   

    7 0.173 

Bassin 7 13.715 88 1.661   

    8 0.167 

Bassin 8 13.548 83 1.694   

    9 0.161 

Bassin 9 13.386 79 1.732   

    10 0.155 

Bassin 10 13.232 73 1.778   

    11 0.147 

Bassin 11 13.085 68 1.831   

    12 0.139 

Bassin 12 12.945 62 1.891   

    13 0.131 

Bassin 13 12.814 56 1.96   

    14 0.122 

Bassin 14 12.692 50 2.038   

    15 0.114 

Bassin 15 12.578 45 2.124   

    16 0.105 

Bassin 16 12.473 40 2.219   

    17 0.043 

Niveau aval 12.43     

Tableau 34 : fonctionnement hydraulique de la passe pour Q=24m3/s 
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 Ouvrages  connexes  et  équipements  complémentai res  VII.8

VII.8.1 Grille de protection contre les embâcles et corps flottants 

Une protection de la prise d’eau de la passe à poissons sera obtenue au moyen d’une grille 
métallique pour limiter l’entrée des embâcles. 

L’écartement entre les barreaux est de 30 cm afin de ne pas perturber le passage du poisson  à la 
montaison.  

Pour mémoire, le positionnement du déversoir de débit d’attrait de la rampe à macro-plots en aval 
immédiat de la prise d’eau permettra un auto-curage de la grille contre les flottants. 

VII.8.2 Caillebotis 

Pour des impératifs de sécurité (fréquentation à l’aire de détente), mais aussi de protection de 
l’ouvrage (débits solides, flottants, etc.), la passe à poissons sera intégralement couverte d’un 
caillebotis.  

Le caillebotis qui s’inscrira dans l’alignement des bajoyers (sans saillie) prendra appui sur les 
bajoyers et des poutrelles métalliques. 

Pour les bassins standards, les éléments démontables de ces caillebotis seront positionnés au-dessus 
des fentes afin de faciliter leur entretien.  

VII.8.3 Batardeaux de maintenance 

Les batardeaux de maintenance permettant l’isolement de la passe à poissons sont prévus en entrée 
et sortie du dispositif.  

VII.8.4 Potence de manutention 

Une potence de manutention mobile, démontable et transportable, est prévue pour permettre la 
manutention de la grille et celle des batardeaux. A cet effet deux accès dans le talus enroché 
(escalier) sont proposés. 

A cet effet des embases seront scellées dans le bajoyer en 3 point correspondant aux deux 
extrémités de la passe et à la première fente dont le batardage sera possible (rainures) pour un 
éventuel piégeage dans le cadre d’un suivi de l’efficacité du  dispositif. 
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PLAN 3 A0 EQUIPEMENT CONNEXES 
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 Cout  des  aménagements  VII.9

 Les tableaux suivants donnent la synthèse du coût des équipements ainsi que le détail des 
estimatifs de la phase AVP. 

 

Couts estimatifs AVP 

Scénario B équipement du seuil de l'Ecluse*  

Postes  Montant HT 

Installation et retrait de chantier 93 500.00 € 
  

Terrassements 142 705 000.00 € 
  

Assise de l'ouvrage 168 100.00 € 
  

Génie civil de la passe à poissons 220 400.00 € 
  

Equipement spécifique au débit d'attrait et la montaison des anguilles 24 475.00 € 
  

Equipement de protection et de sécurité 54 000.00 € 
  

Aménagement et réaménagement des abords 49 390.00 € 
  

Gestion - entretien -suivi de l'ouvrage 11 300.00 € 
  

Sous total HT 763 870.00 € 

  
Total HT dont divers et imprévus 15% (arrondi à) 878 450.00 € 

* Hors dévoiement d’éventuels réseaux du SICASIL 

 

Tableau 35 : Couts estimatifs AVP pour équipement du seuil de l'Ecluse 

 

 Vis-à-vis de l’esquisse, l’évolution à la hausse de l’estimatif est principalement liée aux éléments 
suivants : 

- l’ouvrage comprend un bassin supplémentaire, 

- à défaut d’élément fiable sur la géotechnique de l’ouvrage en place et de la protection en 
berge, l’enceinte d’un rideau en palplanche continue, envisagée à l’esquisse, n’est 
finalement pas maintenue; celle –ci se limitera à l’interface ouvrage/lit,  

- Alors que ce choix permet de prévoir un rideau de palplanche nettement moins profond, le 
poste terrassement et réaménagement des abords est de fait plus conséquent ; il suppose 
en effet un démantèlement de la protection en enrochement et son réaménagement. 

 

  
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Tableau 36 : Détail estimatif des coûts 
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 Entret ien,  ef f icaci té  et  suiv i  VII.10

 Concernant l’entretien et la maintenance des ouvrages, il est classiquement admis que le maître 
d’ouvrage devra procéder à différentes interventions qui sont précisées en suivant. Alors qu’un suivi 
régulier conditionnera le bon fonctionnement hydraulique de l’ouvrage, donc son efficacité pour la 
continuité piscicole, les articles L432-6 et L214-17 stipulent que l'exploitant est tenu d'assurer le 
fonctionnement et l'entretien des dispositifs assurant la circulation des poissons migrateurs. 

 Les éléments donnés en suivant s’appliquent plus spécifiquement à la passe à poissons ainsi qu’à 
la rampe de débit d’attrait, ils seront autant que de besoin ajustés en fonction du retour 
d’expérience sur site. 

Pour le pan incliné en dalles Ever-green, il n’y aura pas lieu de procéder à un entretien soutenu. En 
effet, le développement de mousses où autre végétaux aquatiques bas ne constituera aucune 
entrave au bon fonctionnement du système en ce sens où il augmente la rugosité du support propice 
à la reptation des anguilles. 

 Pour que l’entretien soit le moins contraignant possible, différents éléments sont intégrés à 
l’avant-projet: 

- prise d’eau de la passe à poissons en amont immédiat de l’échancrure de débit d’attrait de 
l’entrée piscicole, 

- grille de protection en entrée hydraulique, 
- couverture caillebotis de l’intégralité de l’ouvrage, 
- embases proches des extrémités de la passe permettant l’installation d’une potence de 

manutention amovible, 
- équipements facilitant le cheminement (piste en contre haut du talus, escalier dans le 

talus, passerelle caillebotis, etc.) 

L’expérience montre que le colmatage des passes et l’absence d’entretien est avec l’attractivité 
l’un des problèmes majeurs rencontrés sur le terrain. Un suivi régulier des ouvrages est donc 
impératif pour en assurer la fonctionnalité et il conviendra en conséquence d’effectuer un travail 
régulier d’inspection et d’entretien du dispositif.  

Pour ce faire, l’avant-projet prévoit des équipements spécifiques destinés à faciliter l’entretien de 
l’ouvrage (réservation batardage, éléments démontables des caillebotis au-dessus des fentes, etc.). 

Les interventions à prévoir sont de quatre types : 

- visites d’inspection, 
- interventions d’entretien, 
- interventions de réglage de l’ouvrage, 
- interventions liées au suivi piscicole. 

Ces différentes interventions peuvent être planifiées comme suit durant l’année: 

- avant la période de migration : inspection, réparation, etc., 
- période de migration : vérification hebdomadaire de la passe à poissons, 
- fin de l’été/début de l’automne : mise à sec de l’aménagement et entretien d’usage. 

 Exception faite des interventions pour réglage de la chute aval et celles de suivi piscicole, les 
visites d’inspection et interventions d’entretien décrites en suivant ne requiert pas le recours à un 
prestataire privé (bureau d’étude). Les agents du SISA devraient sans difficulté, et au besoin après 
calage sur site avec le service de l’ONEMA, être en capacité à réaliser l’entretien de l’ouvrage.  

La délégation éventuelle de l’entretien à un organisme ou association compétent sera au besoin 
envisagée au PRO. 

VII.10.1 Entretien et fréquence 

L’entretien qui relève de la responsabilité du maître d’ouvrage se décline par le biais de visites dont 
l’objectif de vérifier le bon fonctionnement de l’ouvrage selon trois cas :  
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 1 La visite de « routine » est réalisée fréquemment (2 fois /mois, hebdomadairement en 
période de migration et systématiquement après chaque épisode de crue) pour vérifier par 
simple constat visuel le bon fonctionnement de l’ouvrage. Elle peut être réalisée par une 
personne seule sans matériel particulier. Les points indicatifs qui doivent alors être 
observés sont ‘état de l’entrée de la prise d’eau de la passe à poissons et du débit d’attrait 
(colmatage, bois, etc.), l’état des cloisons transversales, l’état des communications entre 
bassins, la régularité des chutes. Tout colmatage significatif ou anomalie constatée doit 
entraîner une intervention d’entretien dans les plus brefs délais. 

Type Nbre /an 

20 en contrôle simple  20 

7 avec nettoyage simple  7 

3 avec interventions d’entretien plus soutenu 3 

Tableau 37 : Fréquence indicative des interventions 

 2 La visite d’inspection détaillée en eau est réalisée annuellement. A planifier en période 
estivale (niveaux d’eau les plus bas), cette inspection est exécutée par une ou deux 
personnes. Autant que de besoin, elle est suivie d’intervention(s) d’entretien ou 
réparation(s). 

 3 La visite d’inspection détaillée / maintenance à sec qui doit être réalisée par un 
minimum de deux personnes et qui interviendra tous les 2 à 3 ans en période estivale. Le 
personnel devra revêtir un équipement adapté (casque, bottes avec semelles 
antidérapantes, …) ainsi qu’être muni de matériel (râteau, gaffe, échelle, outillage divers…) 
lui permettant d’accomplir les tâches de nettoyage général de l’ouvrage, de vérifier l’état 
du radier et des fentes (repérage de fissures, …). Pour cela, la passe sera mise hors d’eau et 
certains éléments caillebotis seront retirés. La descente dans l’ouvrage ne doit être 
qu’exceptionnelle afin d’éviter une mise hors d’eau trop fréquente. Lors de l’inspection 
détaillée, il est recommandé de produire une fiche de suivi et un rapport d’inspection, 
appuyé d’un document photographique, essentiel pour l’appréciation de l’évolution de 
l’état de l’ouvrage. 

 Pour les travaux de réparations, il est admis que les coûts moyens annuels à anticiper, et à 
ajuster à chaque ouvrage spécifique, seront de l’ordre de 1% du montant de réalisation initial du 
dispositif (pm hors couts inhérents au réaménagement des abords). 

VII.10.2 Vérifications et réglages 

Un contrôle à l’aide d’observations et/ou de mesures simples devra être réalisé pour s’assurer de la 
conformité de la passe aux critères définis lors de la conception du dispositif (hauteur de chute 
entre bassins). 

Un réglage de l’ouvrage sera réalisé lors des premiers tests de mise en eau en présence de l’ONEMA. 
Ces réglages porteront sur le calage de la sortie aval de la passe à poissons, des cloisons 
déversantes, ainsi que de l’échancrure du débit d’attrait. Ils pourront être réajustés par la suite en 
fonction des observations de fonctionnement de l’ouvrage pour différentes conditions de niveau 
d’eau. 

Deux échelles limnimètriques positionnées sont aussi prévues pour faciliter la vérification du 
fonctionnement du dispositif. 

VII.10.3 Suivi de l’efficacité de l’ouvrage 

Il n’est pas prévu de mettre en place de système spécifique de comptage. Pour une vérification des 
performances opérationnelles lors des périodes de migration, seule, la technique du piégeage 
pourra donc être réalisée en concertation avec l’ONEMA. 

Le principe est transformer le bassin amont (bassin de tranquillisation) en piège en mettant en 
place, au droit des réservations prévues à cet effet, un masque de piégeage ou nasse anti-retour 
entre les deux premières fentes et de placer une grille fine en entrée d’ouvrage. 
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Lors du suivi piscicole, du fait de la mise en place d’une grille fine, les visites d’inspection devront 
être journalières afin de prévenir les risques de colmatage (et le braconnage). 

 Suites  à  envisager  VII.11

VII.11.1 Implantation cadastrale du seuil et identification des parcelles 
potentiellement concernées par l’AVP 

 En préalable à la réalisation du PRO, il est indispensable que le SISA procède à l’implantation 
cadastrale du seuil et fasse aussi identifier par un géomètre expert les parcelles sur lesquelles se 
déploient la passe à poissons et les ouvrages qui s’y rattachent.  

En effet le seuil existant n’est pas cadastré d’une part et d’autre part le lit de la Siagne à 
spatialement évolué. Aussi, le cadastre ne correspond plus à la réalité physique et il serait aléatoire 
de poursuivre les études de phase PRO sans ces précisions. 

 Une implantation exacte est d’autant importante que le PPI du PDR1 du SICASIL est désigné à 
l’AP du 14 juin 2006 (cf. annexe 4) par les parcelles 146 à 152, et 153 partie (p) de la section B de 
la commune de Pégomas.  

Symbolisées à la figure suivante (avec un positionnant schématique le seuil de l’Ecluse qui pourrait 
d’ailleurs impliquer pour partie la parcelle P153), ces parcelles font l’objet d’une prescription 
stricte reprise en suivant de l’arrêté : 

 

 

Figure 60 : Parcelles constituant le PPRi du PDR1 

Remarque : Le positionnement indicatif du seuil découle de la superposition de couches accessibles sur le site 
http://www.geoportail.gouv.fr avec la couche « fond cadastrale » et celle du cliché aérien. Comme le montre 
la figure suivante (et l’annexe1), un décalage de géo référencement se perçoit par le biais notamment des 
éléments bâtis. 

http://www.geoportail.gouv.fr/
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En reprenant les éléments d’implantation de l’AVP Pont et Chaussée de janvier 1964 et en 
considérant que la butée aval dessinée est bien de 9 mètres (comme indiqué au texte mais plan non 
à l’échelle), la passe AVP se prolongerait dans l’emprise de la parcelle 156 (hors PPI) sans impacter 
semble-t-il la parcelle 153 (P) du PPI. 

En surimposant sous géoprtail la couche aérienne et parcellaire, le résultat est sensiblement 
différent. Un décalage s’observe en premier lieu entre ces couches (cf. bâtiments ci-dessous). De 
fait, le seuil semble légèrement plus en aval ce qui pourrait conduire à toucher finalement une ou 
plusieurs parcelles de PPI. 

         
Figure 61 : Essais d’implantation du seuil sur le cadastre  

 Sur la base de l’implantation cadastrale ci-avant mentionnée (seuil et passe à poissons), l’ARS15 
sera sollicitée pour avis sur l’AVP et sa faisabilité même en lien avec le PPI du PDR1 du SICASIL. En 
effet, et si les parcelles visées à l’AP sont concernées par l’implantation de la passe à poissons le 
projet, dans sa configuration actuelle, pourrait –être compromis.  

Une dérogation particulière de l’ARS peut être tentée; elle impliquera un hydrogéologue agréé 
spécifiquement missionné par l’ARS.  

Le délai à prévoir serait de l’ordre de 3 mois dès lors que les éléments techniques seraient déposés. 

 Alors que la rive opposée, techniquement moins favorable vis-à-vis de la finalité même du projet 
est, pour sa part, « gelée » au POS par un EBC(espace boisé classé), la faisabilité même d’équiper 
le seuil de l’Ecluse par déploiement d’un ouvrage vers l’aval pourrait se voir compromise à moyen 
terme en ce sens où : 

- il serait déraisonnable d’envisager un équipement en plein centre du lit, 
- un tracé plus ramassé de la passe à poissons dans le corps même du seuil poserait en 

première approche des contraintes (géotechniques, hydrauliques, etc.) techniquement et 
économiquement non admissibles. 

Remarques :  

Pour mémoire la cartographie du POS opposable est redonnée ci-
contre avec report indicatif du seuil.  

Figure 62 : Extrait du POS aux abords du Seuil de l’Ecluse 
Source : Service urbanisme de la commune de Pégomas 

Le classement EBC interdit tout changement d’affectation du sol de 
nature à compromettre la conservation, la protection ou la création 
des boisements. Les défrichements y sont interdits ainsi que tout 
autre mode d’occupation du sol. Par ailleurs, les coupes et 

                                                 

15 Agence régionale de santé 
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abattages d’arbres sont soumis à déclaration préalable sauf cas particuliers  

Le déclassement d’un EBC demande une révision du POS (éventuellement simplifiée pour un projet 
d’intérêt général), procédure lourde et couteuse. 

Une démarche de révision est en cours, un rapprochement auprès de la commune serait souhaitable 
pour en connaitre les échéances et contenus au doit du seuil. 

 Si besoin et pour s’affranchir des contraintes susvisées si elles devaient se confirmer, une 
alternative resterait  possible. Elle consisterait à équiper le seuil non plus par une passe 
progressant vers l’aval de l’obstacle mais par une passe se déployant en amont dans le plan d’eau.  

Dans cette hypothèse, d’autres types de contraintes seraient à prendre en compte (curage plan 
d’eau dans les emprises, qualité et devenir des matériaux, gestion des surpressions, modalités de 
travaux vis-à-vis des impératifs de préservation de la qualité des eaux de la Siagne et de sa nappe, 
etc.).  

L’avis de l’ARS resterait d’actualité en lien avec le PPR du PDR1 et ce d’autant que les travaux 
exposeraient, à priori d’avantage, les interfaces eaux superficielles et nappe d’accompagnement. 

VII.11.2 Eléments à caractère technique 

Sous réserve des éléments ci-avant, les investigations techniques complémentaires à prévoir en 
phase PRO portent sur : 

- La validation des niveaux d’eau amont aval notamment en régime d’éclusées maximales 
(concertation avec EDF pour calage des mesures) pour confirmer ou affiner les estimations 
de l’AVP qui relèvent de modélisation. 

- D’ajuster en conséquence les éléments de l’AVP pour le dimensionnement des ouvrages et 
l’impact sur l’abaissement du plan d’eau amont en régime réservé vis-à-vis de la prise d’eau 
du canal du Béal. 

- La reconnaissance de la structure du seuil ainsi que celle du talus d’implantation de la passe 
à poissons (non décrit au seul document technique disponible à savoir l’AVP Pont et 
Chaussée d1964). 

Remarque : Pour un développé de l’ouvrage en amont du seuil, un levé topo bathymétrie et la 
détermination de la nature des sédiments seraient aussi à prévoir. La géotechnique serait 
circonscrite au seuil, son ancrage en rive et léger prolongement vers le talus aval. 

VII.11.3 Positionnement réglementaire du projet 

Concernant ce positionnement, le maître d’ouvrage devra préalablement s’accorder avec les 
services instructeurs sur le contour des procédures ainsi que le niveau de précision attendu.  

Aussi, les éléments suivant sont donnés à titre indicatif. Ils s’appliquent aussi bien à l’AVP dans sa 
configuration actuelle, qu’à un développé du dispositif en 
amont du seuil. 

INCIDENCE NATURA 2000 :  

 Le seuil de l’Ecluse n’est pas concerné par le site 
N2000 (Arrêté du 16 mars 2010 portant désignation du site 
Natura 2000 gorges de la Siagne -zone spéciale de 
conservation).  

Il se trouve donc hors du périmètre, en sa limite aval, à 
moins de 1km et ne présente, à priori pas de risque 
d’impact sur la zone amont.  

Figure 63 : Périmètre du Site N2000 - Extrait carte 3/3 
Source : Arrêté du 16 mars 2010  
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L’appréciation de la DREAL est toutefois requise pour fixer formellement si le maître d’ouvrage 
doit, ou non, engager une procédure 
d’évaluation des incidences du projet sur 
le site amont N2000. 

 En pratique, l’évaluation des incidences 
Natura 2000 qui est de la responsabilité 
du porteur de projet, se déroule en 2 
étapes tel que schématisé à la figure ci-
contre : 

- Pré-diagnostic ou évaluation 
préliminaire qui détermine s’il 
faut ou non poursuivre l’étude. A 
ce stade, une analyse détaillée 
des habitats et des espèces 
présents ne s’impose pas 
(réalisation d’inventaires ou de 
prospections de terrain). Si le pré 
diagnostic conclut à l’absence 
d’impact sur le site Natura 2000, 
un dossier simplifié suffit. 

- Analyse approfondie si le projet a 
une ou des incidences 
potentielles sur le site Natura 
2000 prenant en compte des 
paramètres tels que la sensibilité 
de l’espèce concernée, son cycle 
de vie etc.). 

Figure 64 : L’évaluation des 
incidences : Mode d’emploi 

Source : 
http://www.developpement-

durable.gouv.fr/L-evaluation-des-
incidences-Natura.html 

 Pour mémoire, l’implantation AVP de la passe à poissons et des ouvrages associés épargne au 
maximum le lit du cours d’eau et les milieux potentiellement sensibles d’un point de vue 
environnemental (ex zone humide en rive opposée, EBC, etc.).  

L’ouvrage est, en outre, à aménager dans un environnement déjà très remanié et artificialisé (talus 
en enrochement le long de la berge). 

 Si un formulaire d’évaluation «simplifiée» établi sur la base de la bibliographie existante et d’une 
visite du site par un écologue peut être réalisé dans un timing relativement restreint (1 à 2 mois), 
il faudrait prévoir des investigations sur un laps de temps plus conséquent (6 à 8 mois) et sur un 
calendrier opportun pour les relevés en vue d’une analyse approfondie.  

L’ordre de grandeur financier serait compris dans une fourchette de 3 000 à 6 500 euros HT selon 
l’acuité des enjeux. 

ARTICLE R214-1 DU CODE DE L’ENVIRONNEMENT : 

L’article R214-1 (modifié par le décret n°2012-615 du 2 mai 2012) correspond à la nomenclature des 
installations, ouvrages, travaux et activités soumis à autorisation ou à déclaration en application 
des articles L. 214-1 à L. 214-6. 

Au stade AVP, une déclaration est, à minima requise.  

Le dossier eau devra comprendre un volet hydrogéologique spécifique pour préciser les impacts de 
l’aménagement sur la nappe (et les éventuels risques sur le puits aval). A ce stade de l’AVP, et en 
l’absence de précisions sur la conception du talus, il est difficile de savoir si l’aménagement 
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implique ou non la berge naturelle sous-jacente. Les dispositions visant à minimiser tous risque 
d’atteinte de la ressource seront détaillée en particulier pour la phase travaux. 

 

RUBRIQUES DE LA NOMENCLATURE POTENTIELLEMENT CONCERNEE  
DECRETS N° 2006-880 ET 2006-881 DU 17 JUILLET 2006, RELATIFS A LA PROCEDURE ET A LA NOMENCLATURE DES OPERATIONS ENTRANT DANS LE 

CADRE DES ARTICLES L.214-1 A L.214-11 DU CODE DE L'ENVIRONNEMENT 

RUBRIQUE 
PARAMETRES 

ET SEUILS 
CARACTERISTIQUES 

DU PROJET 
REGIME 

CORRESPONDANT 

PRÉLÈVEMENTS 

1. 2. 1. 0. 

A l'exception des prélèvements faisant l'objet d'une 
convention avec l'attributaire du débit affecté prévu par l'article 
L. 214-9, prélèvements et installations et ouvrages permettant 
le prélèvement, y compris par dérivation, dans un cours d'eau, 
dans sa nappe d'accompagnement ou dans un plan d'eau ou 
canal alimenté par ce cours d'eau ou cette nappe :  

1° D'une capacité totale maximale supérieure ou égale à 1 
000 m3 / heure ou à 5 % du débit du cours d'eau ou, à défaut, 
du débit global d'alimentation du canal ou du plan d'eau (A) ;  

2° D'une capacité totale maximale comprise entre 400 et 1 
000 m3 / heure ou entre 2 et 5 % du débit du cours d'eau ou, 
à défaut, du débit global d'alimentation du canal ou du plan 
d'eau (D) 

Débit de la passe à 
poisson (0.6m3/s) 

Débit d’attrait 0.4 m3/s 

Module à la station de 
Pégomas 15m3/s 

Si l’on devait 
considérer que la 
passe à poisson 

procède d’un 
prélèvement => 

Déclaration 

IMPACTS SUR LE MILIEU AQUATIQUE OU SUR LA SÉCURITÉ PUBLIQUE 

3.1.1.0 

Installations, ouvrages, remblais et épis, dans le lit mineur 
d’un cours d’eau, constituant : 

1° Un obstacle à l’écoulement des crues (A) ; 
2° Un obstacle à la continuité écologique : 
a/ Entraînant une différence de niveau supérieure ou égale à 
50 cm, pour le débit moyen annuel de la ligne d’eau entre 
l’amont et l’aval de l’ouvrage ou de l’installation (A); 
b/ Entraînant une différence de niveau supérieure à 20 cm 
mais inférieure à 50 cm pour le débit moyen annuel de la ligne 
d’eau entre l’amont et l’aval de l’ouvrage ou de l’installation 
(D). 

Au sens de la présente rubrique, la continuité écologique des cours 
d’eau se définit par la libre circulation des espèces biologiques et par le 
bon déroulement du transport naturel des sédiments. 

L'aménagement est  
implanté en rive de façon : 

- à ne pas faire obstacle à 
l’écoulement en crue 

 - à ne pas  rehausser 
significative de la ligne 

d'eau par rapport à l'état 
actuel. 

Il rétabli la continuité 
piscicole qui est l’enjeu 

même du dispositif  

Sans objet  

(à justifier au dossier) 

3.1.2.0 

Installations, ouvrages, travaux ou activités conduisant à 
modifier le profil en long ou le profil en travers du lit mineur 
d’un cours d'eau, à l'exclusion de ceux visés à la rubrique 
3.1.4.0., ou conduisant à la dérivation du cours d’eau : 

1° Sur une longueur de cours d’eau supérieure ou égale à 100 
m (A) ; 
2° Sur une longueur de cours d’eau inf à 100 m (D). 

Le lit mineur d’un cours d’eau est l’espace recouvert par les 
eaux coulant à pleins bords avant débordement. 

Sans objet pour L4AVP 
2013 

Déclaration possible pour 
un développé dans le plan 

d’eau amont 

AVP Sans objet 

Déclaration ? 
développé dans le 
plan d’eau amont 

3.1.3.0 

Installations ou ouvrages ayant un impact sensible sur la 
luminosité nécessaire au maintien de la vie et de la circulation 
aquatique dans un cours d'eau sur une longueur : 

1° Supérieure ou égale à 100 m (A) ; 
2° Supérieure ou égale à 10 m et inf à 100 m (D). 

Sans objet Sans objet 

3.1.4.0 

Consolidation ou protection des berges, à l’exclusion des 
canaux artificiels, par des techniques autres que végétales 
vivantes : 

1° Sur une longueur supérieure ou égale à 200 m (A) ; 
2° Sur une longueur  supérieure ou égale à 20 m mais 
inférieure à 200 m (D). 

La reprise du talus s’étend 
sur 45 m environ 

Déclaration 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

104 

Dossier Grontmij Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

RUBRIQUES DE LA NOMENCLATURE POTENTIELLEMENT CONCERNEE  
DECRETS N° 2006-880 ET 2006-881 DU 17 JUILLET 2006, RELATIFS A LA PROCEDURE ET A LA NOMENCLATURE DES OPERATIONS ENTRANT DANS LE 

CADRE DES ARTICLES L.214-1 A L.214-11 DU CODE DE L'ENVIRONNEMENT 

RUBRIQUE 
PARAMETRES 

ET SEUILS 
CARACTERISTIQUES 

DU PROJET 
REGIME 

CORRESPONDANT 

3.1.5.0 

Installations, ouvrages, travaux ou activités, dans le lit mineur 

d’un cours d’eau, étant de nature à détruire les frayères, les 

zones de croissance ou les zones d’alimentation de la faune 

piscicole, des crustacés et des batraciens : 

1° Destruction de plus de 200 m
2
 de frayères (A) ; 

2° Dans les autres cas (D). 

Pas de frayères dans 
l’emprise du tracé de la 

passe. 

A préciser pour la phase 
travaux qui justifierait un 

merlon  

? phase travaux 

3.2.2.0 

Installations, ouvrages, remblais dans le lit majeur d’un cours 

d’eau : 

1° Surface soustraite sup ou égale à 10 000 m
2  

(A) ; 

2° Surface soustraite supérieure ou égale à 400 m
2 

et 

inférieure à 10 000 m
2  

(D). 

Au sens de la présente rubrique, le lit majeur du cours d’eau 
est la zone naturellement inondable par la plus forte crue 
connue ou par la crue centennale si celle-ci est supérieure. La 
surface soustraite est la surface soustraite à l’expansion des 
crues des crues du fait de l’existence de l’installation ou 
ouvrage, y compris la surface occupée par l’installation, 
l’ouvrage ou le remblai dans le lit majeur. 

Aucune surface n’est 
soustraite par l’ouvrage 

en lit majeur 
Sans objet 

Tableau 38 : Rubriques de la nomenclature eau potentiellement concernées 

 Le cout indicatif d’un DLE devrait se situer dans une fourchette de 5 000 à 8 000 euros HT 
comprenant l’hydrogéologie. 

Pour une procédure déclaration, le délai à prévoir se décomposerait comme suit : 

- 3 mois pour montage du document et consultation informelle du service chargé de la police 
de l’Eau, 

- 2.5 mois pour  ajustement au besoin, dépôt et retour des services. 

Pour une autorisation, le délai global de l’instruction à compter du dépôt est de 8 à 9 mois en 
général.  

 

AUTRES  ELEMENTS DEVANT ETRE CONSIDERES 

 La révision du document d’urbanisme a été annoncée lors d’un conseil municipal de Janvier 2013. 

Il conviendra donc de se rapprocher de la commune, quel que soit l’implantation privilégiée, pour 
préciser les interactions projet de continuité écologique / avancement du PLU / zonages et 
servitudes du document d’urbanisme à prendre en compte (mise en compatibilité ?). 

Pour une implantation dans le plan d’eau amont, la mairie semble également incontournable (aire 
d’agrément publique) pour que le projet progresse sur des bases concertées.  

 A ce stade, le cout indicatif de la maitrise d’œuvre est de 10% pour un chantier comprenant, 
« idéalement » : 

- 1 à 1,5 mois en préparations préalables (plans ferraillage, commandes matériaux, 
implantation, calage services,  etc.) 

- 3 mois à proprement parler de travaux sur site. 

 
 Un planning prévisionnel est donné en suivant à titre indicatif, il sera d’évidence ajusté par la 
suite.  
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Figure 65 : Planning indicatif de l’opération 
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ANNEXE 1 SITUATION CADASTRALE APPROXIMATIVE DU SEUIL DE L’ECLUSE 

 

 

Source : http://www.geoportail.gouv.fr/accueil 
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Feuille 000 B 01 - Commune : PEGOMAS (06) 
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Source : http://www.cadastre.gouv.fr 
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ANNEXE 2 
FICHE DE LA ME 318 

Alluvions des fleuves côtiers Giscle et Môle, Argens et Siagne 
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ANNEXE 3 FICHES DE CARACTERISATION DES PUITS A DRAINS GERES PAR LE SICASIL  
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ANNEXE 4 
ARRETE PREFECTORAL DU 14 JUIN 2006 

DUP des périmètres de protection des puits de captage de la nappe alluviale de la Siagne 

 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

 

20 

Dossier Ginger Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

 

21 

Dossier Ginger Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

 

22 

Dossier Ginger Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

 

23 

Dossier Ginger Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

 

24 

Dossier Ginger Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 
 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

 

25 

Dossier Ginger Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

 

 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

 

26 

Dossier Ginger Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

 

 
 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

 

27 

Dossier Ginger Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 
 



Restauration de la continuité écologique du seuil de l’Ecluse sur la Siagne à Pégomas -SISA 

 

28 

Dossier Ginger Environnement et Infrastructures FL34 D 0013/ FAI-MDU 

ANNEXE 5 POINTS D’EAU DU PORTAIL NATIONAL ADES ET DU SITE INFOTERRE DU BRGM  

 

 Le portail national ades (accès aux données sur les eaux souterraines) référence 3 points d’eau 
sur la commune de Pégomas dont 2 puits et 1 forage définis comme suit : 

Point d'eau 09995X0023/F 
Type : Qualitomètre, 
Nature : Puits, 
Données : prélèvements du 06/06/1996 au 07/12/2011, 
Lieu-dit : S7 P7, 
Altitude : 14 m 
Profondeur atteinte 20.0 m, 
Réseau(x) associé(s) : RNSISEAU-Réseau national de suivi au titre du contrôle sanitaire sur 
les eaux brutes utilisées pour la production d'eau potable. 

Point d'eau 09995X0086/PDR7 ou PUITS DE PEGOMAS PDR7 
Type : Qualitomètre, 
Nature : Puits, 
Lieu-dit : Les Mimosas, 
Altitude : 11 m   
Profondeur d'investigation : 16 m 
Usage(s) :   
- Alimentation collective, du 01/01/1900 à ce jour  
- AEP + Usages domestique, du 15/07/1963 à ce jour  
Données : prélèvements du 18/03/1988 au 24/10/2012.   
Réseau(x) associé(s) : RNESQ-Réseau patrimonial national de suivi qualitatif des eaux 
souterraines, RESOUQAERMC-Réseau de suivi qualitatif des eaux souterraines de l'agence de 
l'Eau, FRDSOS-Contrôle de surveillance de l'état chimique des eaux souterraines du bassin, 
FR_SOS-Contrôle de surveillance de l'état chimique des eaux souterraines, RBESOUNO3RHM-
Métaréseau de suivi de la directive Nitrates pour les eaux souterraines du bassin, 
RNESOUNO3-Réseau national de suivi de la directive Nitrates. 

Point d'eau  09995X0028/F   
Type : Piézomètre, 
Nature : Forage, 
Lieu-dit : Mul "F 6", 
Altitude : 17 m   
Profondeur d'investigation : 19 m, 
Données : mesures disponibles du 31/08/1977 au 
04/03/2013.   
Réseau(x) associé(s) : RNESP-Réseau patrimonial 
national de suivi quantitatif des eaux souterraines-
FRDSOP-Surveillance de l'état quantitatif des eaux 
souterraines du bassin, FR_SOP-Surveillance de l'état 
quantitatif des eaux souterraines, RBESOUPRMC-
Réseau de suivi quantitatif des eaux souterraines du 
bassin, RRESOUPPAC-Réseau de suivi quantitatif des eaux souterraines de la région, 
RNESOUPMOBRGM-Réseau national de suivi quantitatif des eaux souterraines BRGM. 

Sur le territoire d’Auribeau, 1 point d’eau est répertorié : 

Point d'eau09995X0085/PDR2   
Type : Qualitomètre, 
Nature : Puits, 
Données : prélèvements du 06/06/1996 au 19/08/2011, 
Lieu-dit : Cabrole, 
Altitude : 11 m 
Profondeur atteinte 0 m, 
Réseau(x) associé(s) : RNSISEAU-Réseau national de suivi au titre du contrôle sanitaire sur 
les eaux brutes. 
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 Le site Infoterre du brgm apporte les compléments d’information suivant au droit du seuil de 
l’Ecluse avec : 

 pour l’amont du seuil: 

 

D’amont en aval les forages (F), puits (P), captages (CAPT) ou sondage (S) sont aussi décrits comme 
suit aux fiches descriptives de la donnée : 

Point 09995X0017/F  
Commune : Auribeau sur Siagne, 
Lieu-dit : S1 ZONE AMONT P 1, 
Altitude 16.61 m, 
Nature : Forage, 
Date fin de travaux : Mars 1969, 
Objet de la recherche : Eau 

Point 09995X0088/CAPT 
Commune : Auribeau sur Siagne, 
Lieu-dit : ZONE DE CAPTAGE AURIBEAU II ET III 
Altitude 14 m, 
Nature : Forage, 
Utilisation EAU-COLLECTIVE   
Objet de la recherche : Eau 

Point 09995X0085/PDR2 
Commune : Auribeau sur Siagne, 
Lieu-dit : CABROLE 
Altitude 11 m, 
Nature : Puits, 
Profondeur atteinte 0.0 m   
Date fin de travaux : Octobre 1991 
Utilisation EAU-COLLECTIVE   
Objet de l’exploitation: Eau 
 

09995X0017/F 

09995X0025/F 

09995X0088/CAPT 

09995X0085/PDR2 

09995X0005/P 

09995X0019/F 

09995X0018/F 

09995X0020/F 
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Point 09995X0025/F 
Commune : Auribeau sur Siagne, 
Lieu-dit : S5 P5 
Altitude 17.12 m, 
Nature : Forage, 
Profondeur atteinte 20.0 m   
Date fin de travaux : Juin 1969, 
Objet de la recherche : Eau 

Point 09995X0005/P 
Commune : Pégomas, 
Lieu-dit : Puits restaurant de l’Ecluse, 
Altitude 20 m, 
Nature : Puits, 
Profondeur atteinte 3.8 m   
Objet de la recherche : Eau 

Point 09995X0019/F 
Commune : Pégomas, 
Lieu-dit : S3 P3 ZONE AMONT, 
Altitude 17 m, 
Nature : Forage, 
Date fin de travaux : Mars 1969, 
Objet de la recherche : Eau 

Point 09995X0018/F 
Commune : Pégomas, 
Lieu-dit : S2 ZONE AMONT 
Altitude 16 m, 
Nature : Forage, 
Date fin de travaux : Mars 1969, 
Objet de la recherche : Eau 

Point 09995X0020/F 
Commune : Pégomas, 
Lieu-dit : S4 P4 (ZONE AMONT) ET P4 BIS 
Altitude 16 m, 
Nature : Forage, 
Date fin de travaux : Mars 1969, 
Objet de la recherche : Eau 

 Pour l’aval : 

 

 

09995X0089/CAPT 

09995X0039/S1 

09995X0022/F 

09995X0004/P 

09995X0023/F 

09995X0086/PDR7 

09995X0024/F 
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ANNEXE 6 
CARTOGRAPHIE HYDROGEOMORPHOLOGIQUE DES ZONES INONDABLES  DEPARTEMENT 

DES ALPES-MARITIMES - FICHE SIAGNE(2005) ET FRAYERE (2006) 

Source http://carmen.developpement-durable.gouv.fr 
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ANNEXE 7 
FICHE DE LA ZNIEFF PLAINE DE LA SIAGNE  

Source http://carmen.developpement-durable.gouv.fr 
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ANNEXE 8 AUTRES SOURCES FAISANT REFERENCE A L’ ALOSE EN SIAGNE 

Note d’information - Bilan des actions du 
Plan Migrateurs concernant l’Alose feinte 
sur le bassin Rhône Méditerranée-Corse. 

 
Bulletin Fr Piscic (2001) 362/362 

 
I. LEBEL, J.Y. MENELLA , M. LE CORRE 

 
  

Aire de répartition au démarrage du plan migrateurs (1993) 

« De plus, en région Provence-Alpes-Côte d’Azur, l’alose était 
présente sur la quasi-totalité du linéaire du Gapeau, ainsi que sur 
l’Argens et la Siagne (ANONYME, 2000) » 

« De même, sur les fleuves côtiers de la région Provence-Alpes-
Côte d’Azur, l’aire de colonisation de l’alose a été 
considérablement réduite du fait des aménagements des cours 
d’eau.  
L’espèce est encore présente sur l’Argens (LANGON, 1999a).  
En revanche, le doute persiste quant à la présence de l’alose sur le 
Gapeau et sur la Siagne. » 

Note technique SDAGE N°6  
 

Reconquête des axes de vie en lit mineur 
de cours d’eau 
Novembre 2000 

 
Pour les sous bassins Côtiers PACA 

« Les enjeux écologiques et piscicoles 
- L’accueil des migrateurs (aloses, lamproies) dans ces cours 

d’eau en relation direct avec la Méditerranée nécessite le 
franchissement des ouvrages dès leur embouchure 
(Argens,Var, Gapeau). 

- Les enjeux migrateurs sont par ailleurs développés par le 
Cogepomi qui préconise l’accès de l’anguille partout jusqu’à 
500 m d’altitude. » 

 
Actions à engager ou soutenir …. « Aménager de nombreux 
franchissements : le seuil de Pégomas sur la Siagne ; jusqu’aux Arc 
s pour l’alose et la lamproie et au-delà d’Entraygues pour 
l’anguille sur l’Argens ; jusqu’à Clapière sur le Gapeau… » 

la Siagne 
http://maisonregionaledeleau.com  

 
Volet Faune 

« La faune piscicole 
Au total, la Siagne comptabilise une douzaine d’espèces de 
poissons sur son linéaire dont quatre espèces sont protégées au 
niveau européen : 
l’anguille, le barbeau méridional, le blageon et l’alose. 
Signe d’une eau fraiche et oxygénée, la truite notamment la fario, 
est l’espèce dominante sur une grande partie du cours supérieur, 
classé en domaine salmonicole. 
Dans le secteur aval, classé en domaine cyprinicole, le peuplement 
est dominé par le blageon, le gardon et l’anguille.  
Le barbeau méridional est présent de manière disséminée.  
L’alose est potentiellement présente sur la partie basse (zone 
d’estuaire). » 
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ANNEXE 9 
FICHE DU SEUIL DE L’ECLUSE  

Source Etude des conditions de migration anadrome de l’Anguille sur les fleuves côtiers 
méditerranéens – MRM – 2010 -Annexes 
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ANNEXE 10 FICHIER DES LEVERS TOPO BATHYMETRIQUES REALISES EN JUIN 2013 («3 AU 5 JUIN)  
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